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L’Édito d’

Anne 
Rey-Mermet

Un an, ça 		
se fête 
Une année,  
49 numéros,  
82 éditions. C’est 
beaucoup quand on 
part de zéro, c’est 
peu pour un média 
alors que la plupart 
des organes de presse 
suisses affichent des 
âges canoniques. 
Pour rentrer dans les 
maisons et dans les 
habitudes des gens,  
il faut du temps.  
«Ah oui, vous travail-
lez pour Le Régional, 
je vois.» «C’est quoi 
cet hebdo, la Presse 
Riviera Chablais?» 
Quand on ne connait 
pas quelque chose, on 
essaie naturellement 
de l’assimiler à un 
élément identifiable. 
Mais il n’en est rien, 
ce média est une 
drôle de bestiole, un 
ornithorynque par-
mi les canards. Sur 
abonnement trois fois 
par mois, mais dis-
tribué gratuitement 
en tous-ménages un 
mercredi par mois 
dans une version 
unifiée. Un hybride 
étonnant et détonnant 
qui colle bien avec ce 
pari optimiste mais un 
peu dingue de lancer 
un nouveau journal 
alors que la ten-
dance est plutôt aux 
plateformes d’infos 
numériques. Si nous 
misons là-dessus, c’est 
que nous sommes 
convaincus de l’appé-
tit des lecteurs pour 
l’actualité de leur coin 
de pays. S’intéresser 
à la marche du monde 
n’empêche pas de 
s’enquérir de ce qui 
se passe sous ses fe-
nêtres. Il y a de la vie 
dans nos régions, des 
préoccupations, des 
débats et des événe-
ments: tout un monde 
à relater chaque 
semaine. Après ses 
premiers pas, le bébé 
Riviera Chablais es-
père bien grandir en-
core et évoluer avec 
vous. Merci à vous 
tous qui nous avez 
fait confiance dès le 
début, qui avez pris 
le pari de la presse 
régionale avec nous. 
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De l’idée au mur, 
en passant par  
le chemin de fer  

L’actu au bout du crayon Elle 
traque  
les fautes 
et les  
coquilles

La semaine commence le mardi après-midi. 
Non pas que nous prenions un long week-end 
chaque semaine, mais le lundi est consacré à ter-
miner l’édition à paraître deux jours plus tard. 
Le mardi, donc, nous nous réunissons pour une 
séance hebdomadaire durant laquelle chacun 
propose des sujets pour la semaine suivante. 
Conférence de presse, portrait, reportage: cer-
taines pistes s’imposent d’elles-mêmes en fonc-
tion de l’actualité, d’autres sont plus créatives. 
Une toute petite observation dans la rue peut 
être à l’origine d’un papier. Parfois on tire sur un 
fil et rien ne vient, parfois c’est fécond.

Une fois toutes les idées énoncées, l’étape 
suivante consiste à préparer les plans de pages, 
c’est-à-dire répartir les sujets dans le déroulé du 
journal. À ce moment-là, on s’assure d’une certaine 
diversité dans les thématiques et la localisation 
des sujets, notamment. L’exercice d’équilibriste est 
encore plus patent dans le Chablais, à cheval sur 
deux cantons. 

Vient ensuite le travail de collection des 
sources, quelles qu’elles soient. Dans les films, 
on voit souvent les rédactions comme des ruches 
bruyantes et enfumées où tout le monde passe 
son temps au téléphone. S’il y a évidemment une 
partie du travail de recherche qui se fait au bout 
du fil, nous essayons le plus possible de rencon-
trer les gens sur le terrain. 

Une fois les infos récoltées, confrontées et 
vérifiées, place à la rédaction. En règle géné-
rale, nous avons toujours bien plus de matière 
que d’espace, il faut faire des choix. Les mé-
thodes divergent: certains écrivent 8'000 signes 
puis réduisent le texte à 2'000, certains font un 
patchwork dont ils assemblent finalement les 
morceaux, d’autres tapent tout d’une traite. 

Après une relecture attentive des collègues, 
l’article est confié à la PAO pour être mis en page 
et suivre son petit bonhomme de chemin. Lundi, 
dernières corrections avant le bouclage du mar-
di midi. Il faut choisir des images pour les Unes, 
rédiger les titres, un édito. Quand une page est 
fin prête, elle est affichée au mur et scrutée sous 
tous les angles. C’est la course aux coquilles de 
dernière minute. Midi, heure fatidique, il faut lâ-
cher son dernier né et le laisser vivre sa vie, di-
rection l’imprimerie. 

Anne Rey-Mermet
Rédactrice en chef

Gilles Groux
Dessinateur de presse

Karim Di Matteo
Journaliste RP

Noriane Rapin
Journaliste RP

Dano
Dessinateur de presse

Sophie Es-Borrat
Journaliste RP

Xavier Crépon
Journaliste

Christophe Boillat
Journaliste RP

Hélène Jost
Journaliste RP

David Genillard 
Journaliste RP

Sonia Gilliéron 
Correctrice

Rémy Brousoz 
Journaliste RP

Leur scalpel pour décortiquer l’actualité se 
trouve dans leur trousse à crayons et ils l’ai-
ment affuté. Une semaine sur deux, Gilles Groux 
et Daniel Egger, alias Dano, tous deux âgés de 
57 ans, laissent libre cours à leur imagination 
de dessinateurs de presse. Le second avoue une 
préférence pour tout ce qui gratte: «Avec les 
sujets cucus, c’est plus embêtant pour prendre 
le contre-pied, lance celui qui a fait ses expé-
riences au Régional, mais aussi à L’Hebdo et sur 
les blogs du Temps. Disons que c’est plus facile 
de singer un politicien et de lui mettre une petite 
claque derrière la tête quand il la mérite», se 
marre le Montreusien. 

En prof de danse, Gilles aime plutôt virevolter 
sur des sujets plus légers, même si ses thèmes de 
prédilection sont la politique et le social. «Mais 
j’aime m’essayer à des sujets que je maîtrise 
moins, comme le sport, pour élargir ma palette 
mentale.» Le Boéland, qui a fait ses gammes à La 
Presse Riviera Chablais ou encore dans le jour-
nal du Montreux Jazz Festival, a son rituel: «Le 
mercredi, je demande quels sont les sujets illus-
trables. Des fois, je travaille un peu à l’arrache 
parce que les articles n’ont pas encore été écrits, 
du coup je fais des recherches de mon côté, je 
prends des images, des infos, en attendant la co-
pie du journaliste, si elle arrive à temps.» 

«Parfois, le déclic vient immédiatement et le 
dessin suit dans la foulée, reprend Dano. Mais 
il arrive que le samedi soir je n’aie rien et que 
je commence à stresser, parce qu’il faut rendre 
le dessin le lundi matin.» Et le dessinateur veut 
qu’il «claque», sur papier en page 2 ou sur Inter-
net. «Parce qu’une bonne idée, elle fera des clics 
et du buzz sur les réseaux sociaux.» 

Il arrive que les journalistes pressés ou 
inattentifs maltraitent quelque peu la langue 
française dans leurs articles. Pour limiter les 
dégâts, nous avons recours aux services de 
notre correctrice, Sonia Gilliéron. Dès le lundi 
après-midi et jusqu’au bouclage le lendemain, 
son œil attentif repère les «s» manquants, les 
participes mal accordés et les subjonctifs in-
convenants. 

«Pour être correctrice, il faut avant tout ai-
mer le français et ses difficultés, sourit-elle. 
J’ai toujours aimé ça.» Après avoir relu des CV 
et des lettres de motivation pour ses proches, 
puis des pages de sites web lorsqu’Internet est 
arrivé, elle a fini par se lancer comme indépen-
dante. «J’ai commencé par des petits mandats 
d’étudiants. Puis le Régional m’a engagée, et 
maintenant Riviera Chablais!»

Sonia Gilliéron admet que pour exercer son 
métier, il faut aimer lire. Beaucoup lire. Elle voit 
passer toutes sortes de textes, des mémoires 
de l’EPFL aux chroniques de l’hebdomadaire 
que vous tenez entre les mains. La palette est 
très diverse, et tout ne revêt pas le même inté-
rêt à ses yeux, même au sein de notre journal. 

«J’adore les chroniques de Philippe Dubath! 
J’avoue que j’aime aussi beaucoup les articles 
sur les animaux, et ceux qui me permettent 
de découvrir ce qui se passe dans les locali-
tés. Mais je m’intéresse un peu moins à la po-
litique… Cependant, il faut lire avec la même 
attention un papier qui ne me passionne pas 
qu’un papier que j’aime.»

La grande satisfaction de son travail? 
«Contribuer à un journal qui a une écriture de 
qualité. Cela me pose un problème de tomber 
sur de grosses fautes de français en consultant 
la presse. Quand c’est récurrent, il m’arrive 
d’écrire à la rédaction d’un titre pour qu’elle se 
corrige!» Et qu’est-ce qui lui fait le plus plaisir 
dans son quotidien de correctrice? «Trouver 
une faute!» répond-elle dans un éclat de rire.
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Après le fond, la forme !

De l’huile dans  
tous les rouages

«On fait ce métier parce qu’on aime 
aller à la rencontre des gens», affirme 
d’entrée Nathalie Di Rito. Aux côtés de 
Giampaolo Lombardi et Basile Guidetti, 
elle fait partie de l’équipe publicitaire 
de Riviera Chablais, menée par Arman-
do Prizzi. Leur mission? Rechercher de 
potentiels annonceurs. «Le principal défi 
est de trouver des entreprises qui cor-
respondent à l’esprit du titre, explique 
Basile. Ensuite, c’est tout un travail de 
conseil et de persuasion.» Une persua-
sion dont dépend fortement l’existence 
du journal, puisque les recettes publici-
taires représentent trois quarts de ses 
rentrées financières.

Chaque membre du trio a une zone de 
prospection bien définie. Nathalie s’oc-
cupe de la Riviera, Giampaolo sillonne 
les Chablais vaudois et valaisan. Quant 
à Basile, son terrain d’action se trouve 

en dehors de la zone de distribution. Il 
s’agit des régions de Lavaux et de Lau-
sanne, ainsi que du sud du canton de 
Fribourg. La plupart de leurs clients sont 
actifs dans la grande distribution, l’im-
mobilier, le secteur financier, l’automo-
bile et l’événementiel. 

Comment travaillent les commer-
ciaux? «Pour ma part, je commence par 
un appel ou un courriel, et j’essaie de 
fixer une entrevue», indique Giampaolo, 
qui n’hésite pas à faire du porte-à-porte 
dans les secteurs où il a rendez-vous. 

Depuis quelques années, la concur-
rence s’est intensifiée dans le secteur de 
la publicité. Malgré tout, nos trois res-
ponsables des ventes l’affirment: le pa-
pier a encore son mot à dire. «Si notre 
hebdomadaire existe, c’est la preuve vi-
vante qu’il y a encore un intérêt pour ce 
support», conclut Nathalie. 

Patrícia Lourinhã et Mattéo Costantino sont les 
artisans du visuel du journal que vous avez entre 
les mains. La polygraphe, présente depuis le début 
de l’aventure, nous éclaire sur leur travail: «Nous 
mettons en page et contrôlons la production de tous 
les autres secteurs: les articles des journalistes et 
les annonces transmises par les commerciaux. Nous 
assurons aussi le suivi du chemin de fer (la suite 
de pages) de chaque édition et décidons de ce qu’il 
adviendra des blancs, s’ils seront complétés, ven-
dus ou remplis par ce que nous appelons des «bou-
chons», des créations destinées à les combler.» 

La construction de l’hebdomadaire a été réfléchie 
bien avant la parution du premier numéro, avec 
l’élaboration de la ligne graphique, comme l’ex-
plique Patrícia Lourinhã: «Il faut beaucoup, beau-
coup de temps pour essayer des choses, au niveau 
des caractères et des couleurs, voir ce qui marche 
ou pas…» Mattéo Costantino ajoute avec malice: 
«Comme dans n’importe quel processus créatif, c’est 
parfois de la nullité que surgissent les bonnes idées. 
Mais la forme du journal bouge tout le temps pour 
s’adapter au fond.» 

Sans gabarit défini pour les pages, l’ouvrage 
est remis chaque semaine sur le métier, en étant à 
l’écoute de toute l’équipe. «La charte graphique ne 
pare pas à toutes les éventualités, relève le créa-
tif. Pour les autres supports ou formats, comme la 
vidéo, il faut les penser différemment et les trans-
former, tout en gardant l’identité.» Une fois leur 
travail terminé le mardi en fin de matinée, les res-
ponsables de la PAO (publication assistée par ordi-
nateur) transmettent le bébé en format numérique 
au centre d’impression, avant de passer au numéro 
suivant, d’en ébaucher les pages pour ensuite inté-
grer les contenus qui les rempliront.

De la plaque  
à la boîte aux lettres 
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Avant de recevoir l’exemplaire de 
votre journal par la Poste, il faut bien 
l’imprimer. L’opération se déroule 
chaque mardi dès 14h au Centre d’im-
pression Lausanne à Bussigny. Le CIL, 
qui compte 115 employés, imprime de 
très nombreux journaux romands d’in-
formation, également des publications 
d’entreprises. Pour Riviera Chablais 
votre région, le tirage est d’un peu plus 
de 5’000 exemplaires trois fois par mois 
pour les abonnés. Le «tous-ménages» 
sort à 95’000 numéros. Celui que vous 
tenez entre les mains a été exception-
nellement tiré à 130’000 exemplaires. 

Responsable du graphisme et des ma-
quettes de votre hebdomadaire, la PAO 
s’occupe de la transmission depuis son 
ordinateur à Vevey au CIL. «Nous rece-
vons chaque page en PDF. Elles sont po-
sées sur des plaques, une pour chaque 
couleur: cyan, magenta, noir et jaune. 
Une heure de réglage est nécessaire», ex-
plique Emmanuel Marendaz, responsable 
du bureau technique du CIL. Chaque 

plaque de cette quadrichromie est accro-
chée à la rotative, sans toucher le papier. 
Les feuillets sont alors imprimés via un 
cylindre: le blanchet. C’est lui qui marque 
son empreinte sur les pages en faisant 
pression par miroir sur le papier. 

La rotative produit 60’000 exem-
plaires par heure. Parfois, il faut pro-
céder à des ajustements. «Pour un 
tous-ménages de Riviera Chablais votre 
région, il faut compter tout compris dans 
les 3h30 de travail», poursuit Emmanuel 
Marendaz. Le journal sort tout assemblé 
de la rotative. Il est alors placé sur des 
palettes par paquets de 50 ou 100 nu-
méros.

Celles-ci sont ensuite chargées dans 
deux à trois camions qui doivent arriver 
avant 18h30 au centre de courrier de la 
Poste à Eclépens. Il se charge du tri et 
de l’envoi dans les différents offices de 
notre zone de diffusion. Avant que les 
employés postaux ne déposent votre 
exemplaire dans votre boîte aux lettres, 
ou postale. 

Si vous avez déjà appelé nos bureaux 
de Vevey, vous avez sûrement parlé 
avec Sarah Renaud ou Tiffany Gomes 
da Silva. Membres de l’équipe admi-
nistrative dirigée par Laurence Prizzi, 
elles sont le premier contact des futurs 
clients, abonnés ou autres curieux. Mais 
leur mission ne s’arrête pas là.

«J’aime bien dire qu’on veille à ce 
que tout se passe bien de la vente de 
la publicité jusqu’à sa parution, voire 
sa facturation», résume Tiffany. «Il y a 
une partie administrative et une partie 
marketing, détaille Sarah. On fait le sui-
vi des offres avec les vendeurs, on ré-
colte les visuels et on les répartit dans 
les pages avec la PAO (ndlr: qui gère la 
mise en page). On suit vraiment toute la 
chaîne de production.»

Toutes deux font aussi office de ré-
férences pour n’importe quelle question 
commerciale, qu’il s’agisse des recettes 

publicitaires des mois précédents ou 
des habitudes des clients. «C’est une 
certaine pression, mais c’est aussi hyper 
valorisant», relèvent-elles à l’unisson.

Pour ce binôme, pas de journée type, 
mais un cycle hebdomadaire avec un 
coup de collier le lundi. «Comme on fi-
nalise l’édition, on doit faire attention à 
avoir toutes les publicités. On n’a pas le 
droit à l’erreur», souligne Tiffany. «On 
compte sur nous pour la vérification 
finale, orthographique ou autre. Il faut 
que tout soit juste», abonde Sarah. 

Ce qu’elles aiment le plus dans leur 
métier? Pour Sarah, il y a le contact 
avec la PAO, mais aussi «le sentiment 
du devoir accompli» au moment de re-
cevoir le journal. Pour Tiffany, ce sont 
les appels de lecteurs et de lectrices. 
«Souvent, ce sont des personnes âgées 
qui racontent leur vie. Je les adore», 
sourit-elle.

une équipe

Laurence Prizzi 
Responsable administration

Tiffany Gomes da Silva 
Assistante de vente

Giampaolo Lombardi 
Responsable des ventes  
Chablais

Armando Prizzi 
Directeur fondateur

Sarah Renaud
Assistante de vente

Basile Guidetti
Responsable des ventes 
hors zone

Nathalie Di Rito
Responsable des ventes  
Riviera

Patrícia Lourinhã
Directrice PAO

Mattéo Costantino
Polygraphe
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UN TRÉSOR DANS VOTRE MAISON
Ventes aux enchères  

en préparation
Inventaire — Succession

Nous recherchons, pour notre  
clientèle d’acheteurs internationaux, 

TABLEAUX ANCIENS,  
MODERNES & SUISSES,  

GRAVURES, TIMBRES, LIVRES, 
ARTS D’ASIE, ART RUSSE, ART 
DECO, BIJOUX & HORLOGERIE,  

MOBILIER ANCIEN, LUSTRES, VINS...

Expertise gracieuse  
et confidentielle à votre domicile 

ou à nos bureaux.
Nous contacter

SUISSE - Cabinet ARTS ANCIENS 
Partenaire Maison de ventes aux enchères  

Millon, Paris 
aanciens@gmail.com 

032 835 17 76 / 079 647 10 66 
www.artsanciens.com

AVIS
aux habitants 
de Blonay – Saint-Légier

Le Conseil communal de Blonay – Saint-Légier est convoqué 

le mardi 3 mai 2022 à 20h
A l’Ancien Stand à Blonay. 

L’ordre du jour dé� nitif sera a�  ché 10 jours avant la séance 
au pilier public et mis en ligne sur le site internet 

de la commune  www.blonay-saint-legier.ch

OFFICE DES FAILLITES
DE L’ARRONDISSEMENT DE L’EST VAUDOIS 

Place de la Gare 5, 1800 Vevey

Appartement de 2 pièces
Lundi 9 mai 2022, à 10 h, à la salle des ventes chemin du Grand-
Chêne 1, 1860 Aigle, il sera procédé à la vente aux enchères pu-
bliques de l’immeuble suivant, à savoir :

COMMUNE DE LEYSIN 
Route des Esserts 21

Parcelle RF N° 2066 : quote-part de 1’113/100’000 de l’immeuble 
de base RF N° 972, avec droit exclusif sur PPE « Dents du Midi 
- Roc d’Orsay », appartement au 1er étage de 55 m2 avec deux 
balcons de 14.7 m2, lot 56.

Estimation fiscale 2015 :           Fr. 190’000.—
Estimation de l’Office selon rapport d’expert : Fr. 215’000.—

Le bien se compose d’un hall d’entrée avec penderie, d’une 
chambre, d’une salle de bains, d’une cuisine avec accès balcon 
indépendant, d’un séjour/salle à manger avec accès balcon indé-
pendant. Une cave complète ce lot.

L’appartement est actuellement inhabité. Aucune place de parc 
n’est vendue avec l’immeuble.

Les conditions de vente, l’état des charges et le rapport d’exper-
tise peuvent être consultés sur le site www.vd.ch/opf - rubrique 
Ventes et enchères.

Les visites ont lieu sur inscription. Les intéressés sont 
priés de s’inscrire par Internet à l’adresse suivante :  
https://cutt.ly/oSCm5yj

Pour tous renseignements : 021 557 11 92

AVIS D’ENQUÊTE COMMUNE D’AIGLE
La Municipalité de la Commune d’Aigle soumet à l’enquête  
publique du 6 avril 2022 au 5 mai 2022, les projets suivants :

N° CAMAC :  208344  Parcelle(s) :  3846 Lieu dit :  Chemin des Iles 10 
Propriété de :   Magripol SA pour le compte de APMB Sàrl
Auteurs des plans :    3A Atelier Architecture Aigle Sàrl,  

M. Stéphane Pauli, architecte 
Chemin du Châtelard 21, 1860 Aigle

Nature des travaux :    Changement d’affectation de la halle de stockage  
3 et création d’une halle de production  
de matières agricoles

Les dossiers sont déposés au Bureau technique où ils peuvent être consultés 
pendant les heures d’ouverture jusqu’au 5 mai 2022. La Municipalité

AVIS D’ENQUETE

Conformément aux dispositions en vigueur, la Commune d’Aigle 
soumet à l’enquête publique, du 6 avril au 5 mai 2022, le projet 
suivant :

-   Rue Margencel – Rue de la Gare 
Modification de 2 servitudes privées en servitudes publiques et adaptation 
des assiettes à l’état des lieux sur les biens-fonds 265 et 266 : passage pour 
piétons et usage de jardin

selon plan présenté par B+C Ingénieurs SA, Mme V. Chevallier, ingénieure 
géomètre brevetée, place du Marché 6, 1860 Aigle.

Le dossier est déposé au Bureau technique où il peut être consulté pendant 
les heures d’ouverture. Les observations ou oppositions éventuelles doivent 
être consignées directement sur la feuille d’enquête ou adressées sous pli re-
commandé à la Municipalité dans le délai d’enquête.

Délai d’intervention : 5 mai 2022  La Municipalité

AVIS D’ENQUÊTE COMMUNE D’AIGLE
La Municipalité de la Commune d’Aigle soumet à l’enquête  
publique du 6 avril 2022 au 5 mai 2022, les projets suivants :

N° CAMAC : 211278 Parcelle(s) :  1162 Lieu dit :  Chemin du Chêne 
Propriété de :   Commune d’Aigle
Auteurs des plans :   B+C Ingénieurs SA, Pl. du Marché 6, 1860 Aigle
Nature des travaux :    Création de 23 places de stationnement
Dérogation :   Art. 36 LRou
Les dossiers sont déposés au Bureau technique où ils peuvent être consultés 
pendant les heures d’ouverture jusqu’au 5 mai 2022. La Municipalité

AVIS D’ENQUÊTE
COMMUNE DE BLONAY – SAINT-LÉGIER
DEMANDE DE PERMIS DE CONSTRUIRE (P) 
La Municipalité de Blonay – Saint-Légier soumet à l’enquête 

publique, du 06.04.2022 au 05.05.2022  le projet suivant :

Compétence : (ME) Municipale Etat
No CAMAC : 205504  Coordonnées : 2.558.336 / 1.145.439
Parcelle(s) :  5830, 3325 Adresse : Chemin du Lurier 8a et 8b
Réf. communale : 2021-195 No ECA : 6788, 6789       
Propriétaire(s) :     Santagata Sebastiano et Letizia (ft 5830), 

Zbinden Jean-Daniel et Amrein Christina (ft 3325)
Auteur des plans :      Géo Solutions Ingénieurs SA, Avenue Reller 42, 

case postale 375, 1800 Vevey 1
Description des travaux :   Construction d’une piscine enterrée chau� ée 

avec une PAC, changement d’a� ectation du 
garage en local de rangement, réaménagement 
de l’accès par un remblai et création de murets 
(ft 5830), réaménagement de l’accès (ft 3325)

Le dossier d’enquête est déposé au Bureau technique jusqu’au 
5 mai 2022, délai d’intervention. La Municipalité
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AVIS D’ENQUÊTE
COMMUNE DE BLONAY – SAINT-LÉGIER
DEMANDE DE PERMIS DE CONSTRUIRE (P) 
La Municipalité de Blonay – Saint-Légier soumet à l’enquête 

publique, du 06.04.2022 au 05.05.2022  le projet suivant :

Compétence : (ME) Municipale Etat
No CAMAC :     207497  Coordonnées : 2.557.500 / 1.146.080
Parcelle(s) :     4490, 4491 Adresse : Chemin du Lacuez 46
Réf. communale : 2021-194 No ECA : 5531       
Propriétaire(s) :       Morand Marc et Stempfel Morand Dominique
Promettant(s) acquéreur(s):   Bellevue SA Société immobilière 
Auteur des plans :        AC Architecture+Consultant Sàrl, 

Rue du Torrent 5, case postale, 1800 Vevey
Description des travaux :     Démolition de l’habitation ECA 5531, 

construction de 6 villas individuelles 
« Minergie » avec garage souterrain de 13 places, 
de 3 couverts à voiture de 1 place, aménagement 
de 2 places de parc extérieures

Demande de dérogation :       RPE art. 22 (nombre de niveaux) fondé sur article 
22 bis (terrain en forte pente) RPE art. 62 (toitures 
des couverts) fondé sur art. 63 
(toiture des dépendances)

Particularités :     Nécessite l’abattage d’arbre ou de haie
Le dossier d’enquête est déposé au Bureau technique jusqu’au 
5 mai 2022, délai d’intervention. La Municipalité
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AVIS D’ENQUÊTE
COMMUNE DE BLONAY – SAINT-LÉGIER
DEMANDE DE PERMIS DE CONSTRUIRE (P) 
La Municipalité de Blonay – Saint-Légier soumet à l’enquête 

publique, du 06.04.2022 au 05.05.2022  le projet suivant :

Compétence : (ME) Municipale Etat
No CAMAC : 205504  Coordonnées : 2.558.336 / 1.145.439
Parcelle(s) :  5830, 3325 Adresse : Chemin du Lurier 8a et 8b
Réf. communale : 2021-195 No ECA : 6788, 6789       
Propriétaire(s) :     Santagata Sebastiano et Letizia (ft 5830), 

Zbinden Jean-Daniel et Amrein Christina (ft 3325)
Auteur des plans :      Géo Solutions Ingénieurs SA, Avenue Reller 42, 

case postale 375, 1800 Vevey 1
Description des travaux :   Construction d’une piscine enterrée chau� ée 

avec une PAC, changement d’a� ectation du 
garage en local de rangement, réaménagement 
de l’accès par un remblai et création de murets 
(ft 5830), réaménagement de l’accès (ft 3325)

Le dossier d’enquête est déposé au Bureau technique jusqu’au 
5 mai 2022, délai d’intervention. La Municipalité

AVIS D’ENQUÊTE
La Municipalité de Villeneuve, soumet à 
l’enquête publique, du 06 avril au 05 mai 
2022, le projet suivant :
construction d’un local de stockage, 
agrandissement du bâtiment ECA n°1344 et 
création d’un poêle à bois, sur la parcelle No 

3448 – DDP3447, sise Quai Grand’Rives 11, sur la propriété de 
la Direction Général de l’Environnement (DGE), droit distinct et 
permanent du Camping Caravaning Club Vaudois, selon les 
plans produits par M. Gavin du bureau Michele Martori à Rennaz.
Les dossiers peuvent être consultés au service technique 
communal durant les heures d’ouverture de l’Administration, 
ou sur le site : cartoriviera.ch/enquetes-publiques.  
Date de parution : 05.04.2022
Délai d’intervention : 05.05.2022

Conseil communal de Montreux
Monsieur Vincent Haldi, Président, informe la population que le Conseil 
communal se réunira le Mercredi 6 avril 2022 à 20h à l’Aula  
du collège de Montreux-Est, Rue de la Gare 33, à Montreux
Public bienvenu. Vincent Haldi, Président du Conseil communal,  
Grand-Rue 73, 1820 Montreux.
Ordre du jour complet sur www.conseilmontreux.ch
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Afin de compléter l’équipe de la Médiathèque,  
l’administration communale d’Aigle met au concours deux postes d’

Agent-e d’exploitation à 100% 
avec expérience du métier sur site scolaire (conciergerie) 

Ce poste est ouvert aux hommes et aux femmes.

Mission, profil, entrée en fonction et renseignements sur le site de 
la Commune d’Aigle www.aigle.ch. 

Délai de postulation : 29 avril 2022



05
Riviera Chablais votre région
N° 49  |  Du 06 au 12 avril 2022 Riviera

Pub

GACHNANG AUTOMOBILES
Chemin des Lieugex 4, 1860 Aigle
T +41 24 468 60 60
gatoy@swissonline.ch | www.gachnang-automobiles.ch

JUSQU’À 75 KM D’AUTONOMIE 
EN MODE PUREMENT
ÉLECTRIQUE

TOYOTA RAV4 
PLUG-IN HYBRID

AVEC TRACTION INTÉGRALE PERMANENTE ET 306 CH.
C’est le moment de l’essayer!

RAV4 Plug-in Hybrid Platinum, 2,5 litres PHEV, 225 kW/306 ch. Ø cons. 1,0 l/100 km, CO₂ 22 g/km, eff. énerg. A. Valeur 
cible Ø pour les émissions de CO₂ de tous les modèles de véhicules immatriculés en Suisse: 118 g / km. Selon cycle WLTP.

Corsier-sur-Vevey 

Après un bras de fer de plusieurs mois,  
la Municipalité a eu gain de cause contre  
l’opposant qui empêchait la construction  
de pavillons provisoires. Les travaux  
devraient bientôt commencer. 

|  Rémy Brousoz  |

Depuis quelques jours, Her-
vé Liniger respire un peu mieux. 
«C’est surtout un gros soulagement 
pour les familles qui attendent 
une place en garderie», souligne 

le municipal de Corsier-sur-Ve-
vey. Bloquée depuis deux mois, la 
construction d’une nouvelle crèche 
et de salles de classes supplémen-
taires va pouvoir démarrer aux 

abords de l’actuel collège, sur le ter-
rain de la Bourgette.

Si le projet est resté enlisé, 
c’est en raison d’une opposition 
déposée par un privé lors de la 
mise à l’enquête. «Cette personne 
redoute notamment une augmen-
tation du bruit que pourraient gé-
nérer des enfants présents en plus 
grand nombre», explique l’élu.  

Ouverture prévue en automne
Une opposition qui n’a visible-
ment pas convaincu le Tribunal 
cantonal. Le 25 mars dernier, il 
a levé l’effet suspensif lié à cette 
dernière, sortant ainsi le projet 
de l’ornière. Hervé Liniger peut 
enfin l’annoncer: «Les travaux 
commenceront dans le courant 
du mois d’avril.» Prévue initia-
lement pour la rentrée d’août, la 
nouvelle structure devrait être 
prête pour cet automne. 

Disposés sur deux étages, les 
pavillons abriteront deux classes 
et trois salles de dégagement dans 
la partie du haut. Celle du bas hé-
bergera une crèche de 44 places. 
Une réalisation qui, selon les auto-
rités, ne pouvait plus attendre. En 
termes d’accueil préscolaire, les 
quatre Communes du Cercle de 
Corsier (Corsier, Corseaux, Char-
donne et Jongny) dénombrent à 
ce jour 153  enfants sur liste d’at-
tente. «Nous recevons beaucoup 
d’appels de parents démunis», té-
moigne Hervé Liniger, qui compte 
donc sur cette nouvelle garderie 
pour améliorer la situation. 

Plus rien n’arrête la 	
future crèche de Corsier

Les travaux vont pouvoir commencer sur le terrain de la Bour-
gette. | R. Brousoz

Étape décisive

Projet chahuté,  
la nouvelle zone  
d’activités prévue  
à Blonay-Saint-Légier 
doit faire l’objet d’un 
vote fin mai au Conseil 
communal. Qu’en 
pensent les différents 
groupes politiques? 
Prise de température. 

|  Rémy Brousoz  |

Les télécommandes de vote. 
Voilà ce qui doit présider à la 
destinée du Parc d’activités de La 
Veyre-Derrey. Lors de sa séance 
du 29 mai prochain, le Conseil 
communal de Blonay-Saint-Lé-
gier devra – sauf imprévu – se 
prononcer sur le Plan d’affecta-
tion lié à ce projet qui divise. Au 
printemps 2021, sa mise à l’en-
quête avait suscité 34 oppositions.

En vue de ce vote crucial, le 
Législatif recevait mardi dernier 
la visite de Bernard Schmid, di-
recteur de Promove. Lors d’une 
présentation de 45 minutes, le 
responsable, accompagné par 
l’ingénieur Alexandre Repetti, a 
vanté les mérites de cette zone 
qui prévoit d’accueillir entre 500 
et 600 emplois, pour l’essentiel 
dans le secteur secondaire. 

Trois bâtiments doivent sor-
tir de terre, pour une surface de 
45’000 mètres carrés. Un par-
king de 450 places est également 
projeté. «Actuellement, une dou-
zaine d’entreprises de la région 
sont intéressées à s’implanter 
ici», a indiqué Bernard Schmid. 

Effet chaud-froid
Un plaidoyer qui s’est aussitôt vu 
égratigner par la longue interpella-
tion de Monica Simonet, membre 
du Groupement des Indépendants 
(GdI). Soulevant différents points 
comme la mobilité ou la participa-
tion citoyenne, l’élue a fait part de 
ses nombreuses réserves. «Je vous 
invite à analyser ce projet d’un œil 
critique», a conclu la Saint-Lége-
rine en s’adressant à ses collègues. 

À la suite de cette séance, la 
plupart des élus interrogés l’affir-
ment: le vote de fin mai s’annonce 
hautement serré.  

La Veyre s’apprête  
à entrer dans l’arène 

Grégory Bovay 
PLR 
« Nous soutenons 
ce projet  
d’importance 
cantonale »

«Notre district souffre 
d’un manque de place 
pour les entreprises, si 
bien que des enseignes 
doivent déménager. Un 
tel site garantirait le 
maintien et la créa-
tion d’emplois dans la 
région. Cela profiterait 
à l’économie locale, 
comme les restaurants 
et nos artisans, mais 
aussi à notre commune 
sur le plan fiscal.» 

Giuseppe  
Singarella
PS
« Il est encore  
tôt pour  
se prononcer »

«De prime abord, ce 
projet nous semble 
positif. Mais il est en-
core un peu tôt pour se 
prononcer. Nous allons 
l’analyser avec la plus 
grande attention. L’in-
terpellation déposée 
par Mme Simonet n’a 
pas été sans effet. À la 
sortie de la séance, un 
certain nombre de nos 
élus étaient plus per-
plexes qu’à l’entrée.»

Charles Morard
Entente  
Blonay- 
Saint-Légier
« Mieux que  
la zone villas 
actuelle »

«Plutôt que l’actuelle 
zone villas, nous préfé-
rons un projet qui ap-
portera quelque chose à 
l’économie. En revanche, 
nous ne croyons pas que 
cela amènera des places 
de travail pour les gens 
de la région.

Yves Filippozzi
Les Verts
« Un nouvel 
exemple  
de planification 
obsolète » 

«En plus d’être pen-
sé uniquement pour 
la voiture, ce projet 
illustre le manque de 
coordination en ma-
tière d’aménagement 
du territoire dans notre 
commune. Avec pas 
moins de 10 plans d’af-
fectation différents, 
c’est une planification 
obsolète, qui se fait au 
coup par coup.» 

Romain Belotti
UDC 
« Du tertiaire 
vaudrait  
mieux que  
du secondaire » 

«C’est une bonne idée 
de vouloir conserver des 
emplois dans la région. 
Mais un site consacré 
au secteur secondaire 
attirerait avant tout des 
employés français, valai-
sans ou fribourgeois. Il 
vaudrait mieux privilé-
gier le secteur tertiaire, 
dans lequel une majorité 
de gens de la Riviera 
travaillent. Et ce, en ap-
pliquant une préférence 
indigène à l’emploi.» 

Christian Mury
Groupement  
des Indépendants

« Nous attendons 
le rapport de  
la commission »

«Pour l’heure, il n’y a 
pas de tendance qui 
se dessine au sein de 
notre groupe. Le travail 
de la commission doit 
encore nous éclairer 
sur certains points.» 

Christian  
Ferrari
Vert’Libéraux
« Cette zone doit 
être un exemple 
de durabilité »

«Ce projet nous 
convainc dans la me-
sure où il prévoit de 
relocaliser des entre-
prises actuellement ins-
tallées en milieu urbain. 
Située à l’entrée de 
Saint-Légier, cette zone 
devra être belle et 
exemplaire sur le plan 
de la durabilité. Nous 
proposerons l’organi-
sation d’un concours 
d’architecture.»

Le projet prévoit la construction 
de trois bâtiments à l’entrée de 
Saint-Légier. | Fischer Montavon + Associés
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11.05
Morgins

Tour du Chablais

21.05
Val-d'Illiez

La Monthey d'Illiez

27.08
Champéry

Grimpée d'Culet

28.08 - 04.09
Valais

Swisspeaks Trail

03.09
Morgins

Swisspeaks Trail
Marathon

17.09
Champéry

Trail des Dents du Midi
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Environnement 

La gestion actuelle  
des forêts privilégie 
l’abandon de matière 
organique sur place. 
«Ça fait chenit», disent 
certains, mais ça  
a aussi une utilité.  
Explications.

|  David Genillard  |

La tension redescend d’un 
cran, la pluie a fait son retour, 
après une longue période de 
sécheresse. Celle-ci n’a pas été 
sans conséquences: le 25 mars, 
quelques heures après un appel à 
la prudence lancé par le Canton, 
un incendie se déclarait dans les 
bois du Sépey, en bordure d’un 
chemin de randonnée. La cause 
du sinistre reste à déterminer, 
mais un détail interpelle: plu-
sieurs foyers qui se sont déclarés 
au sol. Sur les réseaux sociaux, 
des lecteurs s’enflamment: la 
gestion actuelle, «voulue par les 
écolos» et qui consiste à aban-
donner davantage de «déchets» à 
la nature, serait en cause.

Sans aller jusqu’à la contes-
ter entièrement, le président de 
Lignum Vaud Philippe Nicollier 
estime que cette vision de l’entre-
tien forestier pose de nombreux 
problèmes, dont celui des incen-
dies. «La forêt suisse est large-
ment sous-exploitée: elle produit 
chaque année 10 millions de m3 
dont on n’extrait que 4,5 millions. 
Cette exploitation s’effectue prin-
cipalement dans les zones les 
moins difficiles d’accès. Ce qui 
fait que, dans certains secteurs 
escarpés, les bois vieillissent et 
s’affaiblissent.»

Matière sous-exploitée
Avec une conséquence impor-
tante: «Le jour où une tempête 
de l’ampleur de Lothar frappera 
à nouveau la Suisse, les dégâts se-
ront considérablement plus im-
portants», souligne le président 
de l’organe de promotion du bois 
local. En décembre 1999, l’oura-
gan avait renversé 12,8 millions 
de m3 et occasionné bien plus de 
dommages en favorisant la proli-
fération du bostryche. 

L’Ormonan voit aussi une 
absurdité dans cette gestion, «à 
l’heure où on nous parle de limiter 
nos émissions de C02. Un mètre 
cube de bois sur quatre pourrit 
au sol, en émettant du gaz carbo-
nique. L’énergie de cette biomasse 
est perdue, alors qu’on pourrait 

l’utiliser dans nos chauffages, à la 
place de carburants fossiles.»

Inspecteur forestier dans la 
région de l’Est vaudois, Jean-
Louis Gay confirme que nos 
bois ne sont pas exploités à leur 
pleine capacité, «même en aug-
mentant les surfaces en réserves 
forestières comme nous le fai-
sons aujourd’hui». À terme, le 
Canton entend protéger plus de 
13’000  hectares de toute inter-
vention humaine, soit 13% de 
la surface boisée du canton. Le 
problème est notamment éco-
nomique: «Dans les endroits 
difficiles d’accès, la coupe est 
déficitaire, si le propriétaire ne 
bénéficie pas de subsides comme 
c’est le cas pour les forêts protec-
trices, par exemple.»

Philippe Nicollier en convient. 
«C’est notre regard sur l’utili-
sation du bois qu’il faut chan-
ger. Aujourd’hui, on ne prélève 
que ce qui nous intéresse. On 
garde le tronc, dont on va faire 
des planches et des poutres. On 
prend éventuellement la partie 
intermédiaire, les branches, qui 
peuvent être transformées en pla-
quettes. Mais on élague sur place 
pour abandonner la partie supé-
rieure, qu’on valorise très peu.» 

L’Ormonan plaide pour moins 
de gaspillage, grâce à un triage 
plus efficace sur des places aména-
gées à cet effet. «On pourrait payer 
un peu plus le bûcheron pour lui 
demander d’abattre l’arbre entier, 
qu’on laisse sécher durant l’hiver. 
Au printemps, on le sort entier; le 
travail est moins pénible et moins 
dangereux et on valorise pleine-
ment l’une des rares matières pre-
mières de notre pays.»

Un équilibre précaire
Selon Jean-Louis Gay, la tendance 
existe: «On trouve par exemple 
des vêtements en fibre de bois. 
Mais le coût pour sortir l’entier de 
ces bois pour de tels produits déri-
vés est actuellement rédhibitoire. 
Et cette vision économique n’est 
qu’un aspect qui ne doit pas faire 
oublier les nombreuses autres 
fonctions de la sylve: «C’est parce 
qu’on y trouve une biomasse riche 
que nous avons une eau si bonne 
en Suisse; le sol y est vivant et 
contribue à améliorer sa qualité.» 
En se décompensant, cette ma-
tière organique sert aussi de ferti-
lisant et permet à la forêt de se ré-
générer et à toute une population 
de champignons, de végétaux et 
d’insectes de s’épanouir. «En sor-
tant toute la matière organique, 
on prend le risque de bouleverser 
cet équilibre.»

Cette gestion est-elle réel-
lement une tendance récente, 
comme le prétendent les inter-
nautes s’exprimant sur les ré-
seaux sociaux? «Il y a clairement 
eu un changement, qui dérange 
certains, comme les champi-
gnonneurs, observe l’inspecteur 
du 3e  arrondissement. Avant, 
on ratissait jusqu’à la dernière 
branche. Ce n’est plus dans l’air 
du temps, notamment pour favo-
riser la biodiversité. Sauf lorsque 
cela s’impose pour des raisons de 
sécurité, comme aux abords des 
cours d’eau ou des sentiers pé-
destres.»

Est-ce qu’un incendie aurait 
moins tendance à se propager dans 
un sous-bois propre en ordre? Rien 
n’est moins sûr, répond Jean-Louis 
Gay. «La présence de branches et 

de feuilles a tendance à garder le 
sol humide. Mais une fois que le 
feu prend, il y a effectivement un 
risque qu’il se propage plus inten-
sivement. Cela dit, il est toujours 
moins risqué d’abandonner ces 
matériaux sur place que de les 
rassembler en tas et de les brûler, 
comme on le faisait par le passé.»

Chablais

Pub

Faut-il renouer avec  
des sous-bois proprets ?

Epicéa, roi des forêts
Couvrant 44% de la surface boisée du 
pays, l’épicéa est le roi de nos forêts. Il a 
même détrôné le sapin blanc (15%) et de-
vance le hêtre (18%). Mais cette omnipré-
sence a des conséquences: l’épicéa est de 
moins en moins adapté à nos régions, en 
raison du changement climatique. L’ou-
ragan Lothar l’a montré, entraînant à sa 
suite une épidémie de bostryche.

Difficile de dire dans quelle mesure cette 
essence, la dernière à s’être réinstallée 
chez nous après la dernière glaciation, il y 
a environ 8’000 ans, s’est imposée grâce 
à l’homme. Une certitude: ce dernier l’a 
massivement planté depuis 150, le préfé-
rant au sapin, car plus facile à cultiver et 
à travailler, tout en fournissant du beau 

bois. «Mais l’être humain n’est pas seul 
en cause, souligne Jean-Louis Gay, ins-
pecteur forestier, en charge du 3e arron-
dissement au Canton de Vaud. Le gibier 
se nourrit beaucoup de jeunes pousses 
d’arbres. Il a tendance à préférer les feuil-
lus et le sapin et à délaisser l’épicéa, qui 
en est favorisé. Ce phénomène est très 
marqué en Suisse et pose de très sérieux 
problèmes dans la gestion durable des 
forêt protectrices.»

La problématique n’est pas vraiment nou-
velle: «Dans les plans de gestion du début 
du XIXe siècle, on voit qu’on cherchait déjà 
à avoir plus de feuillus et de sapins. On sait 
que plus on a une diversité d’essence, plus 
la forêt aura de capacité à se régénérer.»

Le vallon de l’Hongrin abrite la plus grande réserve forestière vaudoise.� | P. Martin - Archives 24 heures

JOURNEE D’EXPERTISES   
GRACIEUSES & 

CONFIDENTIELLES
 TABLEAUX ANCIENS, MODERNES, CONTEMPORAINS DESSINS 
1500-1900 • GRAVURES • LIVRES & MANUSCRITS ART DÉCO 

 ART NOUVEAU • DESIGN • ARCHÉOLOGIE ARTS D’ORIENT • ART RUSSE 
 ARTS D’ASIE • BIJOUX & HORLOGERIE PIÈCES DE MONNAIES, TIMBRES  

INSTRUMENTS DE MUSIQUE VINS, SPIRITUEUX...
ŒUVRES D’ART ET COLLECTION  

aanciens@gmail.com - T.79 647 10 66 
www.artsanciens.com

Je trouve important 
de se tenir au  
courant de la vie 
locale, ce sont les 
petites gens et les 
petits commerces  
qui font vivre les 
communes et j’aime 
les voir mis en avant 
dans mon journal” 

À vous la parole

D
R

D
R

D
R

Tessa Wymann  
Vevey

❝

Le journal  
Riviera Chablais  
nous permet de nous 
tenir au courant  
de ce qu’il se passe 
dans la région”

À l’heure où les  
médias d’actualité 
locale se font rares, 
merci à Riviera  
Chablais de relayer 
fidèlement, en toute 
indépendance et  
parfois avec un  
certain talent, ce qui 
fait le sel (et même le 
poivre) de la vie de 
notre belle région”

Maryse et Bernard Sturny 
Le Bouveret 

Raphaël Delessert 
47 ans, porte-parole  
de la Ville de Vevey 

❝

❝



UN SUV AVEC L’ÂME 
D’UN ROADSTER
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À l’heure où de plus en 
plus de conducteurs se 
tournent vers une mobilité 
plus responsable et où 
les prix des carburants 
atteignent des records, il 
est judicieux de considé-
rer des alternatives aux 
motorisations classiques. 
Dans ce contexte, la mo-
bilité au gaz naturel-biogaz 
(GNC) a sa carte à jouer. 
Elle constitue une solution 
intéressante pour diffé-
rentes raisons.

Une solution économique
Le conducteur qui roule 
avec un véhicule au 
GNC bénéficie d’un prix 
à la pompe particulière-

Rouler malin, dépenser moins  
et réduire son empreinte carbone

Une société du groupe HOLDIGAZ

Faire un essai ne vous engage à rien !

Vous souhaitez tester un véhicule et vous faire 
votre propre idée sur la question ? Alors n’attendez 
pas et inscrivez-vous pour un essai gratuit sur 
www.energiapro.ch/test-vehicule-gnc.

À la pompe, le plein de GNC d’une voiture de tourisme revient à moins de 
CHF 25.– et permet de parcourir plus de 300 km.

Plusieurs marques proposent des véhicules roulant au GNC, allant de 
l’utilitaire à la voiture de tourisme, en passant par les bus et les camions.

ment attrayant. En effet, 
le carburant fourni par 
Energiapro aux stations 
établies sur le réseau du 
groupe Holdigaz est fixé à  
CHF 1.44 par kilo, ce 
qui correspond à CHF 
0.98 par litre d’équiva-
lent essence. Ainsi, un 
plein revient à moins de 
CHF 25.– et permet de 
parcourir plus de 300 km !

Une empreinte carbone 
réduite
Le GNC contient d’office 
20 % de biogaz en Suisse. 
Cette part d’énergie re-
nouvelable contenue dans 
le mélange du carbu-
rant est produite locale-

Un réseau de stations bien implanté

16 stations de remplissage de GNC (en bleu) sont 
approvisionnées par Energiapro.

ment à partir de déchets  
organiques ou de boues 
d’épuration. Elle contribue 
à réduire les émissions de 
CO2 de près de 40 % par 
rapport à l’essence. 

Une part supplémentaire 
de biogaz peut être ache-
tée sous forme de certifi-

cat réduisant d’autant les 
émissions de CO2. Ainsi,  
un véhicule roulant 100 % 
au biogaz permet des dé-
placements proches de la 
neutralité carbone. De 
plus, ce carburant n’émet 
presque pas de particules 
fines, responsables de 
problèmes respiratoires.

Schau�hausen

Frauenfeld

Zürich

Zug

Luzern

Stans
Sarnen Altdorf

Schwyz
Glarus

Chur

BellinzonaSion

St. Gallen
Herisau

Appenzel

Basel

Liestal

Aarau

Solothurn

Delémont

Bern
Neuchâtel

Fribourg

Lausanne

Genève

Sur la route, la question du plein est résolue. La 
Suisse bénéficie en effet d’un réseau de plus de 
150 stations, soit en moyenne une station tous 
les 15 km, sur les axes principaux. 

Energiapro approvisionne au total  
16 stations publiques, dont 14 sur le réseau 
du groupe Holdigaz et deux stations supplé-
mentaires reprises récemment, à Sion et à 
Sierre. Le prix du carburant à ces stations sera 
aligné prochainement.

EA_Riviera Chablais_Annonce 290x215_2022_VF.indd   1EA_Riviera Chablais_Annonce 290x215_2022_VF.indd   1 01.04.22   11:5501.04.22   11:55

Danger sur le web

Face à la recrudescence 
des arnaques,  
en particulier sur  
Internet, la Police  
cantonale veut miser 
sur la prévention.  
Sur la Riviera, un nou-
veau «café-police» vient 
de se créer pour sensi-
biliser les seniors aux 
questions de sécurité.

|  Noriane Rapin  |

Si le bilan de la criminalité 
sur sol vaudois est plutôt positif, 
les escroqueries et les extorsions 
ont explosé, en particulier sur In-
ternet. C’est en substance ce qu’a 
communiqué la police cantonale 
la semaine dernière, à l’occasion 
de la présentation annuelle des 
chiffres de la criminalité.

Les infractions au Code pé-
nal sont restées stables, avec une 
augmentation de 2%. La pandé-
mie, et le temps passé à domicile, 
ont diminué les cambriolages 
d’un quart depuis 2020. De ma-
nière générale, le nombre de vols 

est en recul, à l’exception de vélos 
électriques, butin de choix visi-
blement, avec une hausse de 45%. 
Les violences conjugales ont éga-
lement connu une légère baisse 
par rapport à l’année précédente.

En revanche, la cybercrimi-
nalité a le vent en poupe dans le 
canton. Les cas d’escroqueries ont 

bondi de 27% entre 2020 et 2021, 
en grande partie sur Internet. La 
police relève aussi une forte hausse 
des extorsions et chantages, de 
l’ordre de 36%. Là également, le 
mode opératoire est virtuel dans 
près de quatre cas sur cinq. 

En conséquence, les forces de 
l’ordre mettront un point d’hon-

neur à sensibiliser la population à 
cette problématique. «Aux efforts 
de la répression doivent s’ajouter 
ceux de la prévention, estime le 
commandant de la police can-
tonale Jacques Antenen dans le 
communiqué. Une synergie entre 
les deux est indispensable en ma-
tière de lutte contre la criminali-

té, dans ce domaine comme dans 
tout autre.»

Prévention pour les aînés
En termes de prévention, la région 
a récemment vu naître une initia-
tive inédite. Police Riviera, la Police 
cantonale et le centre de loisirs pour 
seniors l’Escale, à La Tour-de-Peilz, 
ont aussi organisé le premier «ca-
fé-police» du canton. Cette action, 
qui a réuni plus de 80 personnes 
fin mars, visait en particulier à ré-
pondre aux questions des représen-
tants du troisième âge en matière 
de sécurité, en particulier les ar-
naques par téléphone et sur le Net. 

«Cela fait plusieurs années 
qu’on fait de la prévention au-
près des seniors, en lien avec Po-
lice Riviera et la Police cantonale, 
rapporte Damien Schmutz, direc-
teur de l’Escale. On a vite vu que 
les gens n’osaient pas poser des 
questions en public à la fin des 
conférences. On a donc décidé 
d’offrir un cadre plus convivial.»

Le succès de cette édition ainsi 
que le large éventail de questions 
posées (Internet, escroqueries, 
cambriolages, mobilité) ont en-
couragé les organisateurs à pro-
poser une offre similaire chaque 
année. «Beaucoup de personnes 
se sont senties valorisées parce 
que les policiers ont pris le temps 
de les écouter. C’était touchant.»

Les escrocs attrapent toujours 
plus de victimes sur la Toile

Fin mars, l’Escale a offert un lieu convivial pour poser ses questions aux policiers.� | 24 Heures

❝
Aux efforts  
de la répression 
doivent  
s’ajouter  
ceux de la  
prévention”
Jacques Antenen 
Commandant  
de la Police cantonale
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GARAGE ET
CARROSSERIE 
1844 VILLENEUVE

Venez découvrir toute la gamme 
hybride ou 100% électrique.

M. Fernandez & Fils / 1844 Villeneuve

VIADUC.CH

NOUVELLE ÉCOLE DE LANGUES À AIGLE
Tu aimerais connaître ton niveau de maîtrise 
du français ou de l’anglais ?
Avoir une proposition de cours 
qui te permettra d’atteindre tes objectifs rapidement ? 
Alors viens participer à la :

Journée de test gratuit de niveau français et anglais : 
le samedi 9 avril  2022 
de 10 h-14 h (env.1 h )
pour participer : 076 566 64 75 
contact@celi-info.ch 
www.celi-info.ch
Rue de Jérusalem 2 
1860 Aigle

Une exposition sensible et ludique à travers l’humour en dessins de

BIANCO . GELUCK . HAYDÉ . PEYO . SINÉ
STEINLEN . UNGERER ...

Drôles de chats
CHÂTEAU DE ST-MAURICE

9 avril - 13 novembre 2022

Redécouvertes 
L A FONDATION 

ATELIERS 
D’ARTISTE

EXPOSITION INAUGURALE 
12.11 – 18.12. 2021 et
7.1. – 10.4. 2022
Vendredi-samedi 14h-18h
Chaque deuxième 
dimanche du mois 14h-18h

Grand-Rue 74-80 | 1890 St-Maurice | www.ateliersdartiste.org  | 

LES AMIS DE LA
FONDATION
ATELIERS D’ARTISTE

FONDATION
ATELIERS 
D’ARTISTE

1 date, 4 rendez-vous 9 avril 2022  13h30 - 19h

äbri , äbrüf
09.04.22

13.05.22

du 20 avril
au 25 mai 2022

PARTENAIRE ÉNERGIEPARTENAIRE MÉDIA PARTENAIRE SANTÉPARTENAIRE PARTENAIRE ÉCOLIERS

PCM Willen SA
Route du Grammont 101, 1844 Villeneuve VD

Nous sommes une société suisse dotée d’une excellente réputation internatio-
nale dans le secteur machines et outils. Afin de renforcer notre équipe, nous 
sommes à la recherche d’une personne expérimentée pour notre département 
de finition :

POLYMÉCANICIEN CFC (H/F) À 100 %
Vos tâches :
•   Rectifier des pièces précises pour nos produits
•   Exécuter des travaux à partir de plan
•    Réaliser des programmes de production  

en respectant les objectifs de quantité,  
qualité et délais et/ou temps/gamme

•   Programmer les machines dans le secteur
•   Réglages et mises en train
•   Gérer la production et la qualité du travail demandé

Votre profil :
•    CFC de mécanicien, polymécanicien (h/f)  

ou équivalent
•   Caractère flexible, polyvalent et consciencieux
•   Responsable, autonome et rigoureux
•   Bon esprit d’équipe
•   Langue : française

Notre offre :
•    Travail varié et intéressant au sein d’une  

équipe motivée
•   Infrastructure moderne
•   Plage horaire flexible
•   Prestations sociales attrayantes
•   Possibilité de perfectionnement

Entrée de suite ou selon accord.
Envoyer votre dossier par poste à l’attention de M. Boris GACHNANG ou trans-
mettre votre dossier informatique à office@pcm.ch.
Nous répondrons avec plaisir à votre candidature.

Nous recherchons 
une personne  
dynamique,  

responsable,  
organisée avec  
un bon esprit 
d’initiative.

Rendez-nous visite à Collombey. ottos.ch

  

  

Bière Corona 

5.95 
au lieu de 

9.95

 

6 x 35,5 cl
Disponible
aussi en ligne.
Disponible
aussi en ligne.

ottos.chottos.ch

Primitivo 
Riserva  
Gioia del Colle DOC 
millésime 2017* 
cépage: Primitivo

14.95 
au lieu de 

25.90

 

75 cl
Disponible
aussi en ligne.
Disponible
aussi en ligne.

ottos.chottos.ch

Santa Leila  
Amarone 
della Valpolicella DOCG 
millésime 2018* 
cépages: Corvina,  
Corvinone, Rondinella

13.95 
au lieu de 

23.90

 

75 cl
Disponible
aussi en ligne.
Disponible
aussi en ligne.

ottos.chottos.ch

Pata Negra  
Gran Reserva
Valdepeñas DO 
millésime 2012* 
cépage: Tempranillo 
 
Distinction: 
Berlin Wine  
Trophy or

5.95 
Comparaison avec la concurrence 

11.50

75 cl
Disponible
aussi en ligne.
Disponible
aussi en ligne.

ottos.chottos.ch

Basilica XII  
Pinot Noir 
Valais AOC 
millésime 2019* 
cépage:  
Pinot Noir

7.95 
au lieu de 

11.90

 

75 cl
Disponible
aussi en ligne.
Disponible
aussi en ligne.

ottos.chottos.ch

Lampasso Rosso  
Appassimento 
millésime 2020* 
cépage: Montepulciano 
d’Abruzzo

Distinction:  
Mundus Vini  
Gold 2021 7.95 

au lieu de 

14.90

 

75 cl
Disponible
aussi en ligne.
Disponible
aussi en ligne.

ottos.chottos.ch

Sesta Composizione 
rosso Italia 
millésime 2020* 
cépages: Primitivo,  
Montepulciano  
d’Abruzzo,  
Negroamaro,  
Sangiovese,  
Nero d’Avola,  
Syrah

Disponible
aussi en ligne.
Disponible
aussi en ligne.

ottos.chottos.ch

12.95 
au lieu de 

24.90

 

75 cl
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Villeneuve

Le conseiller  
communal Aurélien 
Clerc a déposé un  
postulat: il espère 
qu’une cinquantaine 
de places temporaires 
seront proposées  
pour raviver l’attrait  
du Bourg.

|  Christophe Boillat  |

Conseiller communal PLR 
villeneuvois, Aurélien Clerc sou-
haite que sa Municipalité «étu-
die la possibilité de réaliser un 
parking sur la place de la Perle 
ou celle de la Gare». Le député 
chablaisien récemment réélu a 
déposé un postulat lors de la der-
nière séance du corps délibérant. 
Il espère ainsi qu’une «solution 
rapide et temporaire soit offerte 
afin d’augmenter le nombre de 
places de parc proches du Bourg.» 

Pour Aurélien Clerc, le manque 
de places de parc au centre de sa 
commune est patent depuis plu-
sieurs années. Non seulement 
l’attrait du quartier historique et 
à fort potentiel touristique s’en 
ressent, mais les habitants pri-
vilégient, selon lui, les magasins 
des grandes surfaces; délaissant 
quelque peu les commerces de la 
Grand-Rue. 

L’artère compte des enseignes 
nombreuses et diversifiées, allant 
de la boucherie à la fleuriste et au 
coiffeur, en passant par un maga-
sin de disques, un autre d’instru-

ments de musique, de fournitures 
de bureau, des restaurants, etc…

L’élu relève qu’une motion 
demandant la même chose avait 
déjà été déposée il y a dix ans. 
Sans réponse jusque-là. Aurélien 
Clerc rappelle dans son postulat 
que des études de parkings sou-
terrains sont dans les tuyaux: un 
à la Poterlaz, l’autre à l’Ouchettaz. 
Le site de La Tronchenaz offre des 
possibilités de stationnements, 
certes un peu plus éloignées. 
Mais ce site a été choisi pour 
l’implantation du futur collège 
intercommunal du Haut-Lac, qui 
devrait ouvrir en 2027 (notre édi-
tion du 9 février). 

Comme à Aigle
«Ma proposition pourrait être 
mise en place rapidement. Un 
peu sur le modèle de ce qui a été 
fait à Aigle avec le parking Che-
vron au centre-ville que j’utilise 
chaque jour. L’investissement ne 
serait sans doute pas élevé entre 
le goudronnage, le marquage au 
sol et une barrière avec une borne 
de paiement», liste le conseiller 
communal. Selon lui, l’emplace-
ment à proximité du Bourg pour-
rait compter de 50 à 60 places. 

Le postulat déposé sera exa-
miné et voté par le Conseil com-
munal lors de sa séance de mai. 
L’auteur attend qu’il soit renvoyé 
à la Municipalité pour étude et 
rapport. «Il y a du concret qui va 
bientôt sortir. Au début de l’été, 
les projets de stationnement en 
cours seront précisés. Avec no-
tamment le parking P+R à la gare, 
dans le cadre d’un dimension-
nement dans tout le Chablais», 
avance le municipal vert Léonard 
Studer.

Un élu veut  
un parking  
au centre-ville

VOTRE OPTICIEN À DOMICILE

VISITE SUR PLACE
• Evaluation des besoins
• Examen de vue si nécessaire
• Grand choix de montures et verres
• Devis

Notre solution V O T R E  E X P E R T  O P T I C I E N  À  D O M I C I L E

Nous respectons toutes les mesures sanitaires préconisées par l’OFSP.

PRISE DE RENDEZ-VOUS
Tél. 079 865 50 74
E-mail : visilabathome@visilab.ch
www.visilab.ch/fr/at-home

REMISE DES LUNETTES
Ajustage sur place pour un confort optimal

VOS AVANTAGES :

✔   Service de 

déplacement offert

✔   Mêmes prix qu’en 

magasin

VisilabAtHome_annonce_290x105_FR.indd   1VisilabAtHome_annonce_290x105_FR.indd   1 17.03.22   10:1917.03.22   10:19

Le barrage chablaisien 
va franchir un palier
Énergie

Le projet de  
centrale-barrage  
hydroélectrique sur  
le Rhône entre Bex  
et Massongex avance.  
Un accord avec les  
organisations de  
protection de  
l’environnement  
devrait être signé  
prochainement.  

|  Sophie Es-Borrat  |

Bloqué depuis l’automne 
2020, le projet de centrale hy-
droélectrique chablaisien MBR 
(Massongex-Bex-Rhône) s’ap-
prête à franchir un nouveau cap. 
Des concessions obtenues par les 
deux cantons concernés, seule la 
vaudoise fait encore l’objet d’un 
recours pointant des compen-
sations lacunaires en faveur de 
la nature. Mais un accord avec le 
WWF et ProNatura est sur le point 
d’être signé, mettant fin à la pro-
cédure ouverte au tribunal.

Marie-Thérèse Sangra, secré-
taire du Valais romand, relève une 
«bonne qualité de négociation, 
mais pour le WWF, la construc-
tion d’un nouveau barrage sur le 
Rhône n’est pas la bonne solu-
tion. Nous prônons l’efficacité et 
la sobriété énergétiques. Toute-
fois, dans le contexte actuel, nous 
avons travaillé à trouver des solu-
tions pour améliorer qualitative-
ment et quantitativement les me-
sures compensatoires prévues, 
en veillant à rétablir la connecti-
vité des zones de nature.» 

Davantage pour la nature
Les mesures concernent des bio-
topes à préserver ou recréer. Elles 
comprennent la revitalisation 
des embouchures de trois cours 
d’eau: l’Avançon, la Rogneuse et 
le Courset. Il sera aussi question 
de restituer une dynamique des 
milieux humides dans une zone 
de deux hectares à proximité des 
Paluds. 

Le dossier de demande d’auto-
risation de construire devrait être 
finalisé cet été. Et grâce à la déci-
sion prise en mai dernier par Vaud 
et Valais de confier les travaux 
d’aménagement du Rhône sur le 

secteur Massongex-Bex à MBR, 
l’ensemble sera mis à l’enquête si-
multanément. 

Porté par les Forces Motrices 
Valaisannes, Romande énergie, les 
Services industriels de Lausanne, 
le projet hydroélectrique n’est pas 
à l’abri de nouvelles oppositions. 
Julien Derivaz, directeur de MBR 
SA en est conscient: «Après avoir 
obtenu le droit d’utiliser la force 
hydroélectrique, dans la prochaine 
étape, les habitants pourraient 

exprimer leurs craintes par rap-
port aux nuisances et impacts du 
chantier, au niveau du bruit et de 
la nappe phréatique par exemple.»

Pour présenter la cen-
trale-barrage sur le Rhône devi-
sée à 140 millions de francs, des 
séances publiques ont été mises 
sur pied, à Bex mercredi dernier 
et Massongex ce lundi. «Nous au-
rions voulu les faire plus tôt pour 
sonder la population et intégrer 
d’éventuelles remarques, mais le 
Covid nous en a empêché», an-

nonce le directeur de MBR. Une 
démarche est effectuée en paral-
lèle auprès des autorités commu-
nales pour expliquer le projet. 

Un concept méconnu ici
Plus fréquemment rencontré sur 
le plateau, ce type d’installation 
est peu connu dans notre coin de 
pays, ce qui rend la communica-
tion nécessaire. L’appellation de 
«barrage mobile» (traduction lit-
térale de l’allemand), peut d’ail-
leurs paraître absurde. «En fait, 
les vannes peuvent être complè-
tement ouvertes, d’où le terme 
«mobile», signale Julien Derivaz. 
C’est grâce à cela que le barrage 
peut laisser transiter les crues 
du Rhône et les matériaux qu’il 
transporte.»

Est-ce que l’implication des 
deux côtés du fleuve complexifie 
la réalisation? «Ça ne complique 
pas forcément les choses, mais 
ça ne les simplifie pas, estime le 
directeur. Il y a deux procédures 
légèrement différentes, deux 
administrations cantonales à 
consulter. Globalement, cela ne 
retarde pas plus le projet que s’il 
n’avait été que sur un canton, 
mais ça demande une meilleure 
coordination.»

Les inquiétudes en matière 
de sécurité d’approvisionnement 
de la Suisse pourraient plaider en 
faveur de la centrale sur le Rhône. 
«La crainte est que nous n’ayons 
pas assez d’énergie en hiver, mais 
grâce à sa situation privilégiée, 
45% de la production de MBR se fe-
rait en cette saison, ce qui confère 
à ce projet une dimension straté-
gique», révèle Julien Derivaz.

Pour l’heure, une année de re-
tard a été prise sur le calendrier 

initial, notamment en intégrant 
les travaux de la 3e correction du 
Rhône dans le dossier. Le plan-
ning «réalisticoptimiste» ima-
gine un début des travaux en 
2024, avec la mise en service trois 
ans plus tard. 

75 GWh
La centrale devrait produire 
annuellement 75 GWh (gi-
gawatt-heure), de quoi cou-
vrir les besoins en électricité 
de plus de 20’000 ménages.  

7,5 mètres
La hauteur de chute brute 
moyenne exploitée (à créer) 
est d’environ 7,5 mètres,  
avec un débit maximum  
de 220 m3/seconde. 

2’400 m3

En respect des exigences  
légales, les vannes sont 
dimensionnées pour laisser 
transiter un débit de crue  
de plus de 2’400 m3 par  
seconde. 

❝
Dans le contexte  
actuel, le projet 
a une dimension 
stratégique”
Julien Derivaz 
Directeur MBR SA

Le projet de centrale comprend aussi la création  
d’espaces publics aux abords du fleuve.�   | MBR SA

Chaque semaine, de  
l’information locale  
de qualité. Des papiers 
qui créent du lien, qui 
mettent en valeur la 
région et qui montrent 
que le journalisme de 
terrain a encore  
de l’avenir. Merci  
Riviera Chablais!”

À vous la parole

D
R

Pierre Pistoletti  
Journaliste indépendant

❝
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Chemin Denevaz 5
1806 St. Légier-La Chiésaz

Tél. 021 944 15 48 
Fax. 021 944 15 32

info@balsigersarl.ch

Conception 
Réalisation – Entretien 

d’aménagements extérieurs

www.balsiger-paysagiste.ch
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En savoir plus :
ecolevinet.ch

8 AVRIL 2022
DE 11H À 18H

L'Ecole Vinet vous invite à sa journée portes ouvertes, le 8 mars 
prochain. Découvrez notre cycle 7p-8p qui propose une transition 
douce entre le cycle primaire et le cycle secondaire, l'enseignement 
par le jeu, les projets interdisciplinaires, notre classe préparant à 
l'apprentissage mais aussi l'état d'esprit qui y règne.

www.naturellementvrac.ch

Naturellement Vrac L’épicerie
Grand-Rue 62 - 1618 Châtel-St-Denis naturellement_vrac

Votre épicerie vrac 
et artisanale 

de Châtel-St-Denis

Bryan, le nouveau gérant, vous accueille et vous conseille 
sur ses produits locaux, bio et sans emballages !

naturellement_vracnaturellement_vrac

Agent(e)s de sécurité fixe ou auxiliaire
Vos missions :
• Intervention sur alarmes, surveillance manifestation, ctrl d’accès etc
• Surveillance de chantier et patrouilles dissuasives

Votre profil :
• Nationnalite Suisse ou Permis C
• Maitrise parfaite du français : oral ET écrit
• Être en possession d’un permis de conduire (véhicule)
• Autonome, ponctuel, flexible
• Disponible de nuit, week-end et jours fériés
• Moralité irréprochable : casier judiciaire vierge, aucune poursuite
• Avoir une bonne condition physique

Vos avantages :
• Formation de base et continue garantie (payée)
• Travail varié et motivant au sein d’une équipe jeune et dynamique
• Rémunération selon convention collective de travail
• Possibilité d’avancement

Il ne sera pas répondu aux profils ne correspondent pas à nos critères.
Lettre de motivation, CV et photo à envoyer à :
SC Securité, CP 232, 1820 Montreux.

T 021 964 65 55  F 021 963 89 42
info@scscurite.com

Gustave Tâche SA
Route de Montreux 147 • 1618 Châtel-St-Denis
infor@garagetache.ch • T 021 948 88 56
www.garagetache.ch

sur le modèle Forester e-BOXER modèle 2022 jusqu’au 30.06.2022 
profitez-en chez votre agent proche de vous et près de vous !

Trop génial !
Le nouveau Forester 
e-Boxer 4x4

CHF 1’000.— DE PRIME



13
Riviera Chablais votre région
N° 49  |  Du 6 au 12 avril 2022 Riviera

Pub

En collaboration avec la Clinique Valmont

Pas tous égaux devant les maladies neurodégénératives
Le bilan mémoire pour évaluer, traiter et encadrer

Le Professeur Julien Bogousslavsky et 
le neuropsychologue Laurent Lievens 
font partie des acteurs du pôle 
spécialisé « Check-up Mémoire » 
à la Clinique Valmont, au-dessus 
de Montreux. Depuis plus d’une 
dizaine d’années, des bilans mémoire 
y sont eff ectués. N’ayant pas toutes 
et tous une réserve cognitive 
identique, ils soulignent l’importance 
qui devrait être accordée par le 
patient et ses proches à tout signe 
de changement, à diff érents niveaux, 
dès la soixantaine. Le bilan mémoire 
est un outil rapide et effi  cace 
pour être orienté.

Par Nathalie E. Helfer

La réserve cognitive est un concept très impor-
tant. Il repose sur l’hypothèse que le cerveau 
peut faire face aux lésions cérébrales, soit en uti-
lisant ses réseaux neuronaux préexistants, soit 
en activant de nouvelles connexions neuronales.  
Laurent Lievens, neuropsychologue à la Cli-
nique Valmont, explique ce concept : « Les 
personnes qui ont sollicité leur intellect toute 
leur vie pourraient ne pas présenter de dif-
fi cultés cognitives fonctionnelles jusqu’à un 
âge avancé, tout en étant porteur de lésions 
cérébrales dues à la maladie d’Alzheimer ou 
à une maladie neurodégénérative en général. 
De l’autre côté, des personnes ayant exercé 
moins d’activités stimulantes intellectuelle-
ment pourraient plus vite exprimer des signes 

de détérioration cognitive. ». L’ensemble du 
parcours d’une vie et la manière avec laquelle 
on utilise son cerveau peuvent donc jouer un 
rôle sur la façon avec laquelle s’expriment les 
maladies neurodégénératives chez les uns 
ou chez les autres. Par contre, si l’arrivée des 
symptômes peut être plus tardive chez les 
personnes entraînant quotidiennement leur 
intellect, dans leur vie privée ou dans leur 
vie professionnelle, cette dernière est souvent 
plus brutale.

L’importance des proches aidants
Le Professeur Julien Bogousslavsky, méde-
cin chef de la réadaptation neurologique à la 
Clinique Valmont et médecin responsable du 
Neurocentre SMN, poursuit : « Il est important 

que le patient et, si possible, son proche aidant, 
viennent ensemble au premier rendez-vous du 
bilan mémoire. Lors du premier entretien, nous 
accordons autant d’importance à la vision qu’a le 
patient sur ses troubles qu’à celle de son proche. 
En eff et, ces regards croisés nous permettent 
d’évaluer au plus près de la réalité une situation 
souvent très pénible à assumer des deux côtés. » 
Lors du premier rendez-vous à la Clinique Val-
mont, le patient et son proche sont dirigés vers le 
Pôle « Check-up Mémoire » après une première 
consultation avec le Professeur Bogousslavsky. 
Une deuxième anamnèse y sera faite par un 
neuropsychologue, puis des tests supplémen-
taires pourront être prodigués afi n de poser un 
diagnostic. Ils concluent à l’unisson : « Lorsque 
nous faisons un Check-up Mémoire, nous espé-

rons autant que le patient et sa famille qu’aucun 
problème cognitif ne soit détecté et souhaitons, 
avant tout, pouvoir les rassurer sur leur état 
neurologique. »

Clinique Valmont 
Route de Valmont, 1823 Glion sur Montreux 
021 962 35 35 // www.cliniquevalmont.ch

Selon le niveau socio-éducatif 
du patient, la réserve cognitive peut 
différer d’une personne à l’autre. 
«Dès lors, il est impératif que le 
patient lui-même et son proche 
aidant soient vigilants dès les 
premiers signes de troubles 
cognitifs ou de changements sur 
le plan comportemental », comme 
le signale le Professeur Julien 
Bogousslavsky. Pour être pro-actif, 
un bilan-mémoire est vivement 
conseillé. 

Photo : Giampaolo Lombardi

DEMEURER ATTENTIF 
AUX CHANGEMENTS

Dès la soixantaine, il est important de 
rester attentif à des troubles de la mé-
moire récurrents, détectés par soi-même 
ou ses proches, mais pas seulement. 
D’autres manifestations d’altérations 
cognitives peuvent être les signes de 
la maladie d’Alzheimer telles que des 
changements de comportement, des dif-
fi cultés organisationnelles, d’orientation, 
du langage, de calcul, de gnosie ou de 
praxie, ou encore des troubles de la vue. 
Ces diffi  cultés peuvent être le signe d’un 
problème cognitif à détecter au plus vite. 
Grâce à son Check-up Mémoire, la 
Clinique Valmont propose une prise en 
charge rapide et pointue, menée par une 
équipe pluridisciplinaire de haut vol, afi n 
de soulager proche aidant et patient. 

Le Check-up Mémoire est au cœur du Neurocentre SMN et réunit de nombreuses spécialités autour de la neurologie. 
Pour toute demande renseignement et prise de rendez-vous rapide : 021 962 37 01.

Efficience énergétique

Vevey lance cette  
semaine une plateforme 
pour inciter les proprié-
taires à rénover leurs 
bâtiments. La démarche 
s’inscrit dans le cadre 
du projet pilote  
«Commune Rénove». 

|  Hélène Jost  |

Le retour de la neige à la fin 
de la semaine dernière a poussé 
nombre de foyers à rallumer leurs 
radiateurs. Un geste qui n’a rien 
d’anodin, ni pour le porte-mon-
naie, ni pour l’environnement. 
Pourtant, des solutions existent 
pour diminuer le recours au 
chauffage. La Ville de Vevey veut 
les promouvoir et s’est associée 
pour ce faire avec Romande Ener-
gie dans le cadre d’un projet pilote. 

La démarche se nomme 
«Commune Rénove». Elle vise à 
encourager, avec l’aide des auto-
rités, l’isolation des bâtiments. 
Différents partenaires publics 
et privés la soutiennent, dont 
la Confédération et le Canton. 
Vevey est la deuxième localité 
après Morges à y participer. Cette 

collaboration, annoncée en sep-
tembre, entre désormais dans 
une phase concrète. La Ville l’a of-
ficiellement présentée ce mardi. 

Savoir par où commencer
«Le but, c’est de faire comprendre 
aux propriétaires l’intérêt qu’ils 
ont à rénover leur immeuble, ex-
plique Pascal Molliat, municipal 
chargé du dicastère Bâtiments, gé-
rance et énergies. Pour ce faire, il a 
fallu établir des typologies du bâti 

veveysan selon des critères comme 
les époques de construction. C’est 
ce qui a été fait ces derniers mois.»

Ces études ont permis de 
créer une base de données mise 
au service des particuliers et des 

entreprises par le biais d’une 
plateforme. Ils peuvent rentrer 
les données de leur bien et savoir 
rapidement quel retour sur inves-
tissement ils peuvent attendre 
s’ils effectuent des rénovations. 

«Quand on évoque des tra-
vaux de ce type, beaucoup de gens 
ne savent pas par où commencer, 
relève l’édile de Vevey libre. On ne 
peut pas les forcer à rénover, mais 
on peut mettre à leur disposition 
des outils pour qu’ils le fassent. 
On veut leur montrer qu’il y a 
un réel intérêt financier et stra-
tégique à le faire, et que sur ce 
point, les intérêts économiques 
et écologiques convergent.»

Une fois l’analyse de leur bâ-
timent réalisée, les intéressés 

seront conviés à deux ateliers en 
présence de spécialistes. Des ac-
teurs de la construction répon-
dront aux questions techniques, 
tandis que des représentants des 
services cantonaux ou commu-
naux les informeront sur les sub-
ventions à leur disposition. 

La Ville s’engage
«Les cibles, ce sont les immeubles 
qui ont un fort potentiel d’amélio-
ration. On vise en particulier les 
constructions d’avant les années 
2000 qui n’ont pas encore été 
assainies, dont les rendements 
énergétiques ne sont pas bons», 
souligne Pascal Molliat. 

L’édile promet également des 
actions fortes de la Ville, qui pos-

sède de nombreux biens, mais il 
admet que «presque tout reste à 
faire» dans le domaine. «On est 
en train de se donner les moyens 
d’agir. Six postes seront mis au 
concours ces prochaines se-
maines.» Attendu pour ce début 
d’année, un plan de rénovation 
du bâti scolaire devrait également 
être présenté prochainement. 

« Les intérêts économiques  
et écologiques convergent »

Des efforts  
énergétiques 
récompensés

Vevey a reçu pour la 
troisième fois l’an der-
nier le label GOLD des 
Cités de l’énergie. Cette 
récompense désigne 
les meilleurs élèves eu-
ropéens en matière de 
politique énergétique. 
L’évaluation se base sur 
les efforts fournis par 
la Ville pour réduire 
sa consommation. La 
cérémonie officielle de 
remise de cette dis-
tinction a eu lieu ce 
mardi. L’occasion pour 
la Commune de lancer 
la nouvelle étape de 
«Vevey Rénove». 

❝
On est en train 
de se donner les 
moyens d’agir”
Pascal Molliat 
Muncipal chargé  
des bâtiments  
et de l’énergie

Les autorités veulent cibler leur action sur les constructions moins 
bien isolées datant d’avant les années 2000.� | V. Cardoso – 24 heures

Je retrouve dans 
Riviera Chablais 
l’information  
de proximité que 
nous offrait  
L’est vaudois, un 
titre qui cimentait 
les habitants  
de la région”

Au début, je  
trouvais le format 
trop grand. Mais 
finalement, j’aime 
bien lire ce journal 
parce qu’il y a de 
tout dedans, c’est 
assez complet”

À vous la parole

D
R

D
R

Pascal Bettex 
Clarens

Elsbeth Jost 
Clarens

❝

❝







Nous sommes votre éclaireur !

VOTRE LOGO
A PERDU SON ÉCLAT,
VOTRE SITE WEB
N’EST PLUS ADAPTÉ ?

Découvrez nos processus créatifs : catalyseur 
d'idées, nous participons à la réflexion de votre 
stratégie visuelle. Nous vous accompagnons dans 
l’élaboration de vos campagnes de communication.

Diabolo design, une agilité éprouvée depuis 1994

T .  0 2 1  9 2 6 7 0 7 0
w w w . d i a b o l o . c o m

Stratégie
de communication

Création visuelle
et branding

Film d’entreprise
et multimédia

Site internet et
campagne digitale
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AIGLE GARE

Un œuf à décorer t’attend en magasin.
Participe au tirage au sort et tente de gagner  
une carte cadeau Migros d’une valeur de CHF 200.–. 
Reçois en retour une carte cadeau* Migros d’une 
valeur de CHF 10.– pour toi et ta famille.

Concours du plus  
bel œuf de Pâques

* Une carte cadeau par famille. Voir conditions en magasin.
MIGROS AIGLE GARE ∙ Place de la Gare 5 ∙ 1860 Aigle

Pub

La route vers 
Villars sera 
sécurisée 
Barboleuse

Le Grand Conseil  
a débloqué une  
enveloppe de  
25,9 millions de francs 
destinée à améliorer  
la desserte entre les 
deux stations. Le coût 
total du projet se monte 
à 50,5 millions.

|  David Genillard  |

Les virolets qui rythment le 
trajet entre Villars et Barboleuse 
devraient bientôt appartenir 
au passé. Considéré comme un 
point noir sur le trajet menant 
vers la station des hauts d’Ollon 
depuis Bex, ce secteur est pro-
mis à une mue qui s’annonce de 
taille. Son coût? Pas moins de 
50,5 millions de francs. Près de 
la moitié permettra d’améliorer 
l’accès ferroviaire, sur le tracé du 
Bex-Villars-Bretaye (BVB). L’autre 
moitié porte sur la partie routière; 
le Grand Conseil vient de déblo-
quer un crédit de 25,9 millions 
pour financer cette dernière.

Le gel et le sel ont causé des 
dommages et les fondations des 
estacades construites dans les 
années 1950 ont été partiellement 
mises à nu par les glissements 
de terrains, dans ce secteur es-
carpé. Sur ce tronçon sinueux, le 
train cohabite par ailleurs avec la 

voiture, séparés seulement par 
une ligne blanche, «ce qui pose 
un problème de sécurité, en par-
ticulier en hiver», relève la com-
mission chargée d’étudier cette 
demande de crédit. Ses membres 
observent également que la suc-
cession de virages serrés entraîne 
une mauvaise visibilité. Selon 
les relevés, 2’500 véhicules em-
pruntent cet axe chaque jour.

Pont à la place des virages
Pour résoudre le problème, la 

Direction générale de la mobilité 
et des routes (DGMR) et les Trans-
ports publics du Chablais (TPC) 
ont imaginé la construction d’un 
nouveau pont rectiligne qui per-
mettra de couper les cinq virages 
successifs. Un muret séparera le 
tracé du train des voitures. Les 
TPC en profiteront pour rempla-
cer l’infrastructure ferroviaire 
vieillissante et pour mettre en 
conformité les gares de Gryon et 
Barboleuse.

La mise à l’enquête du pro-
jet, à la fin de l’année dernière, 
a suscité une opposition, «jugée 
peu critique» par la commission. 
Elle émane d’un privé et porte sur 
la réaffectation de la route exis-
tante, indique la DGMR. Après 
un bref plaidoyer du député so-
cialiste et syndic de Bex Alberto 
Cherubini, décrivant cet investis-
sement comme «nécessaire pour 
le maintien et la survie de l’un des 
principaux actes des Alpes vau-
doises – Bex – Villars – Col de la 
Croix – Les Diablerets», le crédit a 
été accepté à l’unanimité.

Aigle, ville-étape 2022 
du cyclisme mondial
Evénements

Le chef-lieu du district 
sera l’épicentre de trois 
grands événements 
internationaux:  
Tour de France,  
Tour de Romandie et 
Tour du Pays de Vaud.

|  Christophe Boillat  |

«Aigle est souvent qualifiée de 
capitale mondiale du cyclisme. No-
tamment par la présence depuis 
20 ans dans notre ville du Centre 
mondial du cyclisme, qui abrite 
l’Union cycliste internationale, 
rappelle le syndic Grégory Devaud. 
Nous devons continuer de mériter 
ce statut par la poursuite de notre 
politique axée sur le sport avec di-
verses infrastructures. Mais encore 
par l’accueil de grandes épreuves. 
Et c’est le cas avec les trois plus 
belles courses du monde: Tour de 
France, Tour de Romandie et Tour 
du Pays de Vaud!»

L’édile s’exprimait vendre-
di en ouverture de la conférence 
de presse de présentation de 
toutes ces épreuves sportives 
et bien d’autres animations qui 
vont rythmer l’Année du vélo, 
notamment dans le Chablais. 
Avec en fil rouge, la 9e étape de la 
Grande Boucle Aigle-Châtel (F), 
le dimanche 10 juillet. «C’est une 
chance inouïe pour tout le Cha-
blais qui sera une carte postale en-
voyée dans le monde entier. Avec, 
et c’est très rare dans le Tour, un 
départ et un second passage dans 

la ville d’Aigle. Tout le monde doit 
se mobiliser pour cette grande fête 
populaire, notamment les com-
merçants de la ville», résume Yvan 
Vouillamoz, président du comité 
d’organisation.

Directeur adjoint d’Aigle Cité 
et patron du magasin MyoNat, 
Alexandre Oguey adhère tota-
lement et avec enthousiasme à 
cette idée: «Il faut effet que tout le 
monde se rende compte de l’op-
portunité unique d’avoir deux 
passages de l’épreuve en plein 
Aigle. Beaucoup de gens arrive-
ront avant et repartiront après le 
week-end du 9 et 10 juillet. Nous 
devons être prêts, proposer, ani-
mer, multiplier les stands. La ville 

devra être décorée, nos commer-
çants et vignerons présents dans 
les rues, devant leur magasin ou 
caveau. Aigle doit se présenter 
sous son meilleur jour.»

Yvan Vouillamoz estime que 
10’000 à 15’000 personnes in-

vestiront le chef-lieu du district 
pour cette grande première. Les 
animations seront légion. Avec 
principalement dès le samedi un 
marché des saveurs suisso-fran-
çais au cœur de la ville. Tous les 
commerces devraient donc rester 
ouverts. Animation très courue, 
le village du tour et le podium de 
présentation des équipes. Bal-mu-
sette, concert, écrans géants, im-

mense broche à poulets seront 
proposés. A noter qu’une centaine 
de bénévoles sont nécessaires, 
estime l’organisation (www.bene-
voleschablais.ch)

Deux pour le prix d’une
Autre grand événement sur deux-
roues à Aigle, les étapes phares 
du 75e Tour de Romandie. Samedi  
30 avril, le peloton s’ébranlera du 
chef-lieu chablaisien pour gagner 
Zinal. Le lendemain un contre-la-
montre partira toujours d’Aigle 
pour rejoindre Villars-sur-Ollon. 
«Nous avons souhaité mettre en 
évidence la ville et toute la région. 
Et là encore, de nombreuses ani-
mations populaires et publiques 
seront proposées aussi en lien 
avec le CMC», dit Richard Chas-
sot, l’emblématique patron de 
la Boucle romande - remportée 
notamment par les deux grands 
champions locaux que sont Pas-
cal Richard et Laurent Dufaux.

Enfin, la quatrième et der-
nière étape du 52e Tour du Pays 
de Vaud effectuera le 29 mai une 
grande boucle très accidentée 
avec départ et arrivée à Aigle. 
L’épreuve est réservée à l’élite 
junior mondiale, des 17 et 18 ans. 
«Nous aurons 24 équipes, avec 
en tout 144 coureurs venus de 
partout, même d’Australie», an-
nonce Alain Witz. Le directeur 
de l’épreuve révèle encore qu’une 
partie «de jeunes Ukrainiens ac-
tuellement en formation au CMC 
intégreront l’équipe de Suisse.»

La région espère profiter de l’affluence que vont provoquer ces épreuves sportives. � | F. Cella 

Alain Witz, Yvan Vouillamoz, Grégory Devaud et Alexandre Oguey.�| DR

❝
Il faut que tout 
le monde se 
rende compte 
de l’opportunité 
unique d’avoir 
deux passages 
de l’épreuve en 
plein Aigle”
Alexandre Oguey  
Directeur adjoint 
d’Aigle Cité 

Media de proximité 
par excellence,  
Riviera Chablais 
votre région est le 
relais de l’actualité 
des communes et des 
villes. À mes yeux, 
indispensable”

À vous la parole

J.
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Corinne Moesching  
Déléguée à la  
communication et à la 
culture de la Ville d’Aigle

❝



Réservez vos voyages sans plus tarder
ou demandez nos catalogues au
027 306 22 30 ou sur www.buchard.ch

BUCHARD VOYAGESvous emmène à la plage

Costa Brava - Côte Adriatique

Du 17 juin au 9 septembre 2022
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Une prise en charge proche de chez vous

Les boissons gratuites à bord 

Système de divertissement

Plus de 15 hôtels à choix

Majorque

Départ en avion de Sion tous les jeudis, 
du 14 juillet au 6 octobre 2022

POINTS FORTS

Avion Helvetic affrété par Buchard

Check-in express, 60 minutes avant le départ

Assistance sur place

Plus de 20 hôtels à choix
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Les impôts vaudois 
battent tous les records!

Pourquoi les contribuables vaudois devraient-ils continuer à payer plus 
que les autres? Rien ne le justifie. Pourtant, pour tous les impôts sur  
les personnes physiques, Vaud caracole en tête en matière de charge fiscale.  
Prenez-en la mesure en découvrant les chiffres comparatifs précis sur  
www.vache-a-lait.ch

Les finances du Canton sont excellentes et il est grand temps de ramener l’im-
position vaudoise au niveau de la moyenne suisse. Pour réaliser concrètement 
cet objectif, les associations économiques vaudoises poursuivront leur action.

Cela vous choque ? 
Rejoignez l’action sur
vaches-a-lait.ch
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TROP D’IMPÔTS TROP D’IMPÔTS 
EN PAYS DE VAUDEN PAYS DE VAUD

Trésors d’archives
Katia Bonjour, archiviste au Musée suisse de l’appareil photo de Vevey

Une retraite néerlandaise à Chernex

En été 1909, dans les 
hauts de Montreux, à 
Chernex, les travaux vont 
bon train. Les ouvriers 
de la maison genevoise 
Spring Frères, spécialisée 
dans l’édification de cha-
lets suisses, sont à pied 
d’œuvre sur la parcelle 
herbeuse. Un nouvel édicule est sur le 
point de sortir de terre. 

Ses futurs habitants résident sur la Rivie-
ra depuis l’automne 1908, installés d’abord 
à l’Hôtel de Hollande à Montreux, puis, dès 
le mois de mars 1909, souhaitant probable-
ment se rapprocher de leur futur domicile, 
à l’Hôtel-Pension Les Iris à Chernex.

Les époux Arnold Aletrino (1858-1916), 
dit Sam, et Emilia Julia van Stockum 
(1866-1935), dite Jupie, tous deux origi-
naires des Pays-Bas, patientent de longs 
mois avant de pouvoir s’établir définiti-
vement, avec leur bonne, dans le Chalet 
Georges-Maurice, ainsi nommé en l’hon-
neur du neveu du couple.

Sam et Jupie, mariés en 1898, sont 
tous deux actifs dans le milieu médi-
cal, lui en tant que docteur en médecine, 
elle comme infirmière. Ensemble, ils tra-
vaillent à l’amélioration de la formation 
et des conditions de travail du personnel 
soignant dans les hôpitaux. Ils sont à l’ori-
gine de la fondation de l’Association néer-
landaise pour la promotion des intérêts 
des infirmières et infirmiers qui prend le 
nom de Nosokomos en 1901.

En marge de sa pratique, Aletrino s’in-
téresse également à la psychiatrie légale, 
l’anthropologie criminelle, la sexualité et 
l’homosexualité, domaines dans lesquels 
il publiera plusieurs écrits. Malheureuse-
ment, des problèmes de santé l’oblige à 
prendre, dès 1908, une retraite anticipée. 
Une retraite qu’il souhaite passer en Suisse. 
Ce temps libre retrouvé, Arnold Aletrino 
le consacre à l’écriture. Déjà auteur de 
quelques nouvelles et romans dès 1889, il 

poursuit l’exercice depuis la 
Suisse. Il rédige de nombreuses cri-

tiques littéraires pour la revue De Nieuwe 
Gids et publie trois nouvelles dans cette 
même revue, ainsi que dans l’Elsevier’s 
Geïllustreerd Maandschrift: Ongeweten li-
jden en 1910, Idylle en 1910 également 
et Verloving en 1912. Son œuvre est em-
preinte d’une sombre mélancolie, de pes-
simisme et d’une peur omniprésente de la 
mort. Il entretient par ailleurs une corres-
pondance fournie et plus gaie avec sa fa-
mille et ses amis aux Pays-Bas. Pendant 
quelques années, le chalet Georges-Mau-
rice sera tour à tour lieu de retraite pai-
sible, source d’inspiration littéraire, point 
de ralliement pour de nombreux visiteurs, 
tels que les peintres Willem Witsen et Da-
vid Abraham Bue-
no de Mesquita, ou 
l’écrivain Frederik 
van Eeden. Le chat 
Pieteloet en fera 
quant à lui son ter-
ritoire d’aventures.  
Après la mort de 
son époux, Ju-
pie s’installe en 
France. Le chalet, 
appartenant à sa 
sœur Clara Maria 
van Hamel, res-
tera dans la fa-
mille de celle-ci 
jusqu’à nos jours. 

Façade principale du Chalet 
Georges-Maurice à Chernex,  

dessin de Spring Frères  
à Genève. 1909.

Archives de la famille van Hamel.

Arnold Aletrino et son 
chat Pieteloet, dessin 

de David Abraham 
Bueno de Mesquita. 

25.12.1913.
Archives de la famille  

van Hamel.

La Tour-de-Peilz 

Une coopérative d’habitations est en projet  
à la Combe de Villard. Une démarche  
participative autour du plan d’affectation  
se tiendra sur place ce samedi.

|  Noriane Rapin  |

Un ensemble de 90 apparte-
ments entre ville et nature, pensé 
en fonction du vivre ensemble. 
C’est le projet que souhaite 
mettre sur pied la CODHA (pour 

Coopérative de l’Habitat Associa-
tif ) à La Tour-de-Peilz, plus pré-
cisément au lieu-dit de la Combe 
de Villard, dans le Nord de la ville. 
La structure basée à Genève a 

déjà mené plusieurs projets de ce 
type dans le canton, notamment 
à Lausanne et à Nyon. 

«Notre travail est de construire 
des projets avec et pour les coopé-
rateurs, explique Joël Rochat, res-
ponsable de la maîtrise d’ouvrage 
pour la CODHA. Nous faisons très 
attention à la vie commune du 
quartier, en prévoyant des lieux 
dédiés. De plus, la coopérative 
est sans but lucratif, nous bâtis-
sons à prix coûtant et essayons de 
proposer les loyers les plus avan-
tageux possibles pour nos coopé-
rateurs.» En outre, la CODHA es-
saie de promouvoir des bâtiments 

écologiques et en phase avec leur 
environnement direct. 

Démarche participative
Pour impliquer les acteurs 
concernés par ce futur quartier, y 
compris les habitants potentiels, 
la CODHA lance une démarche 
participative ce samedi toute la 
journée autour du projet de plan 
d’affectation. 

La Municipalité y prendra 
part, et la CODHA a largement 
convié toute personne qui s’in-
téresse au projet. L’objectif: faire 
découvrir le site, établir un dia-
gnostic du terrain notamment 

avec les voisins, déterminer les 
besoins en termes de mobilité et 
discerner les envies et les craintes 
que suscite une coopérative d’ha-
bitations à cet endroit. 

«Il y aura encore d’autres ate-
liers du même type, précise Joël 
Rochat. Il s’agira notamment de 
dire aux participants quels points 
ont été retenus. Après la consul-
tation de samedi, nous devrons 
en effet prioriser les envies et les 
besoins.»

Échec précédent
Le projet n’est pas le premier de 
ce type à être envisagé sur ce ter-

rain. En 2010, les propriétaires de 
la parcelle à la Combe de Villard 
avaient déjà lancé une démarche 
participative, avec la Commune, 
Patrimoine Suisse (voisin direct), 
et le Canton, pour la construction 
d’un écoquartier à cet endroit. 

Mais le plan partiel d’affecta-
tion, établi par le promettant-ac-
quéreur Implenia, a été refusé 
par vote du Conseil Communal 
en 2018. La CODHA a repris le 
dossier par la suite, en 2020. Le 
plan d’affectation qui sera discuté 
ce samedi devrait également pas-
ser devant le Législatif au cours 
des prochains mois. 

La campagne Rossier, écrin de verdure de La Tour-de-Peilz, 
est le cadre d’un nouveau projet d’écoquartier.� | Localarchitecture

Une autre façon de se loger  
entre ville et campagne
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Les images de l’easyWallbox ne sont présentées qu’à des fins d’illustration et peuvent ne pas 
correspondre exactement au produit. La easyWallbox est disponible en option.

Jeep
®
 est une marque déposée de FCA US LLC.

L’avenir n’a jamais été aussi proche: grâce à l’easyWallbox,  
une solution de charge innovante vous permettant de recharger  
votre Jeep

®
 4xe Plug-in hybride à tout moment chez vous.

TRAITEZ L’AVENIR AVEC SOIN

DÉCOUVREZ LE NOUVEAU JEEP® COMPASS                           PLUG-IN HYBRIDE. 
MAINTENANT AVEC LA STATION DE CHARGE À DOMICILE EASYWALLBOX.

BORN TO BE WIRED

Garage Alizé SA | Z.A. Entre deux Fossaux 5 | 1868 Collombey | 024 473 74 64 | www.garage-alize.ch
Y & E Chevalley Automobiles S.A. | Route Industrielle 21 | 1806 St-Légier | 021 943 10 17 | www.chevalley-autos.ch
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Son équilibre retrouvé  
vire au succès mondial
Silke Pan

Le retour sur scène 
de l’ancienne circas-
sienne, paraplégique 
depuis 2007, a pris une 
tournure vertigineuse. 
Entre autres: une par-
ticipation à «L’Espagne 
a un incroyable talent» 
et la perspective d’un 
contrat aux Etats-Unis!

|  Karim Di Matteo  |

Vertigineux. L’incroyable re-
tour sur scène de Silke Pan l’au-
tomne dernier est en passe de se 
muer en success story internatio-
nale. L’ancienne artiste de cirque, 
devenue paraplégique en 2007, 
reçoit en effet des sollicitations 
du monde entier. À commencer 
par celle de l’émission «l’Espagne 
a un incroyable talent», où elle 
est toujours en compétition après 
le premier casting et un second 

à venir en juin à Madrid. Le Fes-
tival du cirque de Salieri, près 
de Vérone, lui offre quatre pres-
tations en septembre prochain. 
Enfin, l’Omnium Circus de New 
York lui a proposé un contrat. «Il 
est question d’une tournée de six 
mois aux Etats-Unis», ajoute Silke 
Pan, dont les exploits de force et 
d’équilibre sur les mains cir-
culent sur les réseaux sociaux. 

Tout s’emballe en septembre 
lorsque la championne de hand-
bike prend sa retraite pour reve-
nir à sa vraie passion: la scène. 

Depuis, les images de ses exploits 
en équilibre circulent sur son pro-
fil Facebook et son téléphone ne 
cesse de sonner. Aux spectacles 
privés dans les palaces s’ajoutent 
les galas à travers la Suisse ro-
mande, puis trois semaines de 
représentations au Cirque de 
Noël de Moudon du 19 décembre 
au 9 janvier, où son numéro fait 
un tabac. «Une émotion extraor-
dinaire, j’ai pleuré de joie après 
la première, des larmes de déli-
vrance», se souvient l’Allemande 
d’origine et Suissesse depuis 2018 
qui réside à Aigle. 

C’était juste avant qu’on com-
mence à se l’arracher à l’interna-
tionale. À tel point que planifier 
son agenda est devenu aussi ex-
citant que compliqué pour Didier 
Dvorak, son compagnon et agent. 

Une « baffe » en 2020
Cette accélération à donner le 
tournis trouve son origine en 
2020. «C’est là que j’ai redécou-
vert au hasard d’un entraîne-
ment comment me mettre en 

équilibre sur les mains, en reliant 
mes jambes l’une à l’autre pour 
les bloquer, explique l’athlète qui 
approche la cinquantaine. Didier 
m’a lâchée et j’ai tenu près d’une 
minute. Une chose que je pen-
sais impossible à refaire. Cela a 
été une véritable baffe! Cela fai-
sait treize ans que j’avais tourné 

la page et fait le deuil du cirque. 
En fait, mon cerveau avait gardé 
l’automatisme du mouvement, 
même si je l’avais effacé de ma 
conscience.» 

La flamme du spectacle se 
rallume, celle du handbike dé-
cline. «J’ai décidé que 2021 serait 
ma dernière saison: mon cœur 
a parlé clairement. Mon numé-
ro d’équilibre m’a rendu mes 
jambes, a brisé les chaînes qui 
m’emprisonnaient dans mon fau-
teuil. C’était incomparable.»

Les cadres de la fédération 
suisse ont beau tenter de recen-
trer la Chablaisienne sur ses 
entraînements, sa motivation 
première est désormais ailleurs, 
même si l’Aiglonne freine sur les 
publications Facebook qui irritent 
ses coachs. Elle finit malgré tout 
championne d’Europe en course 
sur route, vice-championne d’Eu-
rope dans le contre-la montre et 
en bronze aux championnats du 
monde sur route. 

Le quotidien très médiati-
sé de l’athlète – dont plusieurs 
documentaires primés – a donc 
trouvé son fil rouge. Une renais-
sance qui a valeur d’espoir pour 
les personnes à mobilité réduite. 
Elle le sait, elle qui, depuis 2016, 
prête ses jambes inertes au pro-
gramme de l’EPFL travaillant sur 
la nouvelle version de l’exosque-
lette Twiice qui a pour ambition 
de permettre à des personnes 
comme elle de remarcher un jour. 

«Depuis mon accident, j’ai très 
souvent considéré mes jambes 
comme une robe trop longue, un 
bout de mon corps en trop, un 
poids à traîner. Et voilà qu’elles 
ont une utilité, qu’elles ont repris 
un sens.».

❝
J’ai redécouvert 
au hasard d’un  
entraînement 
comment me 
mettre en  
équilibre  
sur les mains”
Silke Pan  
Artiste

Son numéro d'équilibre a valeur de renaissance.� | C. Bossel

En retrouvant le chemin de la scène, Silke Pan n'imaginait pas susci-
ter de l'intérêt jusqu'aux Etats-Unis.� | M. Raposo

Recalée par 
Pagny, volée 
par Vianney
The Voice France

Emilie Heiniger n’a pas 
remporté sa «battle», 
mais a été repêchée. 
L’habitante d’Ollon  
est en sursis.

|  Karim Di Matteo  |

Le titre à interpréter semblait 
de bon augure pour la Vaudoise 
Emilie Heiniger: La Grenade de Cla-
ra Luciani. «J’étais hyper contente 
parce que je la chante très souvent 
avec Jocelyne (ndlr: sa coach vo-
cale). Pour moi, c’était du 50-50.» 
Qui plus est, l’émission du week-
end marquait le retour des perfor-
mances en public. Et pourtant. Son 
interprétation diffusée samedi 
soir sur TF1 dans le télécrochet The 
Voice France s’est très vite mal em-
manchée: «Ma voix n’est pas par-
tie comme je voulais, j’ai fait une 
fausse note. J’ai su que je ne passe-
rais pas. C’était éliminatoire».  

Florent Pagny, qui l’avait asso-
ciée en duo à la Française Nour, 
16 ans, a en effet recalé l’habitante 
d’Ollon, 20 ans, pour lui préférer 
sa cadette. «Mais même quand 
j’ai réalisé que c’était perdu, j’ai 
continué à tout donner jusqu’au 
bout», explique la Boyarde. 

Bien lui en a pris, elle a été 
repêchée. «Nous étions en train 
de nous serrer dans les bras avec 

Nour à la fin de la chanson quand 
je l’ai entendue me dire: «Mon 
Dieu, tu as été volée». Ce qui, 
dans le jargon The Voice, signifie 
que l’un des trois autres mentors 
a appuyé sur son buzzer pour ra-
patrier Emilie dans son équipe.

En l’occurrence, ils sont deux 
à l’avoir fait: Marc Lavoine et 
Vianney. Emilie a choisi de re-
joindre le camp du second. «Il m’a 
expliqué durant cinq minutes 
que ce que j’avais fait était très 
encourageant.» Une demi-sur-
prise, sachant qu’aux sélections 
précédentes, il avait déjà tenté de 
l’attirer dans son équipe.

Appréhension et émotion
Il en faudra toutefois plus 

pour qu’Emilie puisse prendre 
part à la suite de l’aventure, soit 
les cross-battles, et son destin 
dans l’émission n’est plus entre 
ses mains. Si Vianney devait «vo-
ler» un autre candidat, cela serait 
synonyme d’élimination pour 
elle. La Vaudoise en est dès lors 
réduite à assister aux différentes 
battles depuis un studio, entre 
appréhension et émotion. «J’ai 
pleuré plus d’une fois en voyant 
certains de mes potes éliminés.» 
L’équipe de TF1 ne s’est d’ailleurs 
pas privée d’en diffuser quelques 
morceaux choisis.

Pour rappel, Emilie avait gagné 
le droit de continuer l’aventure le 
12 mars grâce à son interprétation 
du titre «Répondez-moi» de l’ar-
tiste suisse Gjon’s Tears. 

La performance d’Emilie n’a pas suffi.� |Y. Dejardin/Bureau 233/ITV/TF1
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Chères Vaudoises et chers Vaudois,

Durant dix ans, j’ai servi le canton au sein 
du Conseil d’Etat. C’est par exemple sous ma 
responsabilité qu’ont été arrachées, malgré de 
grandes difficultés, les décisions en faveur de la 
construction du métro m2. Je sais d’expérience 
comment fonctionne un gouvernement. Voici 
trois raisons pour lesquelles je suis convain-
cu qu’une majorité de gauche avec un écolo-
giste est plus que jamais nécessaire au Conseil 
d’Etat.

- Les temps sont graves. Nous allons malheu-
reusement au devant de crises difficiles: climat, 
énergie, réfugiés, solidarité, biodiversité — les 
thèmes qu’ont toujours traités les écologistes. Il 
serait inconcevable que ceux-ci ne soient plus 
représentés au gouvernement.

- Le 20 mars, le peuple vaudois a élu un Grand 
Conseil (législatif) à majorité de droite. D’expé-
rience, une majorité inverse au Conseil d’Etat 
(exécutif) est le meilleur gage de solutions équi-
librées et constructives pour le canton. Revenir 
comme dans le temps à une double majorité de

Philippe Biéler
Ancien conseiller d’Etat, Maracon

droite entraînerait des 
affrontements stériles, 
catastrophiques en pé-
riode de crise. 

- «L’alliance vaudoise » 
prétend non seulement 
à la majorité mais car-
rément à 5 sièges sur 
7 ! J’ai personnellement 
vécu durant quatre ans 
un Conseil d’Etat aus-
si déséquilibré. Il n’est 
pas sorti grand-chose de bon d’une telle confi-
guration.

Face aux enjeux fondamentaux, il vaut la peine 
d’aller voter la liste rose-verte.
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Raiffeisen élargit 
sa gamme de fonds
Profitez désormais de nos fonds de prévoyance et de 
placement durables et quasi indiciels. Ils permettent en 
particulier aux épargnants attentifs aux prix d’accéder 
de manière simple aux marchés financiers !

Fonds de 

prévoyance et 

de placement 

quasi indiciels

Plus d’informations

Celle qui a modernisé  
l’Alimentarium s’en va

Vevey

Ursula Zeller quitte 
l’institution après huit 
ans passés à sa tête. 
Une période durant 
laquelle le musée s’est 
métamorphosé. 

|  Hélène Jost  |

L’Alimentarium est plus qu’un 
lieu veveysan emblématique. Il 
est au croisement des identités 
de la ville, entre culture et indus-
trie, avec un pied bien ancré dans 
l’agro-alimentaire. Cela n’entrave 
en rien sa liberté, à en croire Ur-
sula Zeller, qui a dirigé l’institu-
tion durant huit ans. Une période 
durant laquelle le musée s’est mé-
tamorphosé, avec une nouvelle ex-
position permanente et un tour-
nant numérique. Rencontre avec 
cette passionnée d’histoire de l’art 
juste avant qu’elle ne cède sa place 
à Boris Wastiau (notre édition du 
24 novembre). 

Ursula Zeller,  
quel est votre état  
d’esprit en ce dernier 
jour de travail  
à l’Alimentarium ?
— Je suis tiraillée. D’un côté, 
je me sens ouverte à ce qui 
vient, à ce départ. De l’autre, 
mon cœur est encore avec 
cette institution et surtout 
avec mes collègues. Car dans 
un lieu comme celui-ci, 
l’équipe est toujours au 
centre de nos activités. 

Vous avez été l’artisane 
de nombreuses  
transformations ici.  
Quel est votre meilleur 
souvenir ?
— Sans hésiter, la réouver-
ture en 2016 après neuf mois 
de travaux. À mon arrivée, 
l’exposition était très tradi-
tionnelle. Je suis venue pour 
la moderniser et j’ai été bien 
soutenue dans cette mission 
par le Conseil de fondation 
et par l’équipe. L’objectif 
consistait non seulement à 
repenser le contenu physique 
mais aussi à développer le 
numérique. L’idée, c’était 
de dire que tout ce que l’on 
pouvait faire sur place, on de-
vait pouvoir le faire en ligne 
aussi. Un vrai changement 
d’état d’esprit!

Cet objectif  
est-il atteint ?
— Disons que l’on a créé 
beaucoup d’outils pour y 
arriver. C’est un chantier 
qui s’inscrit dans la durée, 
mais on dispose par exemple 
d’une grande base de don-
nées pour communiquer à 
l’international, on connaît 
aussi mieux nos visiteurs et 
leurs besoins… il y a encore 
pas mal de contraintes, mais 
on peut désormais s’appuyer 
sur de bonnes bases.

Vous vous étiez aussi 
fixé pour mission de 
faire du musée un centre 
de compétence sur  
l’alimentation.  
Qu’en est-il aujourd’hui ?

— Devenir un centre de com-
pétence, cela ne se décrète 
pas. Il faut une reconnais-
sance de l’extérieur et cela 
prend du temps, mais cela 
se met en place progressive-
ment! Notre équipe scienti-
fique a produit des articles, 
d’autres chercheurs sont 
venus chez nous et depuis 
quelques années, nous avons 
construit un lien fort avec les 
médias qui nous contactent 
quand ils ont besoin d’un 
regard d’expert. Nous avons 
aussi été sollicités par l’Ecole 
polytechnique de Zurich qui 
veut mener un projet de re-
cherche avec l’Alimentarium. 

Vous n’êtes vous-même 
pas issue de la science 
« dure ». Cela a-t-il joué 
un rôle important ?
— Dans mon poste précé-
dent, je travaillais déjà sur 
un sujet technique. J’ai aussi 
toujours été fascinée par 
l’alimentation et je suis une 
jardinière passionnée avec 
un potager bien garni, ce qui 
m’a beaucoup aidée! En plus, 
ce n’est pas moi qui valide 
les contenus scientifiques. 
Globalement, il me semble 
que c’est un atout de ne pas 
être spécialiste et d’avoir un 
regard proche du grand pu-
blic. C’est utile pour commu-
niquer et vulgariser. 

Selon vous,  
quelle est l’empreinte 
que vous laissez sur  
l’Alimentarium ?
— J’ai été particulièrement 
attentive aux notions d’es-
thétique et de scénographie. 
Je voulais qu’il y ait un bon 
mélange de choses à toucher, 
de textes à lire et de jeux pour 
un apprentissage très ludique. 
C’était aussi ma volonté de 
créer au rez-de-chaussée un 
espace ouvert à tout le monde, 
y compris aux gens qui ne 
viennent pas visiter le musée. 
C’est une porte d’entrée qui 
sert à casser le côté un peu 
impressionnant des murs qui 
entourent le bâtiment.

Avez-vous pu aborder 
tous les thèmes que  

vous vouliez, ou vous  
êtes-vous censurée ?
— Je ne me suis jamais rien 
interdit! On s’est souvent 
posé des questions sur la 
forme, comme en 2019 
quand on avait voulu parler 
des métiers du vin en lien 
avec la Fête des Vignerons. 
Des membres du Conseil de 
fondation ont eu peur que 
cela revienne à promouvoir 
l’alcool, alors que ce n’était 
vraiment pas le but! On a 
fini par y aller, en proposant 
notamment aux jeunes de 
tester avec des lunettes ce 
que cela fait d’être ivre. Cela a 
eu beaucoup de succès. Il y a 
néanmoins un thème auquel 
on a renoncé pour l’instant: 
les organismes génétique-
ment modifiés. On cherche 
à aborder le sujet correcte-
ment, de manière équilibrée 
et sans créer un scandale… 
donc on a préféré attendre 
pour être sûrs de comment 
l’attaquer.

Quel est selon vous  
le principal défi qui 
attend votre successeur, 
Boris Wastiau ?

— Comme pour tous les 
musées: il faut être tout le 
temps au front pour aborder 
les questions qui intéressent 
la population, sous peine de 
perdre le public. La difficulté, 
c’est que l’on a l’impression 
d’être dans une société de 
plus en plus divisée, comme 
on l’a vu avec les débats au-
tour du Covid qui ont déchiré 
des familles. Il faut donc se 
demander comment on peut 
encore attirer un public aussi 
diversifié.

Officiellement,  
vous prenez votre  
retraite. Quels sont  
vos projets  
pour la suite ?
— Déjà, je serai la première 
bénévole de l’Alimentarium, 
puisque je vais continuer de 
corriger les traductions des 
textes en allemand dans le 
musée et en ligne.  
J’ai également reçu des  
propositions que je vais  
étudier. Mais je me réjouis 
aussi de lever le pied et 
d’avoir un peu plus de flexibi-
lité, après huit ans d’engage-
ment intense.

Ursula Zeller prend sa retraite après avoir notamment passé huit ans 
à Vevey. Elle restera toutefois en contact avec le musée et lui fera 
encore profiter de ses compétences. � | Alimentarium_Vevey

Le Riviera  
Chablais a réussi  
le pari de nourrir les 
habitants de notre 
belle région  
d’informations  
qui les touchent  
directement.  
C’est un plaisir  
de découvrir chaque 
semaine  
les activités  
sportives,  
culturelles,  
économiques  
ou politiques qui  
se sont déroulées. 
Merci pour votre 
travail de proximité”

À vous la parole

D
R

Michael Dupertuis 
Bex 

❝
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Nous exploitons notre réseau avec 100% d’électricité renouvelable.  
Nos solutions numériques vous permettent également de contribuer  
à la protection du climat. Empruntez avec nous la voie d’un avenir  
plus respectueux de l’environnement.

swisscom.com/durabilite

Numérique et  
climatiquement  
neutre

www.saint-maurice.ch/guidigo

À la découverte
de Saint-Maurice,

smartphone en main.

T O U R I S M E

Mais 
aussi...

15 avril 
1er mai
15 avril 
1er mai auau
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Saint-Maurice
Tourisme

024 485 40 40

saint-maurice.ch

Av. des Terreaux 1
1890 Saint-Maurice
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Journées Test E-Bike Flyer
du jeudi 7 au samedi 9 avril 
de 9h00 à 17h00

VIADUC E-BIKE
VÉLOS ÉLECTRIQUES
REVENDEUR OFFICIEL FLYER ®
VENTE / RÉPARATIONS
SERVICES / ENTRETIENS

Z.-I. C-91, 
1844 VILLENEUVE
T. +41 21 960 35 44
E-BIKE@VIADUC.CH
WWW.VIADUC.CH

VIADUC.CH

Plus de 50 modèles 
disponibles de suite.Paiement jusqu’à 12 mensualités sans frais.
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Il me paraît  
essentiel d’être 
tenu au courant 
de l’actualité dans 
notre région.  
De plus, c’est une 
excellente vitrine 
pour les  
associations et les  
institutions locales”

Un plaisir de  
parcourir les pages 
d’un journal local, 
qui prend encore 
ses marques, mais 
a déjà bien saisi 
toute l’importance 
d’une information 
régionale de  
qualité”

Ma région,  
elle est belle,  
intéressante  
et passionnante, 
mon journal, lui, 
la sublime chaque 
semaine”

À vous la parole

D
R

D
R

D
R

Laure Meystre  
Saint-Légier

Guillaume Favrod 
Clarens

Cyril Zoller 
Aigle 

❝

❝

❝

Chablais

Pub

Le nouveau SUV SUZUKI 
S-CROSS 
Venez le découvrir au garage 
Daniel Imhof SA à Aigle!

Route de l’Evian 31
1860 Aigle

T. 024 466 66 70
imhof.ventes@bluewin.ch

     Retrouvez-nous sur notre    
     page Facebook !

www.garageimhof.ch

     Retrouvez-nous sur notre    

Quinze chalets en quête de vocation
Leysin

Les belles bâtisses qui 
composent le hameau 
sis au pied des Tours 
d’Aï seront rénovées… 
En attendant une  
reconversion  
touristique évoquée  
de longue date.

| David Genillard |

Après une «bletze» en 2020 
qui avait permis la réfection en 
urgence de plusieurs toitures et 

façades particulièrement endom-
magées, les chalets d’Aï bénéfi-
cieront d’une nouvelle cure de 
jouvence. Jeudi, le Conseil com-
munal de Leysin a débloqué un 
crédit de 61’000 francs dans ce 
but, qui viennent s’ajouter aux 
87’000 votés il y a un peu plus de 
deux ans.

Le chantier porte cette fois sur 
la façade ou la toiture en tavillons 
de quatre édifices et sera mené 
durant l’été. Un entretien néces-
saire pour ce hameau sis au pied 
des tours d’Aï et Mayen: ce patri-
moine, construit entre le XVIIIe 
et le XIXe siècles, est considéré 
comme un bien d’importance 
nationale. Et il a tendance à se 
raréfier: lorsque la Municipalité 

de Leysin se rend sur place, un 
matin de 1838, il ne reste plus que 
38 chalets, alors que le hameau en 
comptait 49 cinquante ans plus 
tôt. Ils ne sont plus que quinze 
désormais.

Mais ces trésors sont aussi 
une charge. Jeudi, les élus ont ac-
cepté sans discussion le montant 
nécessaire, quand bien même 
la Commission des finances l’a 
rappelé: «Aucun subside pos-
sible de la part du Canton ou de 
la Confédération.» Il y a deux ans, 
la même remarque avait susci-
té le débat, ce patrimoine pèse 
sur le bas de laine communal, 
sans créer de valeur puisque ces 
chalets sont peu occupés, sinon 
comme local technique et, depuis 

quelques saisons, comme buvette 
en été. Plusieurs élus avaient 
alors invité la Municipalité à faire 
revivre l’endroit, grâce à une ex-
ploitation touristique.

L’idée d’y créer des gîtes est 
dans l’air depuis de nombreuses 
années à Leysin. En 2012, la Com-
mune avait financé une étude en 
ce sens, pour 38’000 francs. Le 
projet avait essuyé de vives cri-
tiques émanant de l’UDC et de 
Pro Natura, le hameau étant situé 
au cœur d’une zone figurant à 
l’inventaire fédéral des paysages. 
Mais l’idée n’est pas enterrée 
pour autant: elle devrait revenir 
sur la table du Conseil communal 
ces prochains mois, annonce le 
syndic Jean-Marc Udriot.

Le hameau est considéré d’im-
portance nationale.� | C. Dervey

Monthey-Collombey

Le récent postulat  
de Jean-Charles Boe-
mi fait écho à celui de 
Magali Ecoeur: il faut 
un lieu plus adapté, les 
cryptes actuelles  
ne suffisent plus.

|  Karim Di Matteo  |

«Quand on veut attirer de 
nouveaux habitants sur sa com-
mune, il faut assumer le fait qu’ils 
meurent un jour.» Pour Magali 
Ecoeur, conseillère générale PLR 
de Collombey-Muraz, le fort dé-
veloppement démographique du 
Chablais présuppose d’adapter les 
infrastructures funéraires. Elle sait 
de quoi elle parle puisqu’elle est 
employée d’une société de pompes 
funèbres, l’entreprise Mottiez. 

«Il y a des semaines où on s’ar-
range et d’autres où c’est la catas-
trophe, continue-t-elle. Il n’y a, 
par exemple, que deux places à 
la crypte de Monthey et on doit 
parfois <forcer> un peu, mais ce 
n’est pas correct pour les familles. 
En plus, celle de Collombey est en 
travaux ces temps, ce qui rajoute 
une couche. En ce qui concerne 
les cérémonies laïques, de plus 
en plus fréquentes, les familles 
peuvent bien envisager de louer 
une salle communale, mais l’offre 
est limitée et cela a un coût.» 

Le dépôt de son postulat 
pour tirer la sonnette d’alarme 
à Collombey-Muraz date d’août 
dernier. À Monthey, celui de son 
camarade de parti Jean-Charles 
Boemi, largement inspiré du pre-
mier, a été accepté le 14 mars der-
nier. «La crypte de Monthey n’est 
plus adaptée. Elle n’offre presque 
pas d’intimité, n’est pas réfrigérée 
et reste peu ou pas accessible pour 
les personnes à mobilité réduite.» 
Bernard Premand, président du 
conseil de paroisse à Monthey, 
abonde: «Il y a 3-4  marches à 
monter, il faut bien admettre que 
ce n’est pas terrible.»

Discussion  
avec la paroisse
De manière générale, Bernard 
Premand rejoint les postulants 
sur l’entier de leur argumentaire. 
«Dès que plusieurs décès sur-
viennent simultanément, cela 
devient compliqué. Je pense que 
nous devons porter une réflexion 
sur la fonctionnalité de l’inté-
rieur de la cure. Nous entendons 
en discuter avec le nouveau curé, 
Jérôme Hauswirth, qui entrera en 
fonction dès le 1er septembre et 
officiera à Monthey et Collombey. 
Il faudra que le Conseil municipal 
se positionne. Nous pouvons par 
contre d’ores et déjà compter sur 
une très bonne collaboration avec 
l’Eglise protestante.»

Mais Magali Ecoeur insiste: 
«Améliorer les cryptes, c’est bien, 
mais il convient de créer un autre 
lieu indépendant des églises et 
non connoté religieusement.» 

«Conscients du manque»
Stéphane Coppey, président de 
Monthey, confirme que des dis-
cussions sont en cours: «Le pro-
blème est connu de longue date, 
mais les choses se sont accélérées 
au fil des ans et nous sommes 
conscients du manque. Les deux 
salles de la crypte ne sont plus 
adaptées, elles ne permettent 
pas des recueillements dans l’in-
timité ou laïcs. Nous allons voir 
si un début de projet émerge. En 
tous les cas, des lieux potentiels 
existent.» 

Selon le président de Col-
lombey-Muraz Olivier Turin, la 
solution doit toutefois venir du 
privé et des sociétés de pompes 
funèbres. «Un projet a d’ailleurs 
existé avant de tomber à l’eau, 
nous avions même prévu de 
mettre un terrain à disposition à 

Collombey-le-Grand. J’ai encore 
été approché récemment par un 
autre investisseur potentiel, nous 
verrons où cela mène. Si un projet 
arrive sur la table, nous sommes 
disposés à le faciliter.»

Un lieu indépendant
Une fausse bonne idée selon Jean-
Charles Boemi: «Une telle offre 
serait limitée aux personnes qui 
passent par la société qui aura in-
vesti, or nous demandons un lieu 
ouvert à tous.» 

Concrètement, Jean-Charles 
Boemi et Magali Ecoeur estiment 
à quatre chambres funéraires et 
une salle de cérémonie laïque le 
minimum à envisager en plus 
de l’existant au vu des très nom-
breuses confessions que compte 
la région. «Récemment, une de 
mes amies est décédée et la fa-

mille aurait voulu une cérémonie 
laïque, mais il n’y avait pas de 
place à Monthey, explique Jean-
Charles Boemi. Elle a dû aller à 
Martigny. L’endroit était juste 
magnifique. Est-ce qu’une ville 
comme Monthey, capitale du 
Haut-Lac et du Chablais ne pour-
rait pas en faire autant?»

Indépendamment du vote po-
pulaire sur la fusion entre les deux 
communes le 15 mai prochain, 
les deux élus penchent en faveur 
d’une réflexion intercommunale, 
voire à l’échelle du Haut-Lac. Le 
nouveau funérarium d’Aigle aurait 
pu fournir un début de solution en 
terres vaudoises, mais l’évolution 
du projet a fait déchanter: «L’idée 
d’espaces dévolus à des réceptions 
a été abandonnée». 

Pour dire adieu dignement

❝
Martigny  
dipose d’un  
lieu magnifique. 
Est-ce qu’une 
ville comme 
Monthey ne 
pourrait pas en 
faire autant?”
Jean-Charles Boemi 
Conseiller général  
PLR à Monthey

Magali Ecoeur et Jean-Charles Boemi sur les marches menant à 
la crypte de Monthey. Tous deux demandent un lieu laïc indé-
pendant de l’église pour l’accueil des défunts.� | M. Raposo
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Cardis Sotheby's International Realty réalise
2 ventes par jour en Suisse Romande

Cardis Sotheby’s International Realty a créé
un nouveau Département Foncier

NOUS CHOISIR, C’EST BÉNÉFICIER DE :

Valorisation de votre bien
au meilleur prix du marché

Présence marketing
experte et globale

Vente de votre bien
entre 3 et 6 mois

Réseau mondial regroupant
les meilleures pratiques immobilières

Photographe professionnel,
visite virtuelle, drone, plan 3D

Plus de 35 ans d’expérience
en vente immobilière

Vous souhaitez vendre votre bien immobilier ?
Contactez-nous sans attendre,

nous vous offrons l'estimation de votre bien !
Par téléphone +41 21 962 86 62 ou par e-mail montreux@cardis.ch

Vous êtes propriétaire d'un terrain ?

Contactez-nous, nous vous proposerons toutes les opportunités qui 
s’offrent à vous et vous accompagnerons tout au long du projet !

Etude détaillée du projet
potentiel de votre terrain

Proposition 
d’achat

Suivi et accompagnement 
jusqu’à la réalisation du projet

Elisabeth Ribeiro, +41 78 694 90 05, elisabeth.ribeiro@cardis.ch

Les propriétés de luxe nécessitent une stratégie
de commercialisation sur-mesure

Raison pour laquelle, Cardis Sotheby’s a un service dédié
à ce type de biens

Contactez-nous, nous dessinerons ensemble une stratégie
de vente unique !

Spécialisé dans la
commercialisation de type 

« Off-Market »

Collaboration avec la maison 
aux enchères Sotheby’s

Confidential Program,
commercialisation avec une 

discrétion totale

Edouard Fragnière, +41 76 252 22 96, edouard.fragniere@cardis.ch

Venez découvrir votre futur logement
situé à Chardonne

Présentation du projet, conseils personnalisés
Mercredi 13 avril 2022 de 15h à 18h

Adresse : Chemin Rouge 3, 1803 Chardonne

Julien Schneider
+41 79 108 45 17
julien.schneider@cardis.ch

A VENDRE

18 3 appartements neufs labellisés Minergie
3.5 et 4.5 pièces avec des surfaces habitables de 83 à 97 m2

Spacieux balcons, terrasses et/ou jardins privatifs
Orientation sud avec une magnifique vue sur le lac et les montagnes

Dès CHF 980’000.–
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#vegan  
Exposition temporaire  
Derniers jours ! Jusqu’au 1er mai 2022 
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Alimentarium
Musée de l’alimentation
Quai Perdonnet 25
CH - 1800 Vevey
www.alimentarium.org

Sauvegarde

Selon un recensement 
réalisé l’an dernier, la 
commune dénombre  
72 hectares de prairies 
à narcisses. Prochaine 
étape? Convaincre les 
agriculteurs d’adapter 
leurs pratiques pour 
enrayer le déclin de 
l’iconique liliacée.

|  Rémy Brousoz  |

Ses pétales blancs égaient 
chaque printemps de la Riviera. 
Mais pour combien de temps en-
core? Face au déclin de 

l’emblé- m a t i q u e 
narcisse, la 

Commune 

de Chardonne réagit, à l’image de 
ce qui a déjà été fait à Montreux. 
«Nous avons envie de préserver 
ce patrimoine qui fait partie des 
traditions vivantes du canton de 
Vaud», explique Amélie Flücki-
ger, qui a porté ce dossier jusqu’à 
son départ récent de la Municipa-
lité (voir encadré).

L’opération a commencé au 
printemps 2021, avec une première 
étape: le recensement complet 
des prairies hébergeant la liliacée. 
Quelque 560 hectares ont ainsi été 
passés au peigne fin en une dizaine 
de jours. «Même si la météo plu-
vieuse a rendu la tâche un peu plus 
difficile, c’est un travail de terrain 
auquel nous sommes habitués», ex-
plique Audrey Megali, biologiste au 
bureau d’études en environnement 
A. Maibach, basé à Oron-la-Ville. 

Cent terrains de foot
Au final, plus de 72 hectares de 
prés à narcisses ont été réperto-
riés sur le territoire communal. 
Soit l’équivalent d’une centaine 
de terrains de football. Avec un 
constat inattendu: «Dans cer-
taines zones, la densité de fleurs 
a augmenté au cours des vingt 

dernières années», relève Audrey 
Megali. Selon la spécialiste, cette 
croissance est liée à une pratique 
agricole plus douce adoptée il y a 
une vingtaine d’années par l’ex-
ploitant de ces terrains. 

Une découverte qui tombe 
plutôt bien, puisque la deu-
xième étape de l’opération vise 
justement à convaincre les agri-
culteurs de modifier leurs habi-
tudes. «Même si cela prend du 
temps, nous avons la preuve que 
cela fonctionne», sourit Amélie 
Flückiger. Ces prochains mois, 
la Commune espère signer des 
conventions avec la vingtaine 
d’exploitants concernés.

Faucher plus tard
Par cet accord, les agriculteurs 
s’engagent à respecter certaines 
pratiques, comme la fauche et la 
pâture tardives, ou l’utilisation de 
motofaucheuses qui n’empêchent 
pas les graines de narcisses de 
retomber au sol. «En contrepar-
tie, la Commune leur versera 
1’000 francs par hectare et par an-
née», ajoute l’ancienne élue, qui 
précise que ce sont les mêmes tarifs 
que ceux en vigueur à Montreux.

Si cette proposition trouve un 
écho favorable auprès des prin-
cipaux intéressés, les premières 
mesures seront appliquées en 
2023. Un suivi sera assuré pour 
rendre compte de l’efficacité de 
la démarche. «Des recensements 
seront faits dans les trois, six et 
neuf prochaines années», in-
dique Amélie Flückiger. 

Actuellement de ressort com-
munal, la sauvegarde de la «neige 
de mai» devrait bientôt devenir 
une affaire cantonale. En janvier 
dernier, le Grand Conseil a de-
mandé qu’un inventaire du nar-
cisse en terre vaudoise soit assuré 
de façon récurrente.

Amélie Flückiger quitte la Municipalité

Entrée à l’Exécutif début 2019 à la suite du départ de 
Laurent Cossy, l’élue PLR a choisi de quitter son poste. 
Une démission qui a pris effet au 31 mars dernier. 
«C’est une fonction difficile à concilier avec ma vie 
professionnelle», explique la trentenaire, qui travaille 
comme juriste au sein de l’administration cantonale 
vaudoise. C’est son collègue de parti Yves Genton, élu 
tacitement, qui lui succède.

Projet de parking aux oubliettes

Mardi dernier, le Conseil communal de Chardonne a 
refusé un crédit d’étude de 165’000 francs pour la mise 
en œuvre d’un plan d’affectation. Ce dernier prévoyait la 
construction d’un parking de 22 places sur une parcelle 
aux abords de la Maison de Commune. Comprise égale-
ment dans le projet, la création d’une place du village. 

Syndic de Chardonne, Fabrice Neyroud ne cache pas son 
étonnement: «Le Conseil communal a estimé qu’il n’y 
avait pas un besoin de places de parc au centre du vil-
lage de Chardonne. Mais selon moi, ça n’aurait pas été un 
luxe. Et plusieurs commerçants avec qui j’ai discuté par-
tagent cet avis.» L’élu regrette également que l’idée d’un 
lieu de rassemblement convivial n’ait pas séduit. «Nous 
manquons de ce genre d’endroit sur la commune.»

Pour assurer la survie du nar-
cisse, la Commune mise sur 
une coopération avec ses agri-
culteurs.� | A. Megali

Chardonne a compté ses fleurettes 

Histoires simples 
par Philippe Dubath journaliste et écrivain

Le merle d’eau de la Veveyse et le libraire de la Fontaine

Il y a un an, j’avais écrit dans cet estimé 
journal dont nous fêtons le premier anni-
versaire – bravo!– une chronique saluant 
un oiseau que j’adore, que peu de gens 
connaissent, et encore moins voient, alors 
qu’il est pourtant très présent dans les 
villes qui ont le privilège d’être traversées 
par une rivière. Car le cincle plongeur, ou 
merle plongeur, est marié avec l’eau qui 
bouge, l’eau qui file. Ils construit son nid 
derrière les chutes et les cascades – une 
boule que les crues emportent souvent, 
hélas; il se nourrit de ce qu’il trouve dans 
la rivière, et ce d’une manière extraordi-
naire et spectaculaire. Chacun d’entre nous 
peut l’apercevoir, posé sur un rocher, au 
ras de l’eau, guettant en profondeur la pe-
tite chose qui lui servira de repas ou qu’il 
amènera à ses oisillons braillards – c’est 
la pleine saison familiale, en ce moment! 
Pour le repérer, c’est facile: il ressemble à 
un merle, il est tout noir avec des nuances 
de brun, mais montre une poitrine blanche, 
rappelant ainsi les garçons élégants des 
belles brasseries de jadis. S’il n’est pas arrê-

té sur un caillou ou sur la rive à se dandiner 
sans cesse, il vole très vite au ras de l’eau 
en quête d’un autre lieu de nourrissage.
Il y a un an, donc, j’écrivis cette chronique 
sur le cincle, oiseau étrange et admirable. 
Le jour même de la parution du texte et 
de la photo, je reçus un coup de téléphone 
d’un cher ami que je vois trop rarement, et 
que je trouve aussi admirablement particu-
lier et vaillant que le cincle plongeur. C’était 
Jean-Marie Racine, l’ancien patron de la 
librairie de la Fontaine (aujourd’hui retrai-
té paraît-il). Lui qui connaît tant de choses 
sur tant de domaines, m’expliqua: «Sais-tu 
qu’hier, j’étais au bord de la Veveyse, et que 
je me suis arrêté quelques minutes pour 
apprécier l’attitude d’un oiseau que je ne 
connaissais absolument pas, un oiseau noir 
avec la poitrine blanche. Je l’ai vu plonger et 
marcher sous l’eau à contre-courant, c’était 
absolument extraordinaire. Et aujourd’hui, 
j’ouvre le nouveau journal, je vois la photo 
de l’oiseau en question, je lis ta  chronique 
et j’apprends que cet oiseau s’appelle le cin-
cle plongeur, qu’il vit à côté de nous, qu’on 

peut le voir tous les jours, qu’effectivement 
il marche au fond de l’eau, contre le courant, 
grâce à ses os particulièrement lourds.»
J’en avais été tout ému, de ce coup de fil. Et 
du coup, j’en avais parlé à mon ami le cincle, 
du côté de Gilamont, à Vevey. L’oiseau ma-
licieux m’avait répondu: «C’est joli, en effet, 
vive les petits journaux qui permettent de 
parler des petites choses d’ici. Mais dis-moi, 
pourquoi admires-tu ce jean-Marie dont tu 
me parles? Que puis savoir de lui?»
Je lui avais dit: «Tu vois, cher merle plon-
geur, c’est un homme plein d’humour, qu’il 
distribue finement avec le ton juste et 
l’esprit juste, malgré un cœur extrêmement 
fragile depuis toujours et un bégaiement 
opiniâtre qui fait entièrement partie de son 
charme et de sa personnalité. Aussi peu 
évident à vivre et à assumer, sans doute, 
parfois, que, pour un oiseau, de devoir 
marcher sous l’eau pour manger. Je pense 
que vous avez un petit lien de fraternité. 
Mais essaie, même si tu n’aimes guère voler 
très haut, essaie d’aller te percher sur son 
balcon. Sa femme, Christiane et lui sont 

depuis très longtemps famille d’accueil: 
ils seront ravis de te voir de près. Ra-
conte-leur ta vie dans la Veveyse, la vie de 
ta famille quand les petits sortent de votre 
nid au-dessus des eaux en mouvement. Et 
Jean-Marie te racontera sa vie pleine de 
défis relevés, et le trajet vivant comme de 
l’eau de torrent de la librairie de la Fontaine. 

Le cincle plongeur aime l’eau qui file.� | P. Dubath
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111 lieux des Alpes vaudoises à ne pas manquer

Les fromages des forts 

Lorsqu’on est sur la passerelle qui enjambe les gorges sau-
vages de la Sarine, on comprend le choix d’établir durant la 
Seconde Guerre mondiale un fort militaire de part et d’autre 
de la rivière. Le défilé de la Tine, une vallée encaissée avec 
ses surplombs rocheux, se prêtait parfaitement à un verrou 
fortifié. La lourde porte s’ouvre. On entre dans l’ouvrage 
A1652 la Tine Nord, nom de code «Frêne». Des escaliers 
humides et interminables mènent à la galerie principale. 
Quand on pénètre dans l’ancien magasin de munitions, une 
odeur d’ammoniaque envahit les narines. Sur les étagères, 
les obus ont fait place à des fromages. Michel Beroud, le 
nouveau «commandant» du fort, a acheté les lieux en 2004 
pour y affiner ses produits: «À l’intérieur, les conditions sont 
stables tout au long de l’année, donc très peu de variations 
en température et hygrométrie. Les fromages y vieillissent 
doucement et obtiennent une belle maturité.» En 1988, Mi-
chel a pris en main la destinée de la Fleurette à Rougemont. 
Le logo avec la vache bleue qui figure sur l’emballage de 
cette tomme au lait cru, à pâte molle et à croûte fleurie, est 
devenu le symbole d’une incroyable réussite. En 2001, c’est 
la consécration: elle est élue meilleur fromage à pâte molle 
à croûte fleurie des Swiss Cheese Awards. «Lorsque nous 
avons repris la laiterie, 35’000 litres de lait étaient transfor-
més, en 2020 c’est 1,2 million de litres», confie Michel. Sa 
tomme s’exporte dans toute la Suisse ainsi qu’à l’étranger. 
Bien qu’il ait remis les rênes de la fromagerie en 2020 à Ar-
naud Guichard, l’homme ne compte pas pour autant s’arrêter. 
Enfant, il s’est découvert une véritable passion pour le mé-
tier de fromager: il trayait ses chèvres et transformait le lait 
en tommes qu’il allait vendre au village. Aujourd’hui dans son 
fort, le maître des lieux affine divers fromages, dont ceux de 
sa fille Agnès, fromagère elle aussi. Elle en a conçu deux de 
circonstance: le A1652 et Le Bou’lait. Une fois par semaine, 
Michel vient les tourner et les bichonner. 

Benjamin Amiguet et Marc Voltenauer

Adresse :  
Michel Beroud, La Coula, 1658 La Tine 
Accès :  
Accès Autoroute A9 sortie 17 Aigle, suivre Château-d’Œx, 
puis Rossinière et La Tine
Transports en commun :  
De la gare CFF de Montreux, train MOB jusqu’à  
La Tine; poursuivre à pied (20 min)
Horaires d’ouverture :  
Pour des visites et dégustations, contacter  
Michel Beroud par mail: michel-beroud@bluewin.ch 
À savoir :  
Les fromages affinés dans les forts sont vendus  
au Chalet à Château-d’Œx (www.lechalet-fromagerie.ch) 
ainsi qu’à la fromagerie Fleurette à Rougemont,  
laquelle propose en plus l’excellente Fondue  
des Forts (www.tommefleurette.ch). 

Les bons plans de Benjamin et Marc
Dès cet été, en exclusivité, l’Office du tourisme de Pays-d’En-
haut Région proposera des visites du Fort de la Tine. Ne 
manquez pas de découvrir ce lieu hors du commun où vous 
pourrez déguster la Fondue des Forts! Au départ de Mon-
treux ou de Zweisimmen, le MOB propose une offre «Train du 
Fromage» en voitures Panoramic ou Belle Époque qui inclut 
une visite de l’Espace Ballon ainsi qu’une démonstration de fa-
brication de fromages au restaurant le Chalet… et une fondue. 
Enfin, la fromagerie familiale le Sapalet à Rossinière où vous 
trouverez des produits à base de lait de brebis, et la Maison 
de l’Etivaz sont des incontournables pour une immersion com-
plète au pays du fromage.
Événements: au mois d’avril, retrouvez-nous au Café des  
Bossons à Château-d’Œx (VE 22; 16h-19h), au magasin DCM  
à Aigle (SA 23; 10h-12h et 14h-17h), à la boulangerie Charlet  
à Gryon (DI 24; 9h-12h), à la poste d’Aigle (LU 25; 15h-18h)  
et à la bibliothèque de Corbeyrier (VE 29; 20h).

Un guide pour découvrir autrement 
le Chablais et ses alentours 
Terroir

Benjamin Amiguet  
et Marc Voltenauer ont 
arpenté le Chablais et 
ses environs pendant 
deux ans pour rédiger 
111 lieux des Alpes  
vaudoises à ne pas 
manquer. 

|  Anne Rey-Mermet  |

Pas de scène de crime dans 
le nouveau livre de Marc Volte-
nauer. Co-signé avec son compa-
gnon Benjamin Amiguet, 111 lieux 
des Alpes vaudoises à ne pas 
manquer fait changer totalement 
l’auteur de registre. Comme son 
nom l’indique, l’ouvrage, qui pa-
rait cette semaine, met en avant 
111 endroits à voir dans la région. 
Une ode aux richesses du Cha-
blais. «Ce qui nous a notamment 
intéressés, c’est que ce n’est pas 
uniquement de l’info touristique. 
Nous avons fait des choix, raconté 
les lieux», relève le romancier ins-
tallé de longue date à Gryon. 

L’éditeur à la tête de cette col-
lection est également celui qui 
publie les versions allemandes 
des enquêtes de Marc Voltenauer. 
En 2019, lors d’une visite sur 
place, il propose aux deux Vau-
dois de se pencher sur leur région 
pour un nouvel ouvrage. Si le ca-
talogue est très développé Outre-
Rhin, c’est l’un des premiers à 
être consacré à la Suisse. Bienne, 
Genève, Bâle et le Léman ont aus-
si leur numéro. 

Liste évolutive 
Pas facile déjà de choisir parmi les 
myriades d’éléments à valoriser. 
Les deux auteurs ont été attentifs 
notamment à varier les sujets et 
les emplacements. «Nous avons 
commencé par lister les lieux qui 
nous semblaient pertinents et 
très vite nous en avions déjà une 
centaine. J’ai travaillé quatre ans 
au sein de l’Office du tourisme 
du canton de Vaud, je connais les 

endroits qui sont mis en avant en 
général, ça a aussi aidé», explique 
Benjamin Amiguet. 

Cette première mouture a pas-
sablement évolué entre le début 
du projet et la mise sous presse. 
«Nous avons sillonné les Alpes 
vaudoises pendant deux ans. Au 
fil des rencontres, nous avons dé-
couvert des sites dont on n’avait 
pas idée, le livre s’est beaucoup 
enrichi grâce à ça. La liste a été 

définitive au moment de rendre le 
dernier texte», sourit Marc Volte-
nauer. Au sommaire des 111 lieux 
figurent toutes sortes d’endroits, 
comme l’atelier du facteur de cor 
des Alpes de Lavey, les vestiges 
de Vuarny, la gouille de Voré, le 
village des insectes de Panex ou 
encore l’incendie de Taveyanne. 
«Le public cible est d’abord celui 
de la région», souligne l’auteur de 
romans policiers.  

Expériences vécues 
Mettant un point d’honneur 
à vivre les expériences qu’ils 
évoquent, Marc Voltenauer et 
Benjamin Amiguet ont tout tes-
té. «Nous pensions à l’origine 
consacrer une dizaine d’heures 
de travail à chacun des lieux, fina-
lement c’était bien plus que ça!», 
indique le premier. «Nous avons 
fait la majorité des photos et rien 
que cette partie nous a pris beau-

coup de temps. Nous sommes par 
exemple allés trois fois aux Lapiaz 
de Famelon, chaque fois il pleu-
vait!», abonde le second. 

Les deux auteurs se com-
plètent bien, se répartissant le 
travail de façon naturelle, en fonc-
tion notamment des appétences 
de chacun. Ils s’appuient sur de 
multiples sources pour dénicher 
infos et anecdotes. «J’ai lu la cor-
respondance de DH Lawrence 
pour le texte consacré au quartier 
du Planet, par exemple», illustre 
Benjamin Amiguet. L’auteur bri-
tannique avait rejoint les frères 
Huxley, Aldous et Julian, qui pas-
saient l’hiver aux Diablerets. 

Un travail de longue haleine 
qui leur a réservé quelques sur-
prises. «Je n’ai pas l’habitude 
d’avoir des contraintes de lignage, 
réduire à 2’000 signes ce n’est 
pas évident quand on s’est ainsi 
plongé dans 111 univers différents 
avec des gens très accueillants», 
conclut Marc Voltenauer.  

NOTE
Jusqu’à la fin de l’année, 
nous publierons une fois  
par mois un des 111 lieux 
sélectionnés par Marc  
Voltenauer et Benjamin 
Amiguet. Aux textes figurant 
dans l’ouvrage, les deux 
co-auteurs adjoindront  
à chaque fois un bonus:  
un bon plan, une anecdote 
sur les coulisses de la  
rédaction ou un événement 
à ne pas rater.

Benjamin Amiguet et Marc Voltenauer ont choisi le jardin botanique de St-Triphon pour prendre la pose. � | M. Raposo
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La minute de l’expert 
par Xavier Grandjean, conseiller financier  
avec brevet fédéral, Retraites Populaires.

Vers une retraite anticipée

Vous voulez partir en 
retraite anticipée? C’est 
possible, mais seulement 
en toute connaissance 
de cause. En principe, 
une retraite anticipée est 
toujours intéressante, 
puisqu’elle permet de 
quitter le monde du tra-
vail à partir de 58 ans. 
Toutefois, cela s’accom-
pagne dans tous les cas 
par une diminution de vos 
prestations de retraite, qui 
seront servies par l’AVS, 
et votre caisse de pension. 
Les conditions pour tou-
cher ces rentes diffèrent 
des prestataires. De plus, 
leur montant variera en 
fonction de l’âge lors du 
départ à la retraite. 
Il est donc primordial de 
s’informer le plus tôt pos-
sible, à partir de 50 ans. À 
ce stade, il est encore pos-
sible de poser les jalons 
financiers nécessaires et 
d’entreprendre certaines 
mesures notamment 
autour de la prévoyance 
individuelle, le 3e pilier.
En règle générale, la rente 
AVS peut être perçue un 
ou deux ans avant l’âge 
ordinaire de la retraite. 
Dans ce cas, la rente ver-
sée sera diminuée d’un 
certain pourcentage. Pour 

connaître le montant de 
votre avoir mensuel, il est 
nécessaire de contacter 
votre caisse de compen-
sation AVS qui calculera 
le montant de la rente à 
l’âge souhaité du départ à 
la retraite.
Au niveau de votre 
2e pilier, votre caisse de 
pension définit dans son 
règlement les conditions 
de départ à la retraite 
anticipée. Votre caisse de 
pension pourra vous in-
diquer vos prestations de 
retraite projetées à l’âge 
désiré. 
De plus, il faudra faire le 
point sur sa prévoyance 
privée ou individuelle. 
Cette dernière est com-
posée des assurances 
3e pilier ainsi que de 
divers comptes bancaires 
que vous pourriez avoir. 
Afin que la planification 
de votre retraite anticipée 
soit complète, il y a lieu 
de prendre en considé-
ration votre situation 
familiale ainsi que les 
incidences fiscales des 
décisions prises.
Il est important d’être ac-
compagné afin de prendre 
la meilleure décision en 
rapport à son propre par-
cours et ses objectifs. 

Emblème

Une Convention a été signée la semaine  
dernière entre l’Etat de Vaud et Lavaux  
Patrimoine mondial. Ce soutien très attendu  
permettra de développer la gestion du site  
et de conserver son inscription à l’Unesco. 

|  Texte et photo : Noriane Rapin  |

«En bons Vaudois, on a pris le 
temps… beaucoup de temps… .» 
Jeudi dernier à Grandvaux, Cesla 
Amarelle a résumé avec humour 
les presque dix ans de pourpar-
lers entre le Conseil d’Etat et La-
vaux patrimoine mondial (LPm). 
La ministre en charge du Dé-
partement de la formation, de la 
jeunesse et de la culture (DFJC) a 
signé ce jour-là la convention tant 
attendue entre l’Etat de Vaud et 
l’association qui gère le site ins-
crit à l’Unesco depuis 2007. 

Cette dernière sera en-
fin reconnue officiellement et 
subventionnée à hauteur de 
1’060’000  francs répartis sur 
cinq ans, renouvelable. Jusqu’ici, 
l’association tournait principa-
lement grâce aux financements 
des Communes de la région. Une 
situation , qui ne lui permettait 
pas de monter des projets sur le 
long terme, et qui mettait même 
en péril le statut de Lavaux à 
l’Unesco.

De nombreuses péripéties
«La préservation du patrimoine 
est, en Suisse, du ressort des 
Cantons. Mais nous n’étions pas 
reconnus officiellement dans 
le Canton de Vaud comme ges-
tionnaire du site, alors que nous 
l’étions à l’UNESCO et à la Confé-
dération », rapporte Vincent Bail-
ly, directeur de LPm.

Cette situation saugrenue 
prend fin avec la convention, qui 
consacre la légitimité et le tra-
vail de l’association. Mais il aura 
fallu plusieurs revers de la part 
du Conseil d’Etat avant cela. En 
2009, ce dernier avait accordé en 
prévision de l’engagement d’un 
gestionnaire un soutien annuel 
LADE (loi sur l’appui au dévelop-
pement économique), interrom-
pu en 2016. Cette année-là, après 
un premier refus, LPm a obtenu 
une enveloppe de 80’000 francs 
par année pour cinq ans, par le 
biais du Service de l’agriculture et 
de la viticulture. 

Pourquoi avoir attendu pour 
graver la collaboration dans le 

marbre? C’est que la gestion de La-
vaux implique six départements 
cantonaux sur sept. Une situation 
complexe, au sein de laquelle au-
cune entité n’a réellement pris les 
rênes. Jusqu’à l’été dernier. «A la 
suite de divers échanges avec LPm, 
le Conseil d’Etat a confié la ques-
tion au Collège des secrétaires 
généraux en septembre dernier, 
explique Jérémie Leuthold, secré-
taire général du DFJC. Il s’agit du 
principal organe de collaboration 
entre départements.»

Le salut par la culture
Les secrétaires généraux se sont 
d’abord heurtés au problème qui 
a longtemps embarrassé l’État 
de Vaud face à LPm: en vertu de 
quelle base légale le Canton peut-
il reconnaître l’association et lui 
verser une subvention?

La solution n’est pas venue du 
côté du patrimoine ou de l’écono-
mie. «Cesla Amarelle a proposé 
au Conseil d’Etat de considérer 
le soutien à LPm en se basant sur 

les valeurs de l’Unesco qui font 
Lavaux un paysage culturel avant 
tout, explique Jérémie Leuthold. 
De plus, il existe une loi sur le pa-
trimoine mobilier et immatériel 
qui permet au Canton de recon-
naître LPm, de lui accorder une 
délégation de compétence, et de 
lui octroyer une subvention.»»

Si ce soutien ne sera pas suffi-
sant à lui seul, l’idée est de créer 
un cercle vertueux. «Les besoins 
de sauvegarde seront importants, 
estime Cesla Amarelle. Mais la 
Convention permet au Conseil 
d’Etat de venir compléter l’ef-
fort de base déjà consenti par les 
communes. Cela donnera à l’as-
sociation la taille critique lui per-
mettant d’aller actionner d’autres 
subventions de l’Etat et de la 
Confédération.»

Le patrimoine  
et ses multiples enjeux
«C’est un vrai bol d’air, nous pou-
vons enfin nous projeter vers 
l’avenir! s’exclame Vincent Bailly. 
Et ce, surtout pour l’engagement 
de personnel qualifié qui nous fait 
cruellement défaut compte tenu de 
la diversité et de la complexité des 
projets à mener .»

Désormais, LPm pourra plei-
nement se consacrer à de nom-
breuses mesures essentielles, 
espérées depuis sa création en 
2013. En premier lieu, la révision 
du plan de gestion du site, qui 
concerne tous les acteurs impli-
qués, Communes, Canton, Confé-
dération et vignerons. Il faudra 
également faire l’inventaire des 
quelque 450 km de murs de La-
vaux, dont l’entretien repose 
presque exclusivement sur les 
épaules des vignerons. «Cela a 
un impact important sur leurs 
finances, analyse Vincent Bailly. 
La Convention permettra d’impli-
quer plus encore le Canton.»

La sauvegarde d’un patri-
moine suppose de communi-
quer autour de son importance, 
puisque le soutien populaire fait 
partie des critères d’inscription à 
l’Unesco. Il s’agit notamment de 
sensibiliser la jeune génération. 
«Elles sont les meilleurs garants 
de la pérennité et de la préser-
vation du site. Avec le soutien du 
DFJC, nous allons déployer des 
opérations auprès des classes, 
d’abord dans le périmètre, puis 
ailleurs dans le canton. C’est un 
enjeu stratégique »

 Plus largement, LPm s’atta-
chera aussi à développer la com-
munication et la vulgarisation 
autour de Lavaux sur Internet.

Le tourisme constitue natu-
rellement un axe essentiel de la 
gestion du site. Mais la cohabita-
tion entre les différents usagers 
ne va pas de soi, comme le rap-
pelle le directeur de LPm. 

«Lavaux est avant tout un vi-
gnoble, fruit du travail séculaire 
des vignerons. Mais les popula-
tions qui y évoluent le considèrent 
encore trop souvent comme un 
espace de loisirs et de détente. Ça 
peut créer quelques problèmes.» 
L’association compte donc tra-
vailler sur ces ennuis de voisinage 
par de la prévention, notamment. 

En outre, elle continuera à 
s’engager pour la vitiviniculture, 
et pour que Lavaux reste un éco-
système favorable à sa pratique. 
Les intempéries de l’été dernier 
ont laissé planer une ombre sur 
un secteur déjà financièrement 
affaibli. 

«Nous devons impérative-
ment considérer que ce vignoble 
exceptionnel doit être capable de 
s’adapter au changement clima-
tique, conclut Vincent Bailly. Mais 
les défis sont énormes! On ne sait 
pas comment le chasselas, les 
murs ou le sol vont être impactés 
par ces changements sur le long 
terme. Or la vitiviniculture est 
déjà fragilisée, ne pas trouver des 
solutions, c’est prendre le risque 
d’une atteinte directe à l’intégrité 
du site.»

Pub

LE 10 AVRIL, VOTONS POUR UNE ÉQUIPE !
 OUI, 

tous ensemble nous 
proposerons une baisse 
d’impôts pour les 
Vaudoises et les Vaudois

 OUI, 
tous ensemble nous oeuvrons en 
faveur de la durabilité et de la neutralité 
carbone par des incitations plutôt que 
par des taxes

 OUI, 
tous ensemble  
nous garantirons  
les prestations  
sociales 

❝
C’est un vrai  
bol d’air, nous 
pouvons enfin 
nous projeter 
dans l’avenir!”
Vincent Bailly 
Directeur Lavaux  
Patrimoine mondial

De nombreux projets pour sauvegarder le vignoble en terrasses pourront être mis sur pied. �

Le Canton vole enfin  
au secours de son  

vignoble phare

De bonnes  
informations  
régionales font partie 
des outils de  
communication  
nécessaires à  
l’accomplissement  
de nos diverses 
tâches. Bravo et 
longue vie au  
Riviera Chablais»

À vous la parole

D
R

Collaborateurs  
de l’Administration  
communale de Troistorrents

❝
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Politique communale

Le Conseil communal 
favotais a récemment 
octroyé des crédits  
à sa Municipalité  
pour des réfections  
de routes et le  
changement du silo  
à sel pour  
le déneigement.

|  Christophe Boillat  |

Réuni le 24 mars, le corps déli-
bérant de Château-d’Oex devait se 
pencher sur deux points à l’ordre 
du jour. «Ce ne fut pas un conseil 
saignant, rassure le président fa-
votais Pascal Berruex, joint par 
téléphone. 58 minutes pour l’en-
semble de la séance, peut-être 
un record. Mais les deux objets 
présentés par la Municipalité ont 

été validés à l’unanimité par les 
élus.»

Le premier concernait l’octroi 
de crédit de 305’000 francs pour 
le nécessaire remplacement du 
silo à sel. Ce type d’installation est 
essentiel pour le déneigement de 
la commune du Pays-d’Enhaut. 
Château d’Oex, plus grande com-
mune du Canton de Vaud, rap-
pelons-le, ne possède pas moins 
de 150 km de routes à entretenir, 
dont 80% à déneiger.

Le silo à sel actuel de 50 m3, 
qui se trouve dans la zone Landi, 
a été érigé en 1987, pour la somme 
de 80’000 francs. Il est désormais 
usé et doit être changé. La Muni-
cipalité s’est d’abord tournée vers 
le Canton pour éventuellement 
lui acheter le sel quand il chan-
gera son propre silo sel/saumure 
de La Chaudanne. Las! Les prix 
demandés sont trop onéreux. 

L’Exécutif favotais, après avoir 
examiné d’autres variantes, s’est 
décidé pour la construction d’un 
nouveau silo. Il sera installé sur 

une parcelle communale, le long 
de la zone artisanale des Ouges, 
près de l’abattoir des Moulins. 
La capacité de stockage sera dou-
blée, puisque la future installa-
tion sera de 100 m3, ce qui per-
mettra de contrer une éventuelle 
pénurie de sel.

Le réseau routier commu-
nal de la vallée de l’Eau Froide, à 
l’Etivaz, nécessite une réfection 
rapide, sur 1’245 m. La Munici-
palité saisit l’occasion de travaux 
cette année menés par Romande 
Energie et le Service de l’eau de 
Lausanne. La combinaison per-
mettra d’alléger la facture des ou-
vrages, devisés à 793’000 francs. 
Les deux autres opérateurs s’ac-
quitteront conjointement de la 
somme de 275’000 francs. Confé-
dération et Canton mettront 
aussi la main au porte-mon-
naie, à hauteur normalement de 
510’000  francs. Finalement, les 
Favotais participeront, sous ré-
serve de divers imprévus, pour 
120’000 francs.

Château-d’Oex se 
penche sur ses routes

Chantier

Après avoir soigné ses grandes haltes,  
le MOB prévoit des travaux  
d’envergure à Rougemont  
et Flendruz. Début du chantier:  
pas avant 2025. 

|  Hélène Jost  |

C’est un chantier de longue ha-
leine qui se poursuit sur les hauts 
de la Riviera. Petit à petit, la com-
pagnie Montreux Oberland bernois 
(MOB) transforme et modernise ses 
gares pour optimiser le confort des 
passagers. Les plus grandes stations 
y ont déjà eu droit. Désormais, place 
aux haltes plus modestes. L’une des 
prochaines étapes se déroulera 
au Pays-d’Enhaut: elle concernera 
Rougemont et Flendruz.

Les deux mandats portant 
sur les services d’architecture, 

de construction, d’ingénierie 
et d’inspection viennent d’être 
attribués. Ils ont été octroyés à 
deux entreprises de la région lau-
sannoise pour un montant total 
avoisinant 3,7 millions de francs. 
Les avis sont parus la semaine 
dernière dans la Feuille officielle.

Toutefois, le premier coup 
de pioche n’est pas pour tout de 
suite. «On a terminé l’avant-pro-
jet en 2021, rappelle Jérôme 
Gachet, porte-parole du MOB. 
Pour Rougemont, on prévoit des 

travaux à partir de 2025, dès 2026 
pour Flendruz.»

Modernité et accessibilité
Il s’agit en effet de deux chantiers 
d’envergure qui nécessitent de la 
coordination et une certaine mi-
nutie. «Sur les deux sites, on va 
construire un deuxième quai et 
renouveler les voies, les installa-
tions de sécurité et les lignes de 
contact», détaille Jérôme Gachet. 
Un passage à niveau sera égale-
ment aménagé à Flendruz, tandis 
qu’un chemin sous les voies verra 
le jour à Rougemont.

En plus de cette modernisa-
tion, l’entreprise procèdera aux 
améliorations nécessaires pour 
que ces stations soient compa-
tibles avec la Loi fédérale sur l’éga-
lité pour les handicapés (LHand). 
Ce texte, entré en vigueur en 
2004, prévoit notamment que les 
infrastructures de transports pu-
blics soient accessibles pour les 
personnes à mobilité réduite. 

La date butoir pour atteindre 
cet objectif est officiellement fixée 
à la fin de l’année 2023. Le MOB 
est donc à la traîne, mais cela 
s’explique, selon Jérôme Gachet. 
«La mise aux normes d’un réseau 
comme le nôtre, avec beaucoup 
de pentes et de petites gares, s’est 
avérée plus complexe et a néces-
sité plus de temps que ce qui avait 
été imaginé. La plupart des com-
pagnies rencontrent d’ailleurs 
des problèmes similaires.» 

En effet, selon un rapport de 
l’Office fédéral des transports pu-
blié l’an dernier, une gare suisse 
sur cinq ne sera pas prête dans 
les délais. L’entreprise précise par 
ailleurs que des mesures d’accom-
pagnement seront proposées dans 
tous les lieux qui ne seront pas 
conformes à la LHand fin 2023. 

Limiter les nuisances
«Nous avons mis la priorité sur 
les gares les plus fréquentées. 
Les arrêts qui accueilleront le 

Goldenpass Express ont été trai-
tés en premier, ajoute le porte-pa-
role. Nous avons aussi tenu à lier 
cette problématique avec les 
autres travaux nécessaires, car 
cela engendre à chaque fois des 
nuisances et nous tentons de les 
limiter au maximum.»

Pour les haltes de Rougemont et 
de Flendruz, d’ailleurs, les impacts 
des modifications sur le trafic ne 
sont pas encore connus. Le MOB 
s’engage à faire de son mieux pour 
réduire autant que possible les in-
convénients, tout en rappelant qu’il 
y a «des pondérations à trouver». 

«Les opérations de nuit per-
mettent de réduire les interrup-
tions de circulation, mais elles 
sont inévitablement bruyantes, 
rappelle Jérôme Gachet. Il y a 
aussi une dimension saisonnière 
à prendre en compte quand on 
travaille dans un lieu touristique 
comme Rougemont.» Le projet 
n’en est donc qu’à ses débuts et le 
calendrier doit encore être précisé.

Les petites gares aussi auront 
droit à leur modernisation

❝
La mise aux 
normes d’un 
réseau comme 
le nôtre, avec 
beaucoup de 
pentes et de 
petites gares, 
s’est avérée 
plus complexe 
et a nécessité 
plus de temps 
qu’imaginé”
Jérôme Gachet  
Porte-parole du MOB

Les travaux seront planifiés afin de limiter les 
nuisances au maximum. � | C. Dervey – 24 Heures
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Pour le succès de votre cuisine 
des Fêtes de Pâques, choisissez 
une viande de ferme et d’élevage en plein air.
Agneau vaudois extra (drapeaux)
Gigot manche ou roulé, carré en couronne ou 
échiné. Epaule roulée, etc.

Agneau de lait Suisse (drapeau)

Filet d’agneau 
ou rack d’agneau frais

Cabri frais Suisse (drapeau)
Entier, demi ou en morceaux 
(gigot, épaule, ragoût)

Lapin frais de Puidoux
Entier ou en ragoût

Découpe de lapin
Cuisse sans os, râble roulé nature, 
filet nature ou mariné

Filet d’agneau 
ou rack d’agneau frais d’Irlande
De notre armoire de maturation
Côte de bœuf maturée pendant 30 à 60 jours

Volaille fermière
Poulet des Landes Marie-Hot, poulet 
« 100 jours » Grand-Maître fini aux produits laitiers, 
magret de canard Marie-Hot

Foie gras de canard mi-cuit
Depuis 1928, le bon goût chez vous…

Pour renseignements et réservation appelez 
le 021 921 66 51 ou passez au magasin ou au 
marché.
Boucherie-charcuterie Stuby SA 
Av. du Général-Guisan 17 
1800 Vevey - Tél. 021 921 66 51 

CENTRE MIDI-COINDET
GÉNÉRAL-GUISAN 17 – 1800 VEVEY

TÉL : +41 21 921 66 51
 

VIANDE DE LA RÉGION & CHARCUTERIE FAITE MAISON

BOUCHERIE - CHARCUTERIE

Pub

Chocolat show ! 
par Brigitte Violier 

Le mot est magique. Son 
parfum ensorcelant. L’en-
vie reste irrésistible.
On lui confère des vertus 
aphrodisiaques de la 
théobromine et autres 
substances aux noms 
barbares.
La palette de nuances 
gustatives du cacao est 
comparable à celle d’un 
grand cru. Sa consistance 
lui permet de prendre 
des formes fascinantes, 
tant cette matière est 
infiniment malléable. Il 
a habillé les podiums de 
la mode, réchauffé nos 
après-midi d’hiver, en-
chanté nos fêtes de Noël, 
ravi les enfants à Pâques. 
On adore le chocolat! Sa 
douceur entoure d’un 
châle nos créations. Per-
sonne n’attrapera froid, 
ni vous, ni vos desserts. 
C’est le moment d’inviter 
chez soi les amis du cho-
colat. Ils sont nombreux, 
ça tombe bien. 

Des raisons pour l’aimer 
davantage. Revoyons 
ensemble nos classiques. 
Sa fondue, originaire de 
chez nous, ses mousses 
toutes légères, ses men-
diants croquants tota-
lement craquants, ses 
tartelettes belles comme 
des fleurs qui ne fanent 
pas. La liste est longue.

Quel chocolat  
choisir pour réussir  
vos desserts?
Pour vos pâtisseries, un 
chocolat trop riche en ca-
cao (plus de 70%) risque 
d’être sec, sans fondant 
et difficile à travailler. A 
contrario, un chocolat qui 
en contiendrait peu serait 
fade et trop sucré.
L’idéal est une tablette à 
60-65% de cacao.

Je vous souhaite de 
belles fêtes de Pâques 
emplies de douceur.

Châtel-Saint-Denis

Park4all, nouveau 
site d’entraînement 
tous-terrains, sera 
inauguré samedi après 
cinq ans de travail. Un 
concentré de valeurs 
éducatives et durables.

|  Karim Di Matteo  |

Sur le téléphone de Frédéric 
Pilloud, un croquis simpliste au 
crayon de papier figure des pistes, 
des virages, une diversité de revê-
tement, le tout dans un décor de 
conifères clairsemés. «Voici la pre-
mière esquisse du Park4all, réalisée 
au terme d’une simple discussion il 
y a cinq ans. Le début de l’aventure», 
explique fièrement Frédéric Pilloud, 
président du Vélo-club Cycloma-
niacs Veveyse. Bien du chemin a été 
parcouru depuis par la dizaine de 
bénévoles et amis de longue date 
qui se sont activés sans compter 
pour donner corps à ce projet de 
parc d’entraînement tout public. 

Situé à côté du stade de Lussy, à 
Châtel-Saint-Denis, Park4all sera 
inauguré publiquement ce same-
di. «Trois parcours VTT permet-
tront sur 850 mètres de travailler 
et de reproduire les techniques 
de franchissement entre le <rock 
garden> (ndlr: un tronçon sur des 
pierres naturelles inégales). Il y 
aura également une zone esca-
liers, un secteur de virages en la-
cets ou relevés et des passerelles», 
détaille Frédéric Pilloud. 

Une plongée dans un tunnel 
complète le dispositif. Le tout sera 
entouré d’une piste finlandaise de 
340 m. En marge, un dispositif de 
fitness urbain de 160 m2 offrira la 
possibilité de travailler le gainage 
et la force dans une approche de 
sport santé. Le périmètre a été vé-
gétalisé avec des essences locales. 

Durable et formateur
Ce dernier élément de proximité 
peut paraître un détail, mais c’est 
tout le contraire pour les concep-
teurs du projet qui ont eu comme 
règle première de respecter les va-

leurs de leur sport et de leur club. 
En premier lieu la durabilité. 

«Il y a deux ancrages historiques 
dans cette aventure, reprend Frédé-
ric Pilloud. Le premier, c’est d’avoir 
eu la chance en 2016 d’être observa-
teurs dans le cadre des JO de la jeu-
nesse de Lillehammer, en Norvège, 
qui ont démontré leur capacité à ré-
aliser des infrastructures durables 
qui sont toujours utilisées. De plus, 
nous sommes à deux pas de la ré-
serve naturelle du Lac de Lussy et on 
se devait d’être en adéquation avec 
cet environnement-là. Le deuxième 
élément, c’est la mise en valeur de la 
filière du bois.»

Une partie des sapins blancs, 
mélèzes, épicéas et sapins dou-
glas utilisés provient en effet des 
forêts de la Rapasse, sur les hauts 
de Châtel-Saint-Denis. Le bois 
sur le bord de la piste finlandaise 
vient du Petit Mology, au pied de 
Teysachaux. La pierre est arrivée 
pour l’essentiel de Gruyères, le 
reste du chantier de la Coop de 
Saint-Légier. Le sol amortissant 
de la partie fitness est en liège 

naturel. «L’un des deux seuls de 
Suisse du genre, précise le pré-
sident. Nous avons aussi un rôle 
éducatif. Si tout était artificiel, 
quel message enverrions-nous 
aux jeunes?»

On en arrive naturellement au 
deuxième pilier de la philosophie 
Park4all: la formation. «Elle fait par-
tie de l’ADN du club. Nous voulions 
une infrastructure qui permette de 
s’entraîner sur les différents types 
de terrains. La collaboration avec 
l’Animation Jeunesse Veveyse nous 
a aussi été très bénéfique. Le projet 
a gagné en maturité et nous avons 
mieux saisi le potentiel d’une ap-
proche multisports avec une piste 
finlandaise et un fitness urbain». 
Nicolas Siegenthaler, entraîneur du 
champion olympique suisse de VTT 
Nino Schurter, a apporté son exper-
tise et ses conseils. 

Une région mobilisée
Le Park4all aura coûté 
420’000 francs. La Commune de 
Châtel-Saint-Denis a contribué 
pour un tiers. «Le reste vient de 

l’aide d’entreprises ou de dona-
teurs, comme le Giron des jeu-
nesses. Ce sont des symboles 
forts. Au sein de l’organisation, 
personne n’a touché un franc. On 
parle d’un sacré travail d’équipe, 
de cinq ans de travail intense.» 

Un investissement récompen-
sé puisque Park4all a remporté 
le 1er prix régional Challenge Sa-
nitas en 2017, puis celui du public 
lors de la finale nationale à Zurich. 
«Cela avait donné un peu plus de 
légitimité encore au projet.» 

Le site permettra de nouer 
des liens jusqu’au lac: «Les cy-
clistes du bord du Léman seront 
les bienvenus», précise Frédéric 
Pilloud, qui est directeur de l’As-
sociation Sécurité Riviera. 

Inauguration du Park4all  
à Châtel-Saint-Denis  
ce samedi 9 avril. Café  
de bienvenue à 9h30, 
remise des mérites sportifs 
châtelois à la Halle triple de 
Lussy à 10h. Inauguration 
du parc à 11h15. Soupe  
du chalet à 12h30.  
Animations et  
démonstrations dès 13h30. 

Du vélo à la puissance 4
Mérites sportifs

Le Conseil communal 
remettra samedi six mé-
rites sportifs. Premier 
nom, Alexis Monney, 
champion du monde 
juniors de descente en 
2020 et trois départs 
en coupe du monde. Les 
autres sont le motocy-
cliste Noan Vasta, le ski-
crosseur Thomas Kolly, 
champion suisse juniors, 
Steve Marro, champion 
suisse de taekwondo 
et 3e aux championnats 
d’Europe et les sœurs 
Angélique et Myriam 
Roidt, qui ont gravi tous 
les 4’000 de Suisse. 
Enfin, l’équipe masculine 
de foot pour sa pro-
motion en 2e ligue inter 
et sa victoire en coupe 
fribourgeoise. 

Frédéric Pilloud salue l’effort 
des bénévoles qui ont œuvré 
durant cinq ans à la réalisation 
de Park4all. Ce dernier sera 
inauguré ce samedi.� | A. Felli

Riviera Chablais  
est ce qu’il nous 
manquait: un journal 
de notre région, l’info 
d’ici, et c’est un vrai 
plaisir de lire des  
articles sur notre 
coin de pays sous 
toutes les coutures”

À vous la parole

D
R

Carole Käser 
Bex

❝
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Petites annonces 

DIMANCHE 1er MAI 2022  18H

www.choralfestival.ch

Achat

Achat d’objets divers Montres 
Mécaniques, à quartz, auto-
matiques, de poche, Swatch, 
pendulettes, réveils, etc. 
Objets pour fonte : or, or 
dentaire, argent, argenterie, 
étain, etc, ainsi que pièces de 
monnaie, bijoux fantaisies, 
stylos et briquets de marque, 
couteaux militaire, médailles 
commémoratives, etc. Répara-
tion toutes montres. Etat sans 
importance, paiement cash.
079 394 60 96 

Numismatique 
Collectionneur achète  
monnaies, médailles,  
et billets de banque.
Evaluation gratuite, sans  
engagement de votre parts.
079 225 94 00

Animaux

A placer 2 adorables chatons  
Stérilisés, inséparables, dans 
foyer pouvant leur offrir accès 
extérieur paisible, excellents 
soins et amour. 
079 512 68 84

Immobilier � achat

Recherche terrain
Je cherche pour notre  
clientèle, terrains  
constructibles de  
min.1’500 m2.  
Chablais valaisan. 
Décision rapide. 
079 542 80 51

Immobilier � à louer

RENNAZ Appartement 3,5,p
dans maison villageoise, avec 
jardin /barbecue, cuisine 
équipée, grand salon, tranquil-
lité, avec place de parc, sur 3 
niveaux, tranquillité, proche 
des transports, Fr 1278.-/mois 
+ charges. libre selon accord. 
Tel 079 826 95 81 
charly.monnard@gmail.com

À louer week-end ou vacances
Studio rénové spacieux  
à Leysin. Renseignements :
079 475 44 17  
ou 079 872 48 75 

Immobilier � vente

Villa individuelle  
à Saint-Triphon, Ollon 
Opportunité! Maison de 8 
pièces avec piscine, volume 
1’244 m3, terrain 1’323 m2. 
Prix de vente: 1’300’000.– 
076 538 47 83; bethel-immo.ch

Rencontres

Santé

Manque d’énergie,  
de motivation, de volonté ?
Je peux également vous aider 
pour: Syndrome Post-Viral, 
fatigue chronique, hypersen-
sibilité, troubles émotionnels, 
stress, signes de burn-out, 
problèmes de sommeil, 
migraines et maux de tête, 
allergies, douleurs. Marc-Henri 
Debluë, réflexologue à Char-
donne. Séances remboursées 
par les assurances complé-
mentaires.
Rdv. 079 623 96 76  
www.mhd-reflexologie.ch

Soins à domicile
Soignante depuis 22 ans, 
j’offre mes services aux  
personnes âgées qui  
souhaitent rester à leur  
domicile ( soins, jour,  
nuit ,commission, voyage…) 
076 615 23 87

Pour un appareil  
dentaire confortable
réparation et rénovation de 
votre prothèse dentaire pour 
un confort et une meilleure 
tenue en bouche 
079 320 64 30

Services �

Dame portugaise 
Cherche heures de ménages. 
Vevey et environs.  
Avec expérience.  
079 772 28 07 

Jardinier Paysagiste 
Professionnel diplômé. Tarifs 
avantageux. Devis gratuit. 
076 434 31 00�

Voyance

Emmanuel voyant médium 
www.emmanuel-voyance.com 
Emmanuel reçoit sur  
rendez-vous à Monthey  
(tél 079 129 76 82 seulement 
pour prise de rendez-vous). 
Consulte par téléphone de 
16h à 23h au numéro Tel ou
0901 568 795 � CHF 2.50/MIN

MARIE-VIRGINIE MEDIUM DE 
NAISSANCE ET ASTROLOGUE,
6 à 13h/ semaine,  
9-11h week-end 
0901 346 943 � CHF 2.90/MIN

ACHAT  
AUTOMOBILES

Uniquement  
modèles récents

Déplacement à domicile
Payement comptant

Pascal Demierre
078 609 09 95

www.autoromandie.ch

Avez-vous besoin 
d'un suivi infirmier 
régulier ou ponctuel 
à votre domicile ?
Infirmière diplômée  
indépendante, je vous 
propose des soins de  
qualité adaptés à vos 
besoins, en fonction  
de ce qui est important 
pour vous, et en  
collaboration étroite avec 
votre médecin traitant.

Toutes les prestations 
sont remboursées par  
les assurances. 

N'hésitez pas à m'appeler : 
Charlotte Bonvin  
076 297 19 57

ACHAT ANTIQUITÉS !
meubles, tableaux, 
bronze, argenterie, 
horlogerie, Bijoux en 
or, montres de marque, 
étains, pièce  
de monnaies. etc.  
Successions complète.

Birchler Chris  
079 351 89 89

62 ans, Pascal a réussi 
professionnellement,
il veut profiter à 2 de la vie 
qui passe si vite. Il vous 
recherche élégante et simple 
aimant comme lui voyages, 
découvertes, bonne table, 
nature, rando: 
021 311 39 48 – Vie à 2

53 ans, séduisante,  
très belle femme, 
brune aux yeux bleus, un 
sourire craquant, Claudia 
(170 cm, 60 kg), aime la 
nature, le calme, la bonne 
table, tous les plaisirs de la 
vie. Vous: 55-68 ans, jeune 
d’esprit: 
079 448 40 66 – Vie à 2

Agnès, 61 ans, fine,  
féminine, aime randos, 
soirées calmes, adore  
cuisiner. Veuve, bons  
revenus, toujours de bonne 
humeur, la solitude lui pèse 
et elle est prête à aller vivre 
avec un monsieur calme, 
jeune d’esprit (62-74): 
021/311.30.77 Vie à 2

Pub

Retrouvez  
les petites  
annonces sur  
notre site internet

www.riviera-chablais.ch

NOUVEAU
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Carton Rouge
Ils aiment le sport, mais pas trop lisse.  
Leur terrain de jeu favori? L’humour 
 et l’impertinence. Une fois par mois,  
ils ont carte blanche pour envoyer  
une volée de bois vert. Paf! 

Sports divers ou faits d’hiver ?
Il y a une année,  
le 24 mars 2021, Car-
ton Rouge publiait une 
chronique dans le tout 
premier numéro du 
journal Riviera Chablais. 
Nous accompagnons donc 
avec fierté l’aventure de 
votre hebdomadaire, et 
avons même remarqué 
que ce sont les éditions 
dans lesquelles nous 
apportons notre contri-
bution, une fois par mois, 
qui s’écoulent le mieux. 
D’aucuns expliqueront 
cela par le fait que notre 
chronique figure dans le 
tout-ménage, et que le 
journal est alors gratuit, 
mais je ne vois là que 
quelques rabat-joie. Et 
même si c’était vrai, pou-
voir lire gratuitement un 
article de Carton Rouge, 
n’est-ce pas le sommet en 
termes de rapport  
qualité-prix?
Toujours est-il que parfois 
nous transpirons au mo-
ment de trouver le thème 
de notre prochaine chro-
nique. Nous nous sommes 
engagés à traiter de l’ac-
tualité sportive, si pos-
sible régionale, et de fa-
çon décalée, mais parfois 
il ne se passe pas grand-
chose sur la planète sport 
dans ce coin de pays, et 
on ne peut décemment 
pas taper tous les mois 
sur la carrière en chute 
libre de Shaqiri. Ça finirait 
par se voir.
Même pour des événe-
ments qui essaient de 
se faire passer pour du 
sport, cela devient com-
pliqué. Prenez la sai-
son du Lausanne-Sport: 
impossible à commenter 
sous l’angle du football, 
tant cela s’en éloigne. 
Mais si on fait un pas de 
côté et qu’on regarde cela 
comme une compétition 

de plongée en apnée, il y 
a peut-être quelque chose 
à faire.
Alors parfois, je trouve 
que nous devrions pou-
voir traiter tous les faits 
divers comme s’ils étaient 
des compétitions spor-
tives. D’ailleurs, le fait 
que, par intermittence, la 
politique veveysanne res-
semble à un tournoi de 
pancrace aurait dû nous 
ouvrir les yeux.
Premier exemple: il fait 
peu de doutes que le 
nombre de chauffards 
locaux poursuivis par la 
maréchaussée est suffi-
sant pour nous permettre 
de créer une rubrique 
automobile, que nous 
pourrions intituler  
«Indiana-police». 
Et pourquoi une épique 
tournée des bistros à 
l’occasion du carnaval de 
Monthey ne pourrait-elle 
pas être chroniquée sous 
l’angle d’une épreuve de 
bars parallèles? Surtout 
quand on sait qu’à la fin 
de l’épreuve, les vain-
queurs slaloment mieux 
que Daniel Yule?
Enfin, lorsque le fils d’un 
ancien conseiller d’Etat 
vaudois est jugé pour 
avoir abusé d’une grosse 
dizaine de jeunes filles 
vulnérables, n’est-on pas 
à la limite du biathlon, qui 
combine séances de glisse 
et vidage de douilles?
Là est peut-être la 
planche de salut pour 
Carton Rouge à l’avenir, 
qui de surcroît montre la 
voie dans une belle mise 
en abyme: cet article 
n’est-il pas effectivement 
une belle démonstration 
de patinage?

Yves Martin

www.carton-rouge.ch

La Chronique  
à Lolo 
Laurent  
Bastardoz
Journaliste  
et commentateur 
sportif

Le sport 
russe  
au pilori ! 

La saison de hoc-
key est entrée dans 
sa phase décisive. La 
seule, d’ailleurs, qui 
exacerbe les passions 
après 52 longues jour-
nées de joutes spor-
tives pour déterminer 
les candidats au titre. 
Et cette question qui 
taraude les esprits des 
fans romands. Va-t-
on enfin faire revenir 
dans la partie franco-
phone du pays ce tro-
phée attendu depuis 
le sacre de Bienne 
en 1983? 39 ans de 
disette ponctuée par 
sept participations 
romandes à la finale 
du championnat pour 
autant d’échecs. 

Sans oublier le fait 
que Bienne fait partie 
d’un canton aléma-
nique et que pour 
retrouver trace d’un 
titre décroché par une 
formation émanant 
d’un canton romand, il 
nous faut monter dans 
la DeLorean de Retour 
vers le futur. C’était 
en 1973, le sixième et 
dernier sacre du HC La 
Chaux-de-Fonds.

Car oui, des occa-
sions ont existé. N’en 
déplaise aux pisse-
froid qui pensent 
que l’hégémonie 
alémanique doit être 
éternelle. Souve-
nez-vous de la formi-
dable époque du duo 
Bykov-Khomutov au 
début des années no-
nante et trois finales 
gaspillées par les Dra-
gons fribourgeois face 
à Berne (1992) puis 
Kloten (1993 et 1994). 
Sans oublier une qua-
trième finale perdue 
en 2013, une fois 
encore contre Berne. 
De son côté, Genève 
Servette, sous l’ère 
McSorley, a tutoyé à 
trois reprises l’accès 
au palmarès. Face 
à Zurich (ndlr: futur 
champion d’Europe) 
en 2008, contre Berne 
en 2010, l’an dernier, 
sans McSorley, face à 
Zug! 

Cette année, une 
certitude demeure. 
Un Romand sera en 
demi-finale et le titre 
se jouera sur de fu-
tiles détails. L’état de 
forme, l’infirmerie, les 
gardiens, le rendement 
des étrangers au mo-
ment clef de la saison. 
Rarement en tous les 
cas, les jeux ont été 
aussi ouverts. Ne reste 
plus qu’à s’accrocher 
à cette statistique. En 
2022, c’est la 22e fois 
qu’un club romand ac-
cède au dernier carré 
depuis la création des 
play-off!

Les filles racontent 
leur passion du rugby

Monthey

Alors que la saison 
vient de reprendre, les 
Mermigans comptent 
bien défendre leur titre 
de championne suisse. 
Témoignages un soir 
d’entraînement. 

|  Bertrand Monnard  |

19 ans, Sorica, employée de 
commerce à Bex, blonde toute 
fine, joue au poste d’ailier avec les 
Mermigans. Il s’agit de l’équipe 
de rugby féminine de Monthey, 
championne suisse en titre. Com-
ment réagissent les garçons de 
son âge quand ils apprennent que 
la jeune femme pratique ce sport? 
Elle sourit. «Ah, tu joues au rugby? 
Ah, d’accord. C’est généralement 
ce qu’ils disent d’un air un peu 
moqueur. Dans les soirées, il m’ar-
rive souvent de les défier au bras de 
fer. Et après, croyez-moi, ils ne font 
plus les malins même face à une 
crevette comme moi.»

On est jeudi, et les joueuses 
de Monthey participent à l’un de 
leurs deux entraînements heb-
domadaires. Elles s’échauffent 
en se passant le ballon ovale dans 
une ambiance très décontractée. 
Stéphanie (36 ans), diététicienne 
au CHUV, raconte ce qu’elle aime 
tant dans ce sport. «L’état d’esprit, 
l’entraide, le dépassement de soi, 
le challenge physique», liste-t-elle. 

Les Mermigans regroupent en 
une seule équipe les filles de Mon-
they et les Vaudoises de Palézieux 
et de Nyon. Cohésion oblige, elles 
se rassemblent régulièrement pour 
des stages en commun. Stéphanie 
joue depuis les débuts de l’équipe, 
en 2013. «On a passé des années à 
se prendre des taules, un 99-0 par 
exemple, s’amuse-t-elle. Et puis 
on a progressé jusqu’à ce titre en 
2019. En finale, on a battu Zurich 
27-20. Longtemps menées, on a 
réussi deux essais sur la fin. Une 
apothéose.» Le championnat vient 
de reprendre et les Mermigans 
comptent bien défendre leur titre.

Seule équipe championne
À Monthey, terre de rugby, L’Ova-
lie Chablaisienne compte quelque 
150 membres, dès trois à cinq ans 
pour le baby rugby jusqu’aux se-
niors. Pierre Doutaz, le président, 
n’est pas peu fier de sa formation 
féminine. «C’est la seule équipe 
qui nous a rapporté un titre de 
champion. Pourtant, quand en 
2013, trois joueuses sont venues 
me présenter le projet, j’avoue 
que j’étais un peu sceptique, un 
peu vieux jeu. Malgré les roustes 
qu’elles ont encaissées, elles se 
sont accrochées». 

«Avec ce titre, les filles se sont 
construites un souvenir à vie», 
apprécie l’entraîneur Rémy Bo-
riasse, qui a joué 25 ans dans le 

Sud-Est de la France, berceau du 
ballon ovale. Le rugby féminin, 
à ses yeux, est très différent de 
celui pratiqué par les hommes. 
«Il y a moins de contact, moins 
d’engagement. Le jeu consiste 
plus à trouver des espaces», dit-il 
en soulignant l’ambiance magni-
fique qui règne dans son équipe. 
«Côté 3e mi-temps, ces filles n’ont 
rien à envier aux garçons, Elles ne 
sont pas du genre à repartir direct 
après les entraînements. Elles 
font des tas de trucs ensemble.»

De tous horizons 
Professionnellement, les 
joueuses de Monthey viennent 
de tous horizons. «Etudiantes, 
infirmières, ingénieures», relève 
l’entraîneur. Au CHUV, les collè-

gues de Stéphanie rigolent bien 
quand la diététicienne débarque 
le lundi avec des bleus partout. 
«Une fois, je me suis déplacée le 
nez, ma plus grave blessure en 
10 ans. Au début, les gens avec 
qui je travaille étaient plutôt 
étonnés que je pratique ce sport. 
Mais maintenant, il leur arrive 
de venir voir mes matches, des 
médecins notamment», sourit la 
diététicienne qui a aussi pratiqué 
la danse classique et l’aviron. Au 
sein de l’équipe, Stéphanie oc-
cupe le poste de pilier dans la mê-
lée. «Mon job consiste à déblayer 
pour ouvrir le passage. C’est à la 
fois physique et très technique.» 

Le cliché d’un sport peu fé-
minin? «On s’en fout, on est des 
filles et on fait ce qu’on veut. Au 
rugby, on ne s’arrache pas la tête 
à chaque match», rigole Alice  
(37 ans). Angleterre ou Australie, 
comme ingénieure en sécurité in-
dustrielle, elle a vécu aux quatre 
coins du monde et partout elle a 

manié le ballon ovale. «J’ai com-
mencé à jouer à l’Université de 
Bordeaux. Quand on débarque 
dans un nouvel endroit, le rugby 
et son fabuleux côté social sont la 
meilleure manière de nouer des 
contacts», souligne cette experte 
ès plaquages. Technicienne en 
radiologie, Emilie (26 ans) est la 
seule Montheysanne membre de 
l’équipe suisse. «J’ai découvert le 
rugby voilà six ans, et je n’ai plus 
arrêté.» Elle aime «l’agressivité 
positive, l’absence de coups tor-
dus, le respect du fair-play», ce 
qui n’est pas forcément le cas du 
football par exemple.

Cadette de l’équipe, Sori-
ca partage le même sentiment. 
«Après un plaquage, on relève 
toujours l’adversaire et on lui 
serre la main.» Irlandais d’ori-
gine, son papa a été joueur lui-
même. «Il est très fier de moi, 
alors que ma maman a un peu 
peur que je me casse le nez. Ma 
petite sœur, elle, fait de la boxe.» 
Comme ailier, la frêle Sorica mise 
sur son agilité et sa vitesse pour 
déborder les solides défenses 
adverses. «Les arrières font sou-
vent deux fois mon poids et je 
dois leur montrer que je n’ai pas 
peur, je suis très agressive. J’ai la 
niaque, même si à ce poste je vais 
moins au front que d’autres.» 
«T’es folle!», lui disent souvent 
ses copines en découvrant les 
bleus couvrant ses jambes et ses 
bras. «Mais moi, je trouve ça cool, 
même si une fois je me suis frac-
turé la cheville.» 

Elle estime que le rugby lui a 
apporté une grande confiance en 
elle. «Quand je rentre chez moi 
toute seule la nuit, je marche tou-
jours la tête haute, je n’ai jamais 
peur.» «Tu marches comme un 
bonhomme», lui répètent sou-
vent ses copines. 

L’équipe rassemble des joueuses de Monthey, Palézieux et Nyon. � | DR

NOUS SOUTENONS L’ALLIANCE VAUDOISE 
ET VOTERONS COMPACT LE 10 AVRIL !

PHILIPPE 
LEUBA

PASCAL 
BROULIS
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Ça crée des lienswww.bcv.ch

Une année déjà!
La BCV souhaite un joyeux 1er anniversaire à notre

journal régional

Les responsables des régions Chablais et Riviera, ainsi que leurs collègues, se réjouissent de vous accueillir. 

Riviera
Place de la Gare
1800 Vevey 
0844 228 228          
vevey@bcv.ch

La BCV, à deux pas et un clic de chez vous

De gauche à droite:  
David Platel 
ad interim (Retail),  
Rachel Perroud (PME)  
et Christophe Millius  
(Private Banking)

Chablais
Rue du Collège 2
1860 Aigle
0844 228 228          
aigle@bcv.ch

De gauche à droite:  
David Hunacek (PME),
Vincent Mottier  
(Private Banking) et  
Dario Bucci (Retail)

OUVERT !OUVERT !OUVERT !

MONTHEYMONTHEYMONTHEYMONTHEYMONTHEYMONTHEY
COOPCOOPCOOPCOOPCOOPCOOP

MONTHEYMONTHEYMONTHEY
MARKETMARKETMARKETMARKETMARKETMARKETMARKETMARKETMARKET

CONCOURS 
à gagner :

1 VTT électrique val. CHF 3'399.–
5 Pass famille Alaïa Bay Sion val. du pass CHF 636.–
5 Pass adulte Alaïa Bay Sion val. du pass CHF 169.–
50 cartes-cadeaux Coop val. CHF 50.–

lu-je 8h-18h30
ve 8h-20h
sa 8h-17hTannerie 4, 1870 Monthey

1h gratuite
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Vallée d’Illiez

Fort de l’expérience acquise l’an dernier  
avec une série franco-suisse, l’organisme  
de promotion touristique Région Dents du Midi  
crée un bureau d’accueil de tournages  
pour attirer et soutenir les productions.

|  Sophie Es-Borrat  |

La série Hors Saison, dont les 
premiers épisodes ont été dif-
fusés le 31 mars sur la RTS, a en 
grande partie été filmée dans la 
vallée d’Illiez au printemps 2021. 
Cette expérience vécue en tant 
que régisseur a fait germer chez 
Yannick Ducrot l’idée de proposer 
une structure permettant d’ac-
cueillir des productions. 

Désormais responsable du 
bureau d’accueil, l’habitant de 
Champéry explique: «Après avoir 
collaboré au long-métrage La 
Ligne d’Ursula Meier au Bouve-
ret, je me suis rendu compte avec 
cette série de l’impact hyper fort 
d’un tel tournage. À la fois sur le 
plan économique par la présence 
de l’équipe pendant deux à trois 
mois, et aussi avec les retombées 
en termes d’image lors de la dif-
fusion.» 

De grosses retombées  
à moindre coût
La création de la structure est sou-
tenue par Région Dents du Midi, 
qui la voit comme un positionne-
ment stratégique innovant. Son 
directeur, Raphaël Brandou, déve-
loppe: «Les lieux ne sont pas forcé-
ment cités, mais cette promotion 
indirecte nous permet de montrer 
qui nous sommes, faire connaître 
et donner envie de découvrir la 
région.» Il cite à titre d’exemple le 
film Bienvenue chez les Ch’tis qui a 
attiré de nombreux visiteurs dans 
le nord de la France. 

Le bureau chablaisien se veut 
complémentaire à «Film location 
Valais» mis sur pied par le Canton, 
selon Raphaël Brandou. «C’est plus 
une structure de coordination des 
besoins que pourrait avoir une so-
ciété de production, qui amène une 

dynamique de prise en charge de 
certains de leurs coûts. Le bureau de 
Région Dents du Midi a lui pour mis-
sion de répondre concrètement aux 
demandes, quelles qu’elles soient.»

Sont de son ressort: apporter un 
soutien financier, trouver des dé-
cors recherchés, fournir des véhi-
cules, des locaux et du matériel. Le 
bureau a aussi un rôle de facilita-
teur, passant par la mise en contact 
avec les Communes, pour la ferme-
ture d’une route par exemple, sans 
oublier de faire profiter des canaux 
de communication et des relations 
de l’organe touristique.

«Pour trouver le chalet du per-
sonnage principal dans Hors Sai-

son, j’en ai fait visiter vingt-cinq, 
raconte Yannick Ducrot. Il devait 
être à la fois isolé et accessible 
pour amener tout le matériel sur 
place, il fallait obtenir l’accord 
des propriétaires et répondre aux 
exigences de l’équipe… Cette ex-
périence nous a fait réaliser tout 
ce que nécessite un tournage, 
et c’est un atout par rapport à 
d’autres destinations.»

Une brochure et une page In-
ternet serviront à présenter ce 
qui est proposé dans la région, y 
compris avec les partenaires de 
la plaine, images et références à 
l’appui. L’accompagnement pro-
posé peut servir à de multiples 

productions, qu’il s’agisse de do-
cumentaires, reportages photo, 
publicités, films ou séries.

Pour faire venir des tournages 
et assurer la promotion du nou-
veau service, ses instigateurs 
comptent sur le réseau des dif-
férentes parties prenantes, ainsi 
que sur le bouche-à-oreille. Le 
responsable du bureau d’accueil 
et le directeur de Région Dents 
du Midi relèvent d’ailleurs que 
l’équipe de la série filmée l’an 
dernier ne tarit pas d'éloges à pro-
pos de l’expérience vécue dans la 
vallée. Une dynamique sur la-
quelle ils souhaitent capitaliser.

Une offre complémentaire 
Comment les Crosets peuvent-ils 
rivaliser avec Zermatt? «Nous ne 
cherchons pas à nous comparer 
ou à concurrencer les autres des-
tinations, chacune a ses points 
forts, avoue Raphaël Brandou. 
L’idée est de nous placer de ma-
nière pertinente sur un secteur 
qui reste à développer, avec un 
fort potentiel de retombées. Nous 
souhaitons nous différencier par 
la qualité des services, la com-
plémentarité, d'autres décors et 
une approche différente. Le plus 
important est de positionner le 
Valais en tant que terre d’accueil 
de société de production.» 

Culture

PÂKOMUZÉ AU MUSÉE SUISSE DU JEU                   
15 AVRIL ET 1ER MAI de 14h30 à 16h30

Viens t'initier à des jeux de cartes 
classiques suisses tels que le Tschau Sepp, 
le Guggitaler ou le fameux Jass !

Dès 6 ans ou en famille, sur inscription 

museedujeu.ch

Pub

L’œuvre peinte de Blanche Berthoud 
illumine La Tine
Troistorrents

Plus de 60 œuvres  
de la grande artiste  
neuchâteloise  
(1864-1938) sont  
accrochées aux  
cimaises de la galerie 
chorgue.

|  Christophe Boillat  |

Des cimes enneigées à foison 
éclairées par une douce lumière, 
des œuvres florales délicates, des 
paysages et forteresses emblé-
matiques, portraits inspirants: 

l’œuvre peinte de Blanche Ber-
thoud est à voir jusqu’au 30 avril 
à la galerie de La Tine. Sur les ci-
maises de l’espace ouvert depuis 
30 ans à l’entrée du village de 
Troistorrents, une soixantaine de 
peintures de l’artiste romande. 

Blanche, née à Interlaken le  
2 février 1864, est la fille du 
peintre Auguste-Henry Berthoud  
qui l’initie à l’art dès sa plus 
tendre enfance. Jeune adulte, elle 
va, comme beaucoup de peintres 
suisses, intégrer l’Académie Ju-
lian à Paris. Elle embrasse la car-
rière, exposant rapidement au 
Salon des Champs-Elysées. 

«Grande coloriste, elle s’est 
d’abord consacrée aux portraits et 
aux motifs floraux. Puis viennent 
les paysages de haute montagne, 

des Préalpes et Alpes vaudoises, 
avec aussi des vues depuis Vil-
lars», dit Gérald Lange, le gale-
riste du lieu, un chalet construit 
en 1846, classé et restauré, dans 
le site majestueux des gorges de 
La Tine.

Blanche peint donc les som-
mets, beaucoup les Dents du 
Midi. Elle se marie avec Louis 
Pernod, homme à la fortune co-
lossale, mais n’aura jamais d’en-
fant. Son père et mentor meurt 
alors qu’elle est encore jeune. 
Elle divorce en 1911. De santé 
fragile, l’artiste quitte les hautes 
cimes «pour peindre en plaine, 
notamment au bord du Léman: 
château de Chillon, Clarens, Blo-
nay, Saint-Légier, etc.», poursuit 
Gérald Lange.

Si certains de ses tableaux sont 
franchement d’inspiration im-
pressionniste et si elle a fréquenté 
l’Ecole de Savièse, principalement 
Edmond Bille et Ernest Biéler, 
Blanche n’est d’aucun courant. 
«Elle a tracé sa propre voie, fémi-
nine, sensible. Il y a à la fois dans 
ses peintures une grande force et 
une profonde délicatesse relevées 
par sa grande maîtrise de la cou-
leur», conclut le galeriste.  

Blanche Berthoud a pro-
gressivement quitté chevalet et 
gouaches. Installée dans le can-
ton de Neuchâtel, elle s’éteint le 
21 mai 1938 à Vaumarcus.

Jusqu’au 30 avril à la  
galerie de La Tine. Ouvert 
tous les jours sauf les lundis, 
de 14h30 à 18h. Entrée libre. 
www.latine-galerie.com

Un paysage 
de haute 
montagne et 
une nature 
morte aux 
fleurs, deux 
thèmes 
favoris de 
Blanche  
Berthoud.

déclic_photographies

Une région en tête d’affiche

L’expérience avec la série «Hors Saison» a été l’élément déclen-
cheur de la constitution d’un bureau d’accueil de tournages.

«Nous apprécions  
les articles de 
proximité, mais 
nous sommes  
particulièrement 
friands de  
<Histoires simples> 
qui nous fait  
voyager parfois 
dans le temps,  
souvent dans  
nos contrées.  
Et toujours  
avec finesse”

Pour mon activité 
de communicante, 
le journal  
Riviera Chablais 
représente  
un acteur  
incontournable de 
la presse locale. 
Grâce à la  
collaboration  
privilégiée des 
journalistes  
régionaux investis, 
les articles sont  
de qualité et  
représentatifs  
de notre réalité  
sur le terrain”

À vous la parole
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Famille Reinhart  
Jongny

Dounya  
Schürmann-Kabouya 
Clarens

❝
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Pietro Sarto
Chemins détournés

 08.04 – 31.07.22

Cabinet cantonal 
des estampes
Musée Jenisch Vevey

T O U R I S M E

BILLETTERIE : MARTOLET.CH OU 024 485 40 40

L’INVITATION

VEN 29 AVRIL • 20H30

Avec Patrick Chesnais, Philippe Lellouche et 
Estelle Lefébure

UNE PIÈCE D’HADRIEN RACCAH - MISE EN SCÈNE PHILIPPE LELLOUCHE

L'APPARTEMENT
ESPACE IMAGES VEVEY

IMAGES VEVEY
PRÉSENTE

UN LIEU PERMANENT DÉDIÉ À LA PHOTOGRAPHIE CONTEMPORAINE

www.images.ch

220
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MÈTRES CARRÉS

PROJETS PAR ANNÉE

FORMATS D’EXPOSITIONS

TERRASSE 

MINUTE DE LA GARE

C’est notre région...
Nestlé a construit son nid année après année au coeur 
de la Riviera. Un joyeux premier anniversaire à toute  
l’équipe du journal « Riviera Chablais votre région »
Bonne continuation  !
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Pub

« Le public est acteur du concert » 1969 
Naissance de Bruno 
Nicolini dans le  
Val-de-Marne (France)

1997 
1er album,  
La P’tite Monnaie

2001 
Sortie de l’album  
Bénabar

2004 
Prix du meilleur album 
de chansons/variétés 
avec Les Risques  
du métier

2007 
Prix de l’artiste  
interprète masculin et 
de la chanson originale 
de l’année avec Le Dîner

2009  
à 2018 
Consécration musicale 
pour l’artiste, qui sort 
de nouvelles chansons 
et fait de nombreuses 
tournées. En parallèle, 
il joue au théâtre  
et dans des films  
et téléfilms. 

2021
Sortie de Indocile  
heureux et On lâche 
pas l’affaire 

Rencontre

En pleine «Tournée  
des indociles»,  
l’auteur-compositeur 
et interprète Bénabar 
donnera un concert  
demain soir sur la 
scène de l’Auditorium 
Stravinski. 

|  Alice Caspary  |

Demain soir  
sera une première  
pour vous à  
l’Auditorium Stravinski. 
La découverte  
de cette nouvelle  
scène vous réjouit-elle ?
— Bénabar: Oui, j’en ai 
entendu beaucoup parler, car 
cette salle est mythique. Les 
plus grands s’y sont succédé, 
alors c’est toujours un peu 
intimidant. Même si, finale-
ment, ce qui compte ce n’est 
pas l’histoire de la salle, mais 
le public qui vient nous voir.

De quand date votre  
dernière visite en Suisse ? 
— On a joué à Genève il y a 
deux semaines. Mais avant, 
ça devait bien faire trois ans 
que je n’étais pas venu… J’ai 
beaucoup joué en Suisse, 
pendant toute ma carrière. 

Et énormément fréquenté les 
coulisses de ses nombreux 
théâtres. 

Que vous inspire  
alors ce public helvète ?
— J’ai une reconnaissance 
particulière pour lui. Il m’a 
accueilli à mes tout débuts, 
quand je faisais des clubs. 
Et de pouvoir se produire 
devant des personnes bien-
veillantes, ça n’a pas de prix 
pour un chanteur débutant. 
Ces premières années, quand 
j’arpentais des petites salles, 
notamment suisses, où j’ai 
beaucoup joué à mes débuts, 
ont vraiment compté. Et pour 
moi, tout public n’est pas 
spectateur, mais acteur du 
concert. J’aime apostropher 
les gens, je rigole avec eux, 
j’improvise… Ça permet 
d’avoir un vrai échange. 

Est-ce dans cette même 
dynamique que l’on vous 
retrouvera à Montreux ?
— Oui, tout à fait, et nous 
serons nombreux sur scène. 
C’est un spectacle très festif. 
Il y aura des sketches entre 
les chansons mais aussi des 
moments plus profonds, je 
l’espère. Cette volonté de di-
vertissement, qui n’est pour 
moi pas contradictoire avec la 
poésie et l’exigence artis-
tique, m’a toujours obnubilé.

Aurons-nous  
également l’occasion  

de découvrir certains  
de vos nouveaux titres ?
Oui, c’est un mélange de tout 
ce que je fais depuis mes dé-
buts, avec des nouveautés. Il y 
aura aussi des surprises, nous 
avons retravaillé certaines 
chansons. En fait, c’est une 
sorte de best-of réactualisé. 

Quelques mots sur vos 
deux derniers albums  
On lâche pas l’affaire  
et Indocile heureux, tous 
deux sortis en 2021 ?
— Le titre du 2e album, On 
lâche pas l’affaire, est impor-
tant pour moi, parce qu’il 
exprime ce que je ressens 
en général, et depuis tou-
jours. Comme je suis plutôt 
pessimiste, je suis obligé de 
me motiver le matin pour ne 
pas voir le verre trop vide. Et 
puis ça va avec cette période 
angoissante et complexe que 
l’on vit. Il y a cette volonté de 
ne pas abandonner. Je crois 
que cultiver ce côté enthou-
siaste me tient à cœur. Et 
pour ça, la scène est vraiment 
un moment de libération. 

Un état d’esprit qui vous 
colle donc à la peau ?
— Oui, c’est cette volonté que 
je ressens, un peu malgré 
moi, de ne pas obéir. Mais 
l’indocilité peut aussi être 
un état d’esprit lumineux et 
instructif. Cela ne veut pas 
forcément dire tout refuser. 
C’est plutôt le fait de ne pas 

se laisser faire, d’imposer son 
libre arbitre quelle que soit la 
situation. Quitte à com-
mettre des erreurs, et 
apprendre. C’est un 
terme en contradic-
tion avec la fausse 
rébellion médiatique 
que portent certains, 
qui vivent comme 
des grands bourgeois 
surprotégés. 

Avant votre 
départ sur les 
routes, au-
rez-vous  
le temps de  
découvrir la région 
Riviera-Chablais ?
— J’aimerais bien en 
prendre un peu pour me 
balader et découvrir le 
coin, oui. C’est vrai qu’il y a ce 
côté frustrant des tournées, 
où on est toujours en cavale…

BÉNABAR – Tournée  
des indociles, Auditorium 
Stravinski, Montreux,  
jeudi 7 avril 2022, 20h
www.lasaison.ch

L’artiste français a sorti 
deux albums en 2021.�  
| Sony Music
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Riviera Chablais votre 
région développe son 
offre digitale 
Depuis le mois de mars, Riviera Chablais votre région a musclé 
son offre digitale et propose des contenus et des services sur trois 
supports: notre site web, adapté au téléphone mobile, 
ainsi que nos pages Facebook et Instagram. 

Tout d’abord, signalons qu’afi n de satisfaire la demande de nos abonnés 
et potentiels lecteurs souhaitant consulter nos contenus sans 
recevoir les éditions papier, nous avons créé un abonnement digital 
permettant d’accéder à nos éditions sous la forme d’e-paper. 

Une partie de nos contenus et de nos services digitaux peut être 
consultée gratuitement sur notre site, sur notre page Facebook 
et sur notre page Instagram.

De quels contenus parlons-nous ?   
•    chaque semaine, trois articles et un coup de cœur culturel, 

issus de nos éditions payantes

•   tous les jours, une photo qui illustre la vie de la région

•    la galerie des photos publiées dans nos pages

De quels services parlons-nous ? 
•    l’agenda des manifestations organisées dans notre région

•    les archives de nos éditions papier, gratuites et payantes 

•   les petites annonces publiées dans nos éditions papier

Dans le courant de ce mois, nous mettrons également en ligne les avis 
mortuaires publiés dans nos éditions papier.

De plus, afi n de promouvoir les acteurs de la vie régionale, 
nous avons créé sur notre page Facebook un groupe 
« Acteurs de la vie locale ». Nous avons pour objectif de fournir 
un espace de communication et de partage, décrivant la vitalité 
et le foisonnement des activités de la région, une sorte de café 
du commerce digital, entre acteurs de la vie locale 
et contenus éditoriaux, dont nous assurons le lien.

Nous allons poursuivre avec détermination le développement 
de notre présence digitale. Nous nous réjouissons de vous y retrouver, 
tout en espérant vous inciter à nous soutenir en vous 
abonnant à notre offre payante. 
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à votre région !

@rivierachablais
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Nos réseaux

Notre site web

Connectez-vous 

à votre 
région !

021 925 36 60     |    info@riviera-chablais.ch     |     www.riviera-chablais.ch
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Riviera 
et Chablais

6 éditions par mois

+ 1 tous-ménages 
mensuel

12 mois pour 
CHF 140.–

Chablais 
3 éditions par mois

+ 1 tous-ménages
mensuel

12 mois pour 
CHF 89.–

NOUVEAU

12 mois pour 
CHF 89.–

Riviera 
3 éditions par mois

+ 1 tous-ménages
mensuel

021 925 36 60     |    info@riviera-chablais.ch     

Nos formules digitales

www.riviera-chablais.ch
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Une année s’est écoulée depuis le lancement du nou-
veau titre que vous tenez entre vos mains, le Riviera Cha-
blais votre région! Un anniversaire que nous ne pouvions 
passer sous silence et que nous avons choisi de fêter 
grandement, en vous offrant une édition tous-ménages 
exceptionnelle de 52 pages, au lieu des 32 à 36 pages ordi-
nairement. Ce tirage augmenté est également exception-
nellement distribué hors de notre zone de prédilection, et 
exporté dans quelques communes voisines du Lavaux et 
de la Veveyse (canton de Fribourg). L’objectif est évident, 
nous faire connaître plus largement. En effet, le contenu 
de nos éditions s’adresse à un large lectorat, à toutes per-
sonnes particulièrement sensibles à la dynamique de la 
vie locale et régionale de la Riviera et du Chablais vaudois 
et valaisan, mais il n’est pas pour autant exclusivement ré-
servé à ses seuls habitants, à bon entendeur!

Partis d’une page blanche, nous avons déjà relevé 
bien des défis durant cette année, notamment celui de 
nous installer hebdomadairement dans les chaumières, 
et il va sans dire que c’est avec une certaine fierté que 

nous accueillons vos retours positifs, comme ceux nous 
disant que chaque mercredi, notre journal est attendu. 
Bingo, cela signifie que pour bon nombre d’entre vous, 
le rendez-vous est pris, et que vous faites partie de nos 
5'000  abonnés, quelle que soit la formule pour laquelle 
vous avez opté: édition Riviera ou Chablais uniquement, 
ou alors les deux. Mais il se peut également que vous ne 
nous lisiez que mensuellement, à travers notre tous-mé-
nages réunissant les deux éditions, et qui est distribué gra-
tuitement à 95'000 foyers. 

Si tout cela est possible, c’est grâce à une équipe de 
collaborateurs motivée qui, tout comme nos partenaires 
financiers de la 1ère heure, a cru en ce projet. Cette équipe, 
que nous avons le plaisir de vous présenter en images en 
pages 2 et 3, s’est étoffée tout au long du 1er semestre, pour 
se stabiliser dès le mois de septembre 2021. Ce ne sont pas 
moins de 9 journalistes, 1 correctrice, 2 graphistes, 3 colla-
borateurs de vente, 2 assistantes de ventes, 1 compta-RH 
et votre serviteur qui composent l’effectif de Riviera Cha-
blais. Afin d’être au plus près de l’actualité de nos régions, 
il était nécessaire que nous soyons géographiquement di-
visés. C’est pourquoi nous avons posé les valises de la plus 
grande partie de l’équipe à Vevey, alors que Aigle héberge 
4 de nos journalistes.

Comme dans tout nouveau projet, il y a les attentes, 
les espérances et les objectifs d’avant son démarrage. Une 
fois entré en force, il y a la réalité du quotidien qui peut se 
montrer plus hostile qu’imaginé. Comme faits marquants, 
la fourniture de nos ordinateurs qui n’auront pu être livrés 
dès les premiers jours, la faute au Covid. Celui-là même qui 
n’a pas épargné la quasi-totalité des collègues dans leur 
santé, nous n’y  avons pas fait exception.

Ils ont fait preuve de beaucoup de courage et d’une 
grande persévérance, ce que je profite de saluer par ces 
quelques lignes, mais cela n’a en aucun cas aidé à trouver le 

rythme de croisière escompté. Attention, «rythme de croi-
sière» ne signifie pas vouloir nous contenter de faire ce que 
nous avons proposé dans nos pages jusqu’à présent. Cela 
signifie fonctionner avec suffisamment de sérénité et nous 
permettre d’envisager de nouvelles perspectives, de conti-
nuer d’aller de l’avant. Cependant, ça n’a pas été un obsta-
cle pour obtenir l’un des objectifs qui nous tenait à cœur au 
terme de cette année: pouvoir décompter 3'000 abonnés, 
alors que vous êtes 2'000 abonnés supplémentaires à nous 
lire. Vous remercier pour cette marque de confiance et pour 
votre soutien semble élémentaire, alors un grand et sin-
cère MERCI! Mais si c’est surtout un signal important dont 
nous mesurons la portée, ce n’est pas une fin en soi, bien 
au contraire. Nous allons continuer de progresser, d’éveiller 
ou d’assouvir votre curiosité, d’offrir une vitrine privilégiée 
aux personnes et aux événements qui font la vie de votre ré-
gion, en nous appliquant à vous relayer les sujets qui, selon 
nous, sauront susciter votre intérêt.

Un autre de nos objectifs, vous proposer une offre 
d’abonnement digital (voir page 38). C’est chose faite! 
Certes, nous parlons d’une formule e-paper, une version 
numérique nécessiterait un développement beaucoup plus 
coûteux, ainsi que des ressources humaines spécialement 
dédiées. Mais cette formule e-paper vous permet déjà de 
tourner virtuellement les pages de votre hebdomadaire 
sur votre ordinateur, tablette, ou mobile, sur la base d’un 
abonnement annuel uniquement, au prix de CHF 89.- 
pour l’une de votre édition régionale à choix, ou au prix de  
CHF 140.- pour l’édition combinée.

Chères lectrices, chers lecteurs, nous vous le disons sans 
détour, nous comptons sur vous: abonnez-vous! Votre sou-
tien, votre participation, c’est l’effet boule de neige assuré. 
Sans ses abonnés, la presse locale s’appauvrit, risque même 
de disparaître, alors qu’elle est une des garantes de la vie so-
ciale, sportive, économique et culturelle de toute une région.

Merci à nos  
5’000 abonnés 
pour la confiance  
et le soutien

Retrouvez toutes  
nos formules  

abonnements sur  

https://abo.riviera-chablais.ch

et suivez-nous également 
sur les réseaux sociaux

Le mot d’Armando Prizzi 
directeur fondateur

@rivierachablais

5’000 
abonnés

1 
an

95’000 
exemplaires

82 
éditions

Anniversaire

Pub

 Horaires
d’été TOUS LES COMMERCES

Lundi au vendredi  9h - 19h
Samedi                   9h - 18h

Lundi au vendredi  8h - 20h
Samedi                   8h - 19h
Dimanche et fériés 10h - 18h

24/24

wwww.forum-montreux.ch free
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A VENDRE
9 villas de 4.5 pces dès 150m2

Architecture contemporaine et 
fi nitions de haute qualité

Vue sur le lac et les montagnes

Jardin et grande terrasse

Informations et contact : Elena Bruchez, Rieser Immobilier - rieserimmobilier.ch - 024 471 36 83IESER
G É R A N C E  -  CO U RTAG E  -  P P E  -  E X P E R T I S E S

IMMOBILIER

 à Saint-Gingolph
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Vous souhaitez vendre 
votre bien immobilier ?
Cogestim vous offre une estimation 
réalisée par nos experts régionaux !

021 310 72 73
patrick.cantin@cogestim.ch

Grand - Rue 31 A
1814 La Tour - de - Peilz

Patrick CANTIN
Courtier

021 310 72 70
davide.preite@cogestim.ch

Grand - Rue 31 A
1814 La Tour - de - Peilz

Davide PREITE
Courtier

Tous nos objets sur www.cogestim.ch

Pour nous ... Le client est roi! 

MONNARD SA 
Plâtrerie - Peinture 

1809 FENIL-SUR-CORSIER 
Tél. 021 922 73 03 
www.monnard-sa.ch Maîtrises Fédérales 

Pour nous ... Le client est roi! 

MONNARD SA 
Plâtrerie - Peinture 

1809 FENIL-SUR-CORSIER 
Tél. 021 922 73 03 
www.monnard-sa.ch Maîtrises Fédérales 

Av.de Grandson 60
Yverdon-Les-Bains

024 426 14 04

www.confort-lit.ch

33

ans

Votre partenaire qualité et
confort en ameublement & literie

Rue Saint-Martin 34
Lausanne

021 323 30 44

Festival du lit rabattable

Emploi à temps partiel dans l’accompagnement 
de seniors. Nous proposons des horaires 
fl exibles et des formations complètes.

Nous recrutons !

Adressez votre candidature 
à www.hijob.ch 021 614 00 50
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JUSQU'À

DE REMISE SUR
LES MATELAS

600

SAINT-LÉGIER

.-
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ImmobilierSpécial

Effectuer des travaux sur l’enveloppe  
de son bâtiment n’a pas que des avantages  

en hiver, l’exemple d’une maison individuelle.

Page 47

Isoler aussi 
pour l’été 
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CHOISISSEZ
ÉPARGNEZ
VIVEZ

Mettez de l’argent de côté
à votre rythme et profitez 
d’avantages fiscaux.

Contactez-nous
retraitespopulaires.ch/modulo
021 348 26 26

pilier

• 2% d’intérêts versés sur l’épargne depuis 2018
• Protections en option : capital décès/incapacité de travail
• Modification de vos protections sans frais et à tout moment

ELECTROBROC
VISITES GRATUITES
EN INDIVIDUEL

Seul, en famille ou entre amis, 
découvrez l’univers passionnant de 
l’énergie, ses enjeux globaux et des 
actions individuelles concrètes. Une 
occasion unique de trouver matière 
à réflexion pour se faire sa propre 
opinion, loin d’une approche technique 
ou moralisatrice.

Toutes les informations sur 
electrobroc.ch

ACHAT - VENTE - ESTIMATION

VOUS SOUHAITEZ 
VENDRE VOTRE BIEN 

AU PRIX JUSTE ?

Notre agence de Montreux se 
tient à votre disposition pour 

une estimation de votre objet.
Contactez-nous !

COMPTOIR-IMMO.CH

COMPTOIR IMMOBILIER SA
Av. des Planches 19 – 1820 Montreux
ventes-montreux@comptoir-immo.ch

021 966 23 35
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Rénovation

Dans cette maison des 
années 30, le nouveau 
propriétaire s’est  
retrouvé avec un certain 
inconfort de tempéra-
ture à l’entre-deux  
saisons. Le maître  
de l’ouvrage a donc 
contacté un bureau  
d’architecture pour  
refaire l’isolation de  
l’ensemble du bâtiment 
et lui donner une  
nouvelle apparence. 

|  Magaly Mavilia  |

«Après avoir fait un constat de 
la situation accompagné d’un bi-
lan énergétique par le biais d’un 
CECB (ndlr: Certificat énergétique 
cantonal des bâtiments), nous 
avons proposé plusieurs options 
au propriétaire. Il a souhaité pro-
fiter de ces travaux pour réali-
ser un assainissement global et 
donner un aspect plus uniforme 
au bâtiment, entre la partie infé-
rieure et l’attique», relève Isabel 
Solla, architecte coopératrice, 
membre de la direction et fon-
datrice de la coopérative Labac, à 
Montreux. 

Du fait que le montant des 
subventions demandées dépas-
sait les 10’000 francs, un CECB+ 
a dû être fait dans un deuxième 
temps. Ce certificat implique la 
même évaluation qu’un CECB, 
à laquelle s’ajoute une stratégie 
d’assainissement.

Des matériaux  
naturels et respirants
Malgré la pertinence d’installer 
une pompe à chaleur, le proprié-
taire n’a pas souhaité le faire, car 

la chaudière à gaz était assez ré-
cente. «C’est un des points qui 
peut tout à fait être réalisé dans un 
deuxième temps, souligne l’archi-
tecte. L’important dans ce cas était 
de commencer par l’isolation.» 

Dans ce projet, dont la sur-
face de référence énergétique est 
de 300 m2, améliorer ce point a 
permis de diviser par deux les be-
soins de chaleur. Les architectes 

ont choisi ici la laine de pierre, 
mais travaillent aussi volontiers 
avec de la fibre de bois ou même 
des briques en terre cuite rem-
plies de laine de mouton pour des 
nouvelles constructions. «Nous 
privilégions les matériaux les 
plus naturels et les plus respi-
rants possibles», précisent-ils. 

En toiture, une installation 
photovoltaïque de 50 m2 couvre 
largement les besoins en électri-
cité de la maison principalement 
en autoconsommation, le solde 
étant revendu sur le réseau. 

La suite en page 45

Assainissement énergétique : 
l’exemple d’une maison familiale

❝
Nous  
privilégions  
les matériaux 
les plus  
naturels et les 
plus respirants 
possibles”
Isabel Solla   
Architecte

Le propriétaire a profité du chantier pour 
donner un air plus uniforme à son bien.� | DR

Prix Spécial

SUISSE ROMANDE
FEMMES PME

Prix Spécial
DÉVELOPPEMENT

DURABLE

NOUVELLE ÉDITION 2022

OSEZ...PARTICIPER !

Candidatures ouvertes jusqu’au 30 avril 2022
Dossiers de candidature sur www.lesmerites.ch

PROXIMITÉ
Les commerçants, artisans 

et acteurs locaux

RAYONNEMENT
Les acteurs qui contribuent
à la notoriété de la région

ENTREPRENDRE
Les jeunes entreprises 

de moins de 3 ans

IMPACT
Les PME qui investissent 

et créent de l’emploi

Organisé par Promove, organisme officiel de promotion 
économique de la région Riviera - Lavaux

Avec le soutien de

Destiné à l’ensemble des entreprises de la Riviera et de 
Lavaux, ce prix récompense celles et ceux qui, 

par leurs initiatives, leur énergie et leur engagement, 
stimulent l’économie régionale.

Soumettez votre dossier dans 
une des 4 catégories et candidatez 

par la même occasion pour 
les prix spéciaux:

4
MÉRITES

2 PRIX 
SPÉCIAUX

PLUS DE 
50 000 CHF

DE DOTATION



Lave-linge bosch
WAJ28082 de 7 kg
à l’emporter Machine à café Jura Ena 4

699 CHF

690 CHF

1’490 CHF

Machine
à café

Lave-linge

Four
autonettoyant

990 CHF

Congélateur

Congélateur Bosch GSN33VWEP 
no frost de 225L
à l’emporter

990
CHF

1’500
CHF

730
CHF

Four Siemens autonettoyant
par pyroloyse HB378G2SO
livré et installé dans le chablais et la riviera

1’790
CHF

Bon -20 %
Sur toute la gamme

le Creuset

Bon à découper et
à présenter en magasin

Le courant
passe depuis

100 ans !

Dépannages 
électriques

Installations 
photovoltaïques

Installation bornes 
de recharge

Service après-vente 
électroménager

Conseil en éclairage
Grau Electricité SA · Avenue de l’Industrie 8 · 1870 Monthey

+41 24 471 80 80 · info@grau-electricite.ch
www.grau-electricite.ch · www.grau-electromenager.ch

Succursales à Aigle, Morgins et Villars
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L’agence Neho vend votre bien immobilier pour un forfait 
fixe de CHF 9’500.-

Publireportage

Avec plus de 90 biens vendus 
chaque mois, l’agence Neho 
continue de démontrer que le 
modèle au forfait fixe de CHF 
9’500.- pour tout type de bien 
répond aux attentes du marché. 
L’agence totalise plus de 2 
milliards de francs en valeur 
de transaction et se positionne 
aujourd’hui parmi les agences 
immobilières leader en Suisse.

Avant, lors de la vente d’un 
bien, une importante com-

mission était prélevée par l’agence 
en charge. La plupart facturent un 
minimum de 3% sur le prix de 
vente. Ce montant se situe réguliè-
rement entre CHF 30’000.- et CHF 
50’000.- . C’est dans ce contexte 
que le concept de Neho s’est tout 
de suite démarqué.

L’agence immobilière Neho est 
née d’un constat de ses quatre 
fondateurs : depuis plus de vingt 
ans, le marché de l’immobilier est 
à la hausse et les prix ont doublé, 
voire triplé. Or, contrairement au 
bon sens, le taux de commission 
des agences est resté inchangé. 
Pourtant, le travail des courtiers 
a grandement évolué, ne serait-ce 
que par l’arrivée d’internet. Il fal-
lait donc y remédier.

Un modèle juste et transparent

Un accompagnement par des 
agents immobiliers locaux et ex-
périmentés reste le cœur du ser-
vice de Neho. C’est l’utilisation 
des nouvelles technologies et l’au-

tomatisation d’un grand nombre 
de tâches administratives qui 
ont permis à l’agence de réduire 
les coûts, tout en permettant aux 
agents de se consacrer davantage à 
leur métier : vendre le bien qui leur 
est confié. Les agents bénéficient 
de plus de temps pour conseiller 
leurs clients, mettre en valeur les 
propriétés et surtout rechercher les 
acheteurs. Quant à la plateforme 
digitale de Neho, elle permet de 
suivre en temps réel l’évolution 
du dossier et donne accès à toutes 
les informations liées à la vente. 
Le vendeur a ainsi accès en temps 
réel au nombre de visites, les feed-
backs des acheteurs potentiels et 
leurs offres.

Ainsi, en plus des importantes 
économies qu’il réalise grâce à 
l’offre proposée par Neho, le ven-
deur bénéficie d’un service de 
courtage amélioré, et ce dans toute 
la Suisse romande.

Les clients en témoignent, Mme 
Sema T. de Épalinges :

« Neho est une agence qui porte 
le courtage immobilier à un tout 
autre niveau ! Le service à la 
clientèle est excellent (ils font 
une visite virtuelle de la maison 
pour que vous n’ayez pas de 
visites inutiles, ils accompagnent 
l’acheteur dans sa démarche de 
financement pour accélérer la 
transaction, ils sont avenants et 
proactifs), les frais sont beaucoup 

plus bas […] et la rapidité de 
traitement est exceptionnelle, ils 
ont mis en ligne notre maison en 
seulement deux jours ».

Une croissance réelle et 
soutenue par les plus grands

Face à ce succès, les groupes 
immobiliers Investis et Delarive 
ont rapidement rejoint l’aventure. 
Les performances accomplies par 
Neho lui ont permis de remporter 
le « Prix de l'Immobilier » dans la 
catégorie PropTech lors des Swiss 
Real Estate Awards. Distribué par 
plus de 1000 professionnels de la 
branche, ce prix récompense les 
innovations clés qui révolutionnent 
le marché immobilier suisse.

DAVID DAMIANO

Responsable d’agence
Riviera-Chablais

026 588 08 00

david.damiano@neho.ch

Estimez gratuitement votre 
bien sur neho.ch

Petites actions,  
grands résultats
«Un assainissement global peut 
faire peur à certains propriétaires, 
remarque Théo Bellmann, archi-
tecte coopérateur, membre de la 
direction et fondateur de la coo-
pérative Labac. Mais il est possible 
d’agir aussi ponctuellement sur 
une multitude d’aspects qui parti-
cipent déjà grandement à une amé-
lioration énergétique. Si l’ensemble 
du parc immobilier procédait de la 
sorte, les objectifs pourraient être 
atteints plus rapidement.»

Dans ce sens, l’accompagne-
ment d’un bureau spécialisé peut 
aider les propriétaires à prendre 
des décisions en adéquation avec 
les objectifs et le budget de cha-
cun. Ces travaux peuvent aussi 
être l’occasion d’un rafraîchis-
sement de l’aspect du bâtiment 
et, là encore, l’architecte est la 
personne la mieux placée pour 
conseiller les maîtres d’ouvrages.

«Il ne faut pas voir ces tra-
vaux uniquement sous l’aspect de 
contraintes financières, précise 
Théo Bellmann, mais comme une 
série d’actions pour préserver la 
santé du bâtiment, comme nous le 
ferions pour notre propre corps.» 

Consommer mieux,  
consommer moins
Autre point de réflexion que celui de 
la consommation en elle-même. Où 
pouvons-nous réduire les besoins, 
optimiser l’utilisation de l’énergie? 
Autant de questions auxquelles 
l’architecte peut aider à répondre 
en trouvant des solutions adaptées. 
Etablir un CECB+ constitue aussi 
une aide précieuse, ceci en «radio-
graphiant» les points forts et les 
points faibles du bâtiment qui sont 
autant d’éléments qui permettent 
d’agir à plusieurs niveaux et de fa-
çon coordonnée dans le temps. 

Economie d’énergie:

4 tonnes
de CO2/an, environ  
100 tonnes de CO2 sur la 
durée de vie de la maison

Economie d’énergie de

50%
La consommation  
en «équivalent mazout» 
passe de 12 litres/m2  
à 6 litres/m2 par année

Théo Bellmann et Isabel Solla, 
architectes coopérateurs, 
membres de la direction et 
fondateurs de la coopérative 
Labac à Montreux.� | J. Masson
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TERRAIN AGRICOLE ET RURAL
Le lundi 2 mai 2022 14 heures, à Aigle, salle des ventes, 3e étage, Che-
min du Grand-Chêne 1, 1860 Aigle, l’office soussigné procédera à la vente 
aux enchères publiques de l’immeuble désigné ci-après, à savoir :

COMMUNE D’YVORNE
« Léchières »

Parcelle RF N° 342 et consistant en : 

Bâtiment ECA N° 617 57 m2

Accès, place privée 296 m2

Champ, pré, pâturage 23’249 m2

Estimation fiscale Fr. 30’000.—
Valeur assurance incendie indice 2019/125 Fr. 116’700.—

Estimation de l’office des poursuites selon rapport d’expertise :  
Fr. 130’200.—

Description sommaire

Il s’agit d’une parcelle plane, de forme rectangulaire, bordée sur 3 cô-
tés par des chemins remaniement à revêtement bitumeux. Un dépôt de 
compost est situé dans l’angle sud de la parcelle. La parcelle comporte 
un hangar situé le long de la bordure nord.

La vente de cette parcelle est soumis à la LDFR. En règle générale, 
seuls les exploitants à titre personnel d’une part, et les créanciers 
gagistes de l’immeuble concerné d’autre part, peuvent être autori-
sés à acquérir suite à une adjudication lors d’une vente aux enchères 
publiques. Les conditions de vente comprenant l’état des charges et le 
rapport d’expertise sont à disposition des intéressés jusqu’au jour de la 
vente au bureau de l’office et sur le site www.vd.ch/opf rubrique vente et 
enchères.

Les enchérisseurs devront prouver leur identité (acte d’état civil, carte 
d’identité, passeport, et pour les sociétés, extrait récent du registre du 
commerce) et justifier de leurs pouvoirs. 

S’agissant d’un terrain, aucune visite n’est organisée par l’office.

Pour tout renseignement : Valérie Cezilly, substitut  –   024 557 78 92

OFFICE DES POURSUITES DU DISTRICT D’AIGLE

naef.chFoncièrement Experts #AgenceVevey

Vendus récemment

Près de chez vous

Profitez dès à présent d’une estimation gratuite, fiable et sans engagement.
Ayant récemment vendu des biens dans votre région,  
nous sommes à la recherche de nouveaux mandats pour nos clients.  
Ils nous ont fait confiance, pourquoi pas vous ?

Votre projet immobilier, comme si c’était le nôtre.

T +41 21 318 77 18 
vevey@naef.ch

[NAEF VE]_ANNONCE_Riviera-Chablais_20220330_290x215mm_v1.indd   1[NAEF VE]_ANNONCE_Riviera-Chablais_20220330_290x215mm_v1.indd   1 01/04/2022   09:42:3901/04/2022   09:42:39
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Travaux 

Avec l’arrivée des beaux jours, c’est le moment  
de planifier le changement des fenêtres.  
Quelles sont les tendances et à quoi faut-il  
être attentif ? Tour d’horizon. 

|  Magaly Mavilia  |

Tout comme la mode, la fe-
nêtre a ses tendances et ses chou-
chous de saison. La couleur est 
au rendez-vous, mais aussi une 
réduction de l’importance des 
cadres qui deviennent de plus 
en plus fins pour laisser toute la 
place au verre et donc à la lumière 
et à la vue. Côté vitrages, ils sont 
de plus en plus grands, ce qui a ses 
avantages et ses inconvénients.

La sécurité en question
«Au-delà de l’esthétique, la ten-
dance est surtout aux économies 
d’énergie et à une plus grande 
sécurité», remarque Yan Torrent, 
directeur de Torrent SA à Vevey. 

La directive SIGAB 002, 
concernant cette question, pré-
conise, entre autres, un verre de 
sécurité pour tous les vitrages si-
tués à moins d’un mètre du sol du 
côté où des personnes pourraient 
être exposées.

Quel verre choisir ?
En matière de sécurité, on pour-
ra opter pour un verre feuilleté 
ou un verre trempé. La diffé-
rence? Le premier ne part pas 
en morceaux en cas de choc, un 
peu comme le pare-brise d’une 
voiture, le second produit de tout 
petits morceaux limitant ainsi le 
risque de blessure grave. «Si le 
verre feuilleté a l’avantage d’être 
fourni plus rapidement, on gagne 
environ deux semaines sur la li-
vraison, cela ne doit pas être le 
critère de choix principal, mais 
bien l’élément sécuritaire en 
fonction de la fréquentation du 
lieu», relève Yan Torrent. 

Attention au choc thermique !
«Dans les remplacements de verre 
en cas de sinistres, huit cas sur dix 
sont dus à des chocs thermiques», 
constate le spécialiste. Comment 
cela se produit-il? «Il suffit de po-

ser un sac contre la fenêtre ou de 
placer un canapé ou un pot de 
fleurs trop près d’une vitre, aver-
tit Yan Torrent. Le phénomène est 
simple: l’objet accumule la chaleur 
qui est renvoyée contre le verre 
intérieur sur une surface équiva-
lente à sa taille et, par un effet de 
scission provoqué par la différence 
de température, la partie exposée 
va se dilater et créer le choc.»

Pour un vitrage normal, une 
distance de 40 cm entre la partie 
vitrée et le mobilier ou tout autre 
objet est à appliquer. Ce qui n’est 
pas très pratique si l’appartement 
est petit. Ce problème peut être 
résolu en remplaçant la vitre d’ori-
gine par un verre trempé sur la face 
intérieure du vitrage et feuilleté sur 
la face extérieure si ce dernier rem-
plit la fonction de garde-corps.

Changement de cadre
Il faut savoir que, dans la majo-
rité des cas, le changement de 
verre n’induit pas forcément un 
changement de cadre. Excepté si 
l’on passe d’un verre double stan-
dard à un verre triple. En effet, le 
premier a une épaisseur allant de 
18 à 26 mm (en moyenne), alors 
que le second peut varier entre 
35 à 40 mm et plus encore si l’on 
choisit un verre sécuritaire, aver-
tit le spécialiste. C’est aussi à cette 
étape du projet que l’on pourra se 
faire plaisir en amenant un peu 
de couleurs dans ou à l’extérieur 
de la maison. L’une des tendances 
aujourd’hui, entre autres, est de 
différencier les couleurs du cadre 
entre l’extérieur et l’intérieur. 

Dans un souci d’éco-respon-
sabilité, Yan Torrent privilégie 
l’utilisation de matériaux pro-
duits en Suisse, ce qui a un im-
pact très important sur l’énergie 
grise (transports notamment). 
Partenaire de l’entreprise fami-
liale Domofen à Courgenay, Tor-
rent SA peut ainsi répondre à des 
demandes spécifiques aussi bien 
dans les couleurs que dans les 
formes les plus originales. 

Opter pour de nouvelles fenêtres 
pour l’été, en toute sécurité 

❝
Dans les  
remplacements 
de verre en cas 
de sinistres, huit 
cas sur dix sont 
dus à des chocs 
thermiques”
Yan Torrent  
Directeur de Torrent SA

Le phénomène de choc  
thermique sur un vitrage  
est responsable de la majorité 
des sinistres.� | DR

Privilégier les artisans  
locaux est non seulement  
un gage de savoir-faire,  
souvent transmis  
de génération en génération, 
mais limite aussi l’énergie 
grise due notamment  
au transport.� | domofen.ch

Dans la majorité des cas, le changement de verre n’induit 
pas forcément un changement de cadre.� | 24 heures
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Coup de 
balai à 
Territet 
le 2 avril 2022
Les bords du lac ont été 
bichonnés par une équipe 
de volontaires samedi 
dans le cadre de Coup de 
balai qui vise à nettoyer 
les espaces publics. 

Photos par  
Sophie Brasey

Les scouts de Montreux, Benjamin Vaux-Riera, Jade Légeret et Carla Khiavi.

Isaline Probst, adjointe au chef de service espaces publics, Olivier Gfeller, syndic de Montreux,  
Lynn Dardenne, présidente de l’AIT, Daemon Sunier, Irina Gote, municipale durabilité et espaces publics,  
Patrick Vannay, Florian Terretaz, Jaime Alonso, Bayre Awet et David Martinez, employés de la voirie, 
Patrick Aubort, chef de service espaces publics et Florian Chiaradia.

1’000 m2 d’eau ont été sauvés grâce à la récolte de mégots.

Lucie Morel et son papa Jérôme. 

Patrick Aubort, chef de service espaces publics 
s’est fait maquiller par Séverine Vullioud.

Christine Stark et Evelyne Raetzo.

Fabienne Vossen et Nephtalie Gay partent à la 
chasse aux déchets dans les buissons.

Lucie, Sania, Léo et Norik à la pêche aux déchets, 
animation pour les enfants. 

Fabienne Vossen «C’est fou, ils cachent leurs dé-
chets dans les buissons!» 
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Morgins 
skie sur 
la vague 
le 2 avril 2022

Malgré une météo hivernale 
pour le début avril, une 
vingtaine de courageux 
se sont lancés à l’assaut 
du bassin au pied de 
la Foilleuse samedi.

Photos par  
Séverine Rouiller 

Malgré le retour de la neige et des températures négatives, certains n’avaient pas froid aux yeux samedi. 

Pas besoin de machine pour faire des vagues dans le bassin morginois. 

L’événement de fin de saison bénéficie traditionnellement d’une météo plus printanière. 

Loic Aubert prend le bassin à rebours. 

À deux, c’est mieux. 

Short et gants: la panoplie pour le waterslide. 

Certains participants étaient en snowboard. À l’envers, pour corser l’épreuve. 

Matti Wassmer et Tibo Grenier. 



DU 15 AVRIL  AU 1ER MAI 2022
C H A P L I NC H A P L I N

NOUVEAU SPECTACLE
SOUS UN GRAND CHAPITEAU

DIVERSES ANIMATIONS

c h a p l i n s w o r l d . c o m

Pub
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Mercredi 
6 avril
Concerts

Bernard Lavilliers
Montreux Music & 
Convention Centre, Grand 
Rue 95, Montreux 20 h

Théâtre

Charrette !
Comédie
Ou comment Simon, un 
fils de paysan vaudois qui 
a manqué d’être tué par 
un Vacherin Mont d’Or à 
la naissance, avant d’être 
atteint d’une forme aiguë 
de vache folle, se retrouve 
devant le public.
Théâtre Montreux 
Riviera, Rue du Pont 36, 
Montreux 19–20.30 h

Formula 1
Avec: Vincent Babel, Ahmed 
Belbachir, Eliot Bühlmann, 
Hélène Firla, Daniel Perrin.
Oriental-Vevey,  
Rue d’Italie 22, Vevey 20 h

Danse

Thé dansant
Grande Salle du Parc, 
Avenue de la Gare 5, 
Bex 14–17 h

Expositions

The Kid
Chaplin’s World,  
Route de Fenil 2,  
Corsier-sur-Vevey 10–17 h

Loïc Jeanbourquin
Oeuvres du photographe 
autodidacte Loïc 
Jeanbourquin, bien connu 
des Boéland·e·s.
Maison de commune,  
Grand-Rue 46,  
La Tour-de-Peilz 7.30–17 h

Divers

Picson’Loisirs – 
Cupcake
Pour les enfants 6–8 ans, 
sur inscription.
Maison de la Culture Picson,  
Route de Prélaz 6, 
Blonay 14–17 h

Jeudi 
7 avril
Concerts

Bénabar – Tournée 
des indociles
Pop
Montreux Music & 
Convention Centre,  
Grand Rue 95, Montreux  
20 h

Récital Frédéric 
Chopin
Classique
Dans le cadre de la semaine 
découvertes musicales du 
CMVR.
Fondation Sylvia Waddilove 
| Centre Musical, Ch. du Bleu 
Léman, Villeneuve 19.30 h

Théâtre

Un petit meurtre 
sans conséquence
Une comédie de Jean-Pierre 
Martinez.
Théâtre du Château,  
Rue du Château 7,  
La Tour-de-Peilz 20.30 h

Formula 1
Avec: Vincent Babel, Ahmed 
Belbachir, Eliot Bühlmann, 
Hélène Firla, Daniel Perrin.
Oriental-Vevey,  
Rue d’Italie 22, Vevey 20 h

Expositions

Vevey en instantanés
Eric-Edouard Guignard. 
Photographies des années 
1950-1960.
Musée historique de 
Vevey, Rue du Château 2, 
Vevey 11–17 h

Exposé

La franc-maçonnerie, 
c’est quoi ?
Verre de la fraternité.
Loge maçonnique –  
Progrès et Vérité,  
Avenue de la Gare 7, 
Bex 19.30 h

Marchés

Marché à la ferme
Domaine de la Perrole, 
Chemin des Prés de Mars 2, 
Aigle 15.30–18.30 h

Divers

Mon Rendez-Vous 
sortie – balade
Maison de la Culture 
Picson, Route de Prélaz 6, 
Blonay 13.45–17 h

Vendredi 
8 avril
Concerts

Audition commune 
percussions et 
trompette
Classique
Elèves des classes de 
Jacques Hostettler, Mathias 
Cochard et Pascal Braillard.
Fondation Sylvia Waddilove 
| Centre Musical, Ch. du Bleu 
Léman, Villeneuve 18.30 h

Théâtre

Repas Meurtres et 
Mystères
La Ruée vers l’Ouest.
Gare SBB-CFF-FFS,  
Rue de la Gare, 
Montreux 19.30 h

Le Technicien
Une comédie signée Eric 
Assous et jouée par les 
Tréteaux du Parvis qui 
décortique les aléas de la 
vie conjugale.
Aula de la Tuilerie,  
Avenue des Terreaux,  
Saint-Maurice 20.30 h

Spectacles musicaux

Avis de Disparition !
Recherche de Michel 
à travers les chansons 
françaises.
Salle de Châtonneyre | 
Grande Salle, Rue du  
Village 8, Corseaux 20 h

Expositions

Au fil de la joie
Art
Exposition de Marionnettes.
Maison Visinand – Centre 
Culturel Montreux, Rue du 
Pont 32, Montreux 15–18 h

Photographie et 
horlogerie
La photographie est un 
art du temps, comme l’est 
également l’art séculaire de 
l’horlogerie.
Musée Suisse de l’appareil 
photographique, Grande 
Place, Vevey 11–17.30 h

Samedi 
9 avril
Concerts

The Kompressor 
Experiment
Après avoir écrit une  
bande-son pour 2001:  
A Space Odyssey de Stanley 
Kubrick, le groupe se produit 
pour une dizaine de dates  
à travers la Suisse.
Pont Rouge, Plantaud 122, 
CP 19, Monthey 20.45 h

Théâtre

Formula 1
Avec: Vincent Babel, Ahmed 
Belbachir, Eliot Bühlmann, 
Hélène Firla, Daniel Perrin.
Oriental-Vevey,  
Rue d’Italie 22, Vevey 19 h

Expositions

Mario Masini, 
Tournée d’Adieu
Espace ContreContre,  
Rue du Glarier 14,  
Place de la Petite  
Californie d’Agaune,  
Saint-Maurice 14–18 h

Kokoschka –  
Grand voyageur
Art
Musée Jenisch,  
Av. de la Gare 2,  
Vevey 11–18 h

Dimanche 
10 avril
Expositions

La bouteille au 
féminin
30 visages de la Toscane.
Château d’Aigle,  
Place du Château 1, 
Aigle 10–18 h

Vevey en instantanés
Eric-Edouard Guignard. 
Photographies des années 
1950-1960.
Musée historique de Vevey,  
Rue du Château 2, 
Vevey 11–17 h

Marchés

Le vide grenier du 
RKC
Des puces sans puce pour un 
dimanche après-midi cosy.
Rocking Chair (RKC),  
Avenue Gilamont 60, 
Vevey 12–18 h

Divers

Culte
Pour la paroisse protestante 
des 2-Rives.
Temple, Lavey-Village 10 h

Samedi 9 avril
Vevey

Divers

Lignes ouverte
La funambule Tatiana-Mosio Bongonga traverse un fil de  
180 m de long, à 20m du sol, tendu entre le Château de l‘Aile 
et Le Reflet. Accompagnée par des musiciens de la région. 
Place du Marché, Grande Place · Vevey 17 h
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Charrette !

sa 9 avril · 19 h 
Théâtre / Comédie  
Théâtre Montreux Riviera, 
Rue du Pont 36 · Montreux
Ou comment Simon, un 
fils de paysan vaudois qui 
a manqué d’être tué par 
un Vacherin Mont d’Or à 
la naissance, avant d’être 
atteint d’une forme aiguë 
de vache folle, se retrouve 
devant le public.

Art cruel

je 7 avril · 18.30 h 
Vernissage / Exposition / Art 
Musée Jenisch,  
Av. de la Gare 2 · Vevey
Dans les imaginaires 
collectifs d’hier et 
d’aujourd’hui, l’expression 
« art cruel »* évoque à 
l’évidence un nombre 
impressionnant d’images 
et de sujets qui jalonnent 
l’histoire de l’art: 
crucifixions, martyres, 
blessures, scènes de 
supplices et massacres ont 
ainsi traversé les siècles.



Mots croisésMots croisés
HORIZONTALEMENT
1. Attaque surprise. 2. Larve de mouche utilisée pour la pêche. 
3. Revêtir d’ornements. Rendra visite. 4. Auteur du best-seller 
international « Le Nom de la rose ». Du côté abstrait. 5. Coloration 
passagère du visage qui révèle une émotion. 6. Renseignement 
obtenu. Trace du temps. 7. Préfixe exprimant un état intermédiaire. 
Attachée. 8. Devenu plus étroit. Eu la possibilité. 9. Entamer un 
mouvement. 10. Entrecroisement de fibres. Organisation d’utilité 
publique. 11. Langage de programmation. Rejeté par pression.  
12. Commune du Pas-de-Calais. Nulle chose. 13. Débit de boissons.

VERTICALEMENT
1. Qui n’est pas encore au point. 2. Herbe des montagnes aux fleurs 
violacées en forme de casque. Poissons rouges. 3. Protestation 
tapageuse. Coupant court. 4. Détérioré. Automates à forme humaine 
de la tradition juive. Raison sociale. 5. Marqué de sillons parallèles. 
Arrêt suivi d’une reprise brutale. 6. Adverbe de proximité. Rendre 
plus compact. Canton suisse. 7. Usine métallurgique. Le merlu en 
est un. 8. Recouvert d’une couche de métal précieux. Sortie de sa 
bourse. 9. Exposée à la vente. Dont on doit s’occuper sans retard.

VERTICALEMENT
 
 1. Qui n’est pas encore au point. 2. Herbe des montagnes aux fleurs vio-
lacées en forme de casque. Poissons rouges. 3. Protestation tapageuse. 
Coupant court. 4. Détérioré. Automates à forme humaine de la tradition 
juive. Raison sociale. 5. Marqué de sillons parallèles. Arrêt suivi d’une reprise 
brutale. 6. Adverbe de proximité. Rendre plus compact. Canton suisse. 7. 
Usine métallurgique. Le merlu en est un. 8. Recouvert d’une couche de 
métal précieux. Sortie de sa bourse. 9. Exposée à la vente. Dont on doit 
s’occuper sans retard. 

HORIZONTALEMENT
 
 1. Attaque surprise. 2. Larve de mouche utilisée pour la pêche. 3. Revêtir 
d’ornements. Rendra visite. 4. Auteur du best-seller international « Le Nom 
de la rose ». Du côté abstrait. 5. Coloration passagère du visage qui révèle 
une émotion. 6. Renseignement obtenu. Trace du temps. 7. Préfixe expri-
mant un état intermédiaire. Attachée. 8. Devenu plus étroit. Eu la possibilité. 
9. Entamer un mouvement. 10. Entrecroisement de fibres. Organisation 
d’utilité publique. 11. Langage de programmation. Rejeté par pression. 12. 
Commune du Pas-de-Calais. Nulle chose. 13. Débit de boissons. 
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Facile

Difficile

udokuS
Une grille se compose de 81 cases regroupées en 9 blocs de 9
cases. Le joueur doit compléter la grille avec des chiffres allant
de 1 à 9. Chaque chiffre ne peut être utilisé qu’une seule fois

dans chaque ligne, dans chaque colonne et dans chaque bloc.
Voilà bien la difficulté et tout l’intérêt de ce jeu de logique qui

n’est en aucun cas mathématique !

4 2 9
1 5 4

2 7 6
7 4 1
1 6 8
8 3 9

3 2 8
6 4 7

5
Solution :
Difficile

5 3 8 6 4 7 2 1 9
2 7 6 1 9 5 3 8 4
9 1 4 8 2 3 7 5 6
7 4 9 5 3 6 1 2 8
1 6 5 2 8 9 4 7 3
8 2 3 7 1 4 6 9 5
4 9 7 3 5 2 8 6 1
3 8 2 9 6 1 5 4 7
6 5 1 4 7 8 9 3 2

Difficile

Mots fléchésMots fléchés

SolutionsSolutions
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BIG BAZAR : PRESTIGE - PROMESSE - SIGNALER

PRESTIGE - PROMESSE - SIGNALER

BIG BAZAR
Reconstituez trois mots de huit lettres sachant que les lettres doivent se toucher et qu’el-
les ne peuvent être utilisées qu’une seule fois pour un même mot.

0075

Reconstituez trois 
mots de huit lettres 
sachant que les lettres 
doivent se toucher  
et qu’elles ne peuvent 
être utilisées qu’une 
seule fois pour  
un même mot.

VERTICALEMENT
 
 1. Qui n’est pas encore au point. 2. Herbe des montagnes aux fleurs vio-
lacées en forme de casque. Poissons rouges. 3. Protestation tapageuse. 
Coupant court. 4. Détérioré. Automates à forme humaine de la tradition 
juive. Raison sociale. 5. Marqué de sillons parallèles. Arrêt suivi d’une reprise 
brutale. 6. Adverbe de proximité. Rendre plus compact. Canton suisse. 7. 
Usine métallurgique. Le merlu en est un. 8. Recouvert d’une couche de 
métal précieux. Sortie de sa bourse. 9. Exposée à la vente. Dont on doit 
s’occuper sans retard. 

HORIZONTALEMENT
 
 1. Attaque surprise. 2. Larve de mouche utilisée pour la pêche. 3. Revêtir 
d’ornements. Rendra visite. 4. Auteur du best-seller international « Le Nom 
de la rose ». Du côté abstrait. 5. Coloration passagère du visage qui révèle 
une émotion. 6. Renseignement obtenu. Trace du temps. 7. Préfixe expri-
mant un état intermédiaire. Attachée. 8. Devenu plus étroit. Eu la possibilité. 
9. Entamer un mouvement. 10. Entrecroisement de fibres. Organisation 
d’utilité publique. 11. Langage de programmation. Rejeté par pression. 12. 
Commune du Pas-de-Calais. Nulle chose. 13. Débit de boissons. 
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Difficile

udoku SUne grille se compose de 81 cases regroupées en 9 blocs de 9
cases. Le joueur doit compléter la grille avec des chiffres allant
de 1 à 9. Chaque chiffre ne peut être utilisé qu’une seule fois

dans chaque ligne, dans chaque colonne et dans chaque bloc.
Voilà bien la difficulté et tout l’intérêt de ce jeu de logique qui

n’est en aucun cas mathématique !

429
154

276
741
168
839

328
647

5
Solution :
Difficile

538647219
276195384
914823756
749536128
165289473
823714695
497352861
382961547
651478932

FACILEDIFFICILE

Les gagnants du dernier concours 5x 2 billets 
pour le concert de BÉNABAR « Tournée des 
Indociles » :

1. Desplands Yanick, 2. Berra Sylvie, 3. Melinda Conti,
4. Roh Claudine, 5. Follonier Valérie

Le Coucou
CAUX/MONTREUX +41 21 961 25 91

Le Blabla
VEVEY +41 21 922 35 33

Le Tralala
MONTREUX +41 21 963 49 73

Le concours est ouvert à toute personne de 18 ans révolus, résidant en Suisse. Les données saisies et envoyées automatiquement ainsi que les participations générées par une manipulation technique seront exclues du 
tirage au sort. Les gagnants seront avertis par sms. Tout recours juridique est exclu. Les CG sont disponibles sur 123concours.ch

POUR PARTICIPER
Envoyez par SMS : coucou au numéro 494

Vous recevrez une confirmation par sms
Coût du SMS : CHF 1,50/SMS

WWW.123CONCOURS.CH
Participation gratuite sur le site
Délai de participation : 
Dimanche 24 avril 2022 à minuit

Concours
1 BON DE CHF 200.- À GAGNER
DANS CHAQUE ÉTABLISSEMENT !
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Heureux. Ensemble.

Notre succès,  
c’est vous qui en profitez.
En tant qu’assurance mutuelle, nous redistribuons une partie  
de nos bénéfices à notre clientèle. 
Agence générale de la Riviera, Eric Barroud, Agent général
Agence générale du Chablais, Philippe Corminboeuf, Agent général 
Agence de Châtel-St-Denis, Stéphan Piccand, Agent général

www.vaudoise.chHeureux. Ensemble.

Notre succès,  
c’est vous qui en profitez.
En tant qu’assurance mutuelle, nous redistribuons une partie  
de nos bénéfices à notre clientèle. 
Agence générale de la Riviera, Eric Barroud, Agent général
Agence générale du Chablais, Philippe Corminboeuf, Agent général 
Agence de Châtel-St-Denis, Stéphan Piccand, Agent général

www.vaudoise.ch


